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FRAMEWORK PREMIER 
LE LOGICIEL INTÉGRÉ N° 1 


Framework est le logiciel intégré 
le plus vendu en France. Nombre 
de grandes entreprises et admi- 
nistrations ont choisi Framework 
comme unique logiciel de bureau. 
La version Framework Premier, 
spécialement réalisée pour les PME 
et professions libérales, emporte 
un immense succès. Pour 990 
Francs H.T. vous disposez de tou- 
tes les fonctions qui vous sont 
nécessaires : tableur, graphique, 
traitement de texte, fichier, mai- 
ling. De plus, Framework Premier 
comporte des fonctions originales 
comme la table des matières pour 
ordonner vos idées et vos docu- 
ments et un langage de program- 
mation pour les plus qualifiés. Fra- 
mework Premier est un logiciel de 


classe internationale qui a été élu 
logiciel de l’année en France et qui 
fait partie d’une lignée de logiciels 
créés par Ashton-Tate, distribués 
et garantis par la Commande Elec- 
tronique. 

Pour 50 Francs TTC, la Prise en 
main de Framework Premier, avec 
sa disquette et son li- 
vre de 133 
pages vous 
permettra 
de vous 
initier et 
évaluer 
Frame- 
work 
Premier, 

le numéro 1 
des logiciels intégrés. 
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BON DE COMMANDE 
DE LA PRISE EN MAIN FRAMEWORK PREMIER (50 francs TTC) 


Offre valable jusqu’au 31 juillet 1988. 


PC 10 


Retournez ce bon à : 


La Commande Électronique - 7 rue des Prias - 27920 SAINT-PIERRE DE BAILLEUL 


Tél. : 32525402 Télex : 180 855 Fax : 32 52 54 46 


Cochez le format de disquette désiré : [ 5”14 0 3% 

M/MmMe ! ne SO a 
RE PORO RE Eee a 
RE eee hate tan Dauer 
Codepostal 5... VUE D men meme ee a 
RS ne a 

VOUS COMMANIE ouvrage(s) de prise en main au prix unitaire de 50 F (TTC) franco de port. 


Règlement par chèque joint à la commande. Supplément de 30 F pour le contre-remboursement. 
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VIRGIL 
EST NÉ ! 


Louis Vilde, âgé aujourd’hui de 21 ans (il a 
obtenu une licence d'informatique de ges- 
tion et continue ses études en vue du 
concours Telecom), présente à ce jour un 
deuxième produit sous le label LVI. sa (!) 
société d'édition. VIRGIL, l'intégré finan- 
cier, est un logiciel original, dont on peut 
dire qu'il n'a pas de concurrent direct à ce 
jour, qui permet de résoudre les problèmes 
que rencontrent les entreprises dans leur 
gestion opérationnelle. Il est composé de 
quatre parties distinctes : le calcul financier, 
regroupant emprunts et mathématiques 
financières ; les statistiques HA ou 
simulations, suivant cinq formes de tests 
connus, tel Ki-Deux etc.) ; l’analyse finan- 
cière, comprenant politique d’investisse- 
ment et analyse de projets en terme de ren- 
tabilité financière ; et, enfin, une partie opti- 
misations, utilisant pour la résolution de 
problèmes complexes (calculs micro-écono- 
miques) une méthode d'optimisation matri- 
cielle (dérivée de la méthode du Simplexe 
avec interface statistique et probabilitaire 
sur le temps de recherche). Ce logiciel très 
ciblé s'adresse, en particulier, aux directeurs 
financiers, directeurs commerciaux, 
experts-comptables, banques, audits finan- 
ciers et PMI-PME. Ce logiciel est entière- 
ment contrôlé par Role et sa résolution de 
matrices par statistiques en fait un outil 
hyperrapide en comparaison de logiciels 
plus classiques. Une très bonne impression 
sur ce logiciel, crée par un jeune homme 
talentueux, qui a su s'allier avec une société 
de distribution dynamique, Innelec, dont la 
réputation n'est plus à faire. A voir en détail 
dans un prochain numéro... 


Prix : 4 900 F HT 


Que diriez-vous de mettre un dictionnaire 
bilingue dans votre PC ? C’est maintenant pos- 
sible. Grâce à Collins on-line, vous disposez 
d'un dictionnaire résidant français-anglais. Il 
vous permet de localiser des termes et des 
expressions comprenant jusqu’à cinquante 
caractères, de sélectionner des traductions qui 
seront insérées directement dans le texte sur 
lequel vous travaillez, et de copier en une seule 
commande les traductions choisies. 35 000 tra- 
ductions sont mises à votre disposition. Ce dic- 
tionnaire possède aussi des glossaires person- 
nels que vous pouvez consulter simultanément 
avec le dictionnaire. Collins on-line nécessite 


un disque dur disposant d’un espace libre d’au 
moins 3,6 Mo et de 150 ko de mémoire centrale, 
en plus du traitement de texte utilisé. Un outil 
appréciable pour le mailing bilingue. 


SOYEZ STAGES 


Euratec a créé des stages de formation s’adres- 
sant aux ingénieurs, aux informaticiens, aux 
chefs de projets, aux analystes, aux chercheurs 
et aux universitaires. Il existe deux types de sta- 
ges ; tout d'abord, un stage général de trois 
jours conseillés aux personnes ayant une bon- 
ne connaissance en matière de programmation 
structurée et des notions d’algorithmes. Pour les 
personnes ne bénéficiant pas de telles connais- 
sances, une journée supplémentaire est prévue 
afin de bien assimiler le langage ADA. Un 
autre cours est prévu pour les personnes ayant 
déjà suivi le stage général ou programmant 


déjà en ADA. Ils sont spécifiques gestion de 
tâches et ADA orienté. 

Une part importante de chacun de ces séminai- 
res est consacrée à des travaux pratiques sur 
PC. Les stagiaires découvriront ainsi les possi- 
bilités de k programmation ADA sur des 
applications simples et concrètes. Ces stages 
vont de six mille à huit mille francs. 

Le logiciel comprend non seulement une dis- 
quette 5,25 pouces et une 3,5, mais aussi un 
câble null-modem permettant le transfert. 


| L'UNION FAIT 
LA FORCE 


Un G:LE. (Groupement d'intérêt économique) 
vient de voir le jour. Les membres fondateurs 
en sont Biomédia SA, TITN Alcatel, Hatier, 
Philips-Portenseigne et Cedrom. Lobjet de ce 
GIE. est de contribuer au développement de 
l'utilisation de l'imagerie électronique médica- 
le, de favoriser des recherches communes, 


d'analyser les marchés de la communication 
interactive dans les domaines scientifiques et 
médicaux, d'élaborer tout système technologi- 
que favorisant la diffusion, l’enseignement, la 
formation et l'information des communautés 
professionnelles et du grand public, et enfin de 
développer, sur le plan national et internatio- 
nal, des actions visant au rassemblement des 
industries du monde de l'imagerie scientifique 
et médicale, quelles qu'en soient les applica- 
tions. Souhaitons longue vie à cette entreprise, 
et me nous fasse de nombreux petits logi- 
ciels. 


LE DOS AU MENU 


Si l'accès aux applications présentes sur votre 
disque dur vous pose des problèmes, voici de 
quoi y remédier rapidement. KDOS+menu 
vous offre deux possibilités, soit la création 
d'un menu général d'appel à toutes les applica- 
tions du disque, soit une façon simple d’exé- 
cuter les commandes du DOS. Il prévoit plus 
de trente accès. Ces modifications sont proté- 


‘gées par un mot de passe. L'option ainsi créée 


apparaît alors au menu principal et peut être 
rapidement utilisée, soit par une touche soit par 
un menu. KDOS+menu permet également la 
création de sous-menus lorsque les trente possi- 
bilités se révèlent insuffisantes. Dans ce cas, 
chaque option du menu principal peut faire 
appel à un sous-menu. Les utilitaires DOS que 
De KDOS+menu sont : la recherche d'un 
ichier dans un repertoire, la copie, la suppres- 
sion, la modification de nom, la visualisation 
ou l'impression d'un fichier, l’'adjonction ou 
l'effacement d’un répertoire et la visualisation 
de la table ASCIT Et une petite surprise, 
KDOS+menu sait trier les fichiers par nom, 
extension, taille ou date de création. 
KDOS+menu se fait aussi remarquer par son 
Utilitaire de sauvegardes avancées (USA) : 
celui-ci compare les fichiers de la source avec 
ceux de la destination et ne sauvegarde que 
ceux qui ont été modifiés ou bien les nouveaux 
fichiers. KDOS+menu est un produit PC Soft 
disponible pour la somme de 1 490 F HT 


La société PC Soft sort un petit produit qui 
devrait réjouir les programmeurs. En effet, 1l 
s'agit d'un générateur de documentation et 
d’aide en ligne. Cette aide créée s'appelle facile- 
ment grâce à une combinaison de touches défi- 
nie par l'utilisateur. De plus, HS-Aide ne prend 

as beaucoup de place, un petit module de 10 
É résidant gère l’aide créée. Et, ouvrez bien vos 
oreilles, aucune redevance n'est à payer lorsque 
l'on décide de commercialiser un programme 
bénéficiant des applications de ce générateur 
d'aide. Ce logiciel possède aussi un éditeur 
d'écran qui, malgré sa puissance, reste simple 
d'utilisation. Un bon outil pour les bidouilleurs 
qui veulent pour leurs programmes une finition 
impeccable, ou pour les utilisateurs de tableurs 
voulant documenter leurs tableaux. Il en coûte- 
ra quand même 4 400 F HT pour la version 
complète et 2 400 F HT pour les possesseurs de 
High Screen. 


Trois informations 
lui sont nécessaires 


Le GESTIONNAIRE D'AIDE EN LIGNE est un modul 


1 


AiDE Et LiGtE 


- la touche d'aide utilisée 
- le non du fichier d’arborescence 
- le point d'entrée dans l’ arborescence 


Chacun de ces paramètres peut être défini au lancement du module de gestion 
de l’aide en ligne, ou modifié durant l'exécution de votre application. 


INDEX + 
COMPTA FACTU CLIENT 
SAISIE 


RESULTAT DU CONCOURS DE 


L'INTEGRALE PC 


Eh oui, on connaît enfin les trois gagnants du 
concours organisé par Amstrad en collabora- 
tion avec les sociétés Priam et Micro Applica- 
tion : il s’agit de Eric Azais, qui gagne une 205 
Junior, de Danièle Henry (absente sur la pho- 
to), qui gagne un magnétoscope Amstrad 4008 
VER, et de Eric Leture, qui gagne un magnétos- 
cope Amstrad 4006 VCR. Comme on peut le 
voir sur la photo, les gagnants on l'air d'appré- 
cier les lots, à moins que ce soit la compagnie 
de Mme Vannier (Amstrad) et de MM. Olivier 
(Micro Application) et Maurice (Priam). Je rap- 
pelle brièvement que l’Intégrale PC comprenait 
trois softs : Evolution version sunset, un traite- 
ment de texte de Priam, Calcomat, un tableur. 
et Superbase, une SGBD de Micro Application. 
De quoi commencer plus qu'honorablement à 
travailler sur son PC. 
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RELIE LES 


Le nouveau logiciel d’Amstrad, Link Master, 
permet de faire passer des données d'une 
machine possédant un lecteur 3,5 pouces à une 
machine ayant un lecteur 5,25 pouces et réci- 
proquement. Eh oui, vous ne rêvez pas, vous 
allez enfin pouvoir vous servir de votre PPC et 
transférer vos données le soir sur votre PC. 
D'un maniement simple, il vous faudra tout de 
même enlever votre SideKick si vous l'avez en 
résidant, car Link Master s'appelle aussi en 
appuyant sur les deux touches Shift. Pour 
annuler SideKick, faites Ctrl Home, Ctrl End. 
Voilà qui a mis toute la rédaction sur le pied de 
guerre, chacun voulant rentrer chez lui avec le 
PPC pour taper ses textes “at home”. 


Le prix de Link Master devrait se 
situer entre 200 et 220 F 
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PREHISTOIRE 
ET HISTOIRE 
DES ORDINATEURS 


C'est le titre du livre de Robert Logonnière, 
paru aux éditions Robert Laffont, qui s'est vu 
attribuer le grand prix de la littérature micro- 
informatique 1988. Le jury de ce quatrième 
grand prix à couronné un ouvrage de référence 
passionnant, qui raconte l'épopée méconnue 
de l'emblème du vingtième siècle : l'ordinateur. 
De la logique binaire du Yi-king des Chinois, 
des machines de Leibniz et de Pascal à celles 
de Babbage et d'Hollerith. Robert Ligonnière, 
économiste de formation et passionné d'infor- 
matique, nous fait partager les recherches et les 
rêves d'inventeurs obstinés, dont les chimères 
se sont transformées en réalités techniques et 
économiques. Tout, tout, tout, vous saurez tout 
sur les ancêtres de votre PC chéri, en lisant Pré- 
histoire et Histoire des ordinateurs, de Robert 
Ligonnière. 


MIDI SONNE 
SUR VOTRE PC 


La société A.E.M. propose un produit destiné à 
tous les fanas de musique : Midi Pac. Pour 1500 
francs TTC, vous pourrez disposer : d’une 
interface Midi + une interface manette de jeux; 
d'un logiciel (non protégé en trois diquettes), 
contenant un programme d'enregistrement et 
de traitement de lecture de partitions musicales; 
d'un programme de gestion et d'édition de par- 
titions musicales et d'un programme de gestion 
des sons au format DX7 (Yamaha), ainsi que 
de nombreux utilitaires pour les habitués du 
Basic, du Pascal et même de l’assembleur. Bref, 
un produit alléchant que nous nous ferons un 
plaisir de tester dans nos colonnes. Pour tout 


renseignement complémentaire, contactez 
A.E.M., 6 bis, route de Corbeil, 9360 Villemois- 
son. 


MICRO 
APPLICATION 
PERSISTE ET 
SIGNE 


La série Bien débuter sur PC continue aux édi- 
tions Micro Application. Ce mois-ci, ce sont 
trois nouveaux livres qui viennent grossir la 
collection du plus prolifique des éditeurs trai- 
tant de micro-informatique. 


BIEN 
DEBUTER 


EDITIONS A 


a 


GRO APAUCAIO 


BIEN 
DEBUTER 


BORLAND SE JETTE 


A L'EAU 


Le sponsoring est à la mode chez les éditeurs. 
Après Loriciels, qui sponsorise la Porsche 944 
turbo de René Medge, c’est la société Borland 
qui inscrit son nom sur la coque profilée du 
catamaran de Steve Curtis, champion du 
monde de off-shore. En effet, il n'est pas 
question pour Borland de marcher à voile ou à 


0Q 


BIEN DEBUTER ; 
GW/PC BASIC 


Le GW est le plus utilisé des Basic sur PC et, 
dans bien des cas, il représente la première 
approche de la programmation sur micro-ordi- 
nateur. Bien débuter sur GW/PC Basic se pro- 
pose de guider pas à pas les apprentis program- 
meurs, afin de leur faire assimiler les mécanis- 
mes de la structure et de la logique des pro- 
grammes, ainsi que le rôle de la syntaxe des 
mots clés. 

GW/PC BASIC : 99 francs. 


BIEN DEBUTER : 
MULTIPLAN 


Le tableur Multiplan de Microsoft ne démord 
pas de son succès, et le livre écrit par M. Schieb 
va permettre à de nombreux utilisateurs une 
approche simple et rapide de ce logiciel quel- 
que peu complexe. Les points forts de Multi- 
plan sont abordés en détail : la programmation 
de macro-commandes, la maîtrise des fonc- 
tions mathématiques et statistiques ainsi que le 
travail sur une feuille de calcul y sont dévelop- 
pés à l’aide de nombreux exemples. 
MULTIPLAN : 129 francs. 


BIEN DEBUTER : 
TURBO PASCAL 4,0 


Toujours adressé aux débutants, ce guide traite 
de tous les aspects du logiciel. Le Turbo Pascal 
40 est un langage difficile ; c’est pourquoi 
l'ouvrage de Hans-Georg Schuman est illustré 
de nombreux exemples. Idéal pour les débu- 
tants, Turbo Pascal 4.0 pourra paraître un peu 
trop didactique aux initiés. 

TURBO PASCAL 4.0 : 129 francs. 


LS 


vapeur ; Cest propulsé par deux moteurs 
Lamborghini, développant une puissance de 
780 chevaux, que la plus française des sociétés 
américaines Va Voir propulser son nom, à plus 
de deux cents kilomètres à l'heure, sur les flots 
bleus de toutes les mers du monde... 


Au moment de l'achat d’un logiciel, qui d’entre 
vous n'a pas connu les affres que provoque le 
choix dudit logiciel. On se documente, on 
demande aux copains (qui bien entendu, eux, 
ont toujours le meilleur !), on hésite quand le 
produit dépasse un certain prix... Si, par hasard, 
on souhaite le voir tourner, bonjour les échan- 
ges de courrier avec l'éditeur, les délais d’atten- 
te... Bref, la galère ! 

Chez Migent, on s’est penché sur la question et 
en plus on a trouvé une solution. Vous vous 
souvenez (du moins nous l’espérons) d’Ability 
Plus, un intégré que nous vous avions présenté 
dans notre numéro 1. Eh bien Ability Plus 
Limited Version vient de faire son entrée sur le 
marché. Il ne s'agit n1 plus ni moins que de 


Deux types de stages sont prévus ; le premier 
sur PCW en deux formules soit en une demi- 
journée pour la somme de 450 F HT soit en une 
journée pour 800 F HT; le second stage concer- 
ne les utilisateurs de PC de 700 à 1200 F HT 
Les logiciels qui seront développés pendant ces 
stages sont pour le PCW : Locoscript, Dbase IT, 
Multiplan et pour le PC : Symphony, Multi- 
plan 3, Framework, Lotus 12.3, Comptabilité, 
Word 3. Il est aussi possible de suivre ces cours 
sur son lieu de travail pour une somme un peu 
plus importante. Pour cela, vous pouvez 
contacter : 

TELESOFT 3, rue de l’Arrivée BP 112 

75149 PARIS CEDEX 15 Tél. : (1) 45 38 71 00. 


TELESOFT TOUJOURS 
PLUS MEDICAL 


Avec MEDIMASTER ET MEDIFISC, le mon- 
de médical se retrouve avec deux logiciels prêts 
à l'emploi. Le premier est une gestion de 
fichiers concernant toutes les phases du traite- 
ment d'un client, comme par exemple un 
fichier patients qui permet d'inscrire tous les 
renseignements utiles au praticien. La fiche du 
client est récupérable en tapant simplement les 
initiales ; 8 critères sont disponibles pour l'état 
civil et le programme retient les données des 24 
dernières consultations pour chaque patient. Le 
fichier peut contenir 30000 patients. Les autres 
fichiers concernent l'examen clinique, possé- 
dant neuf maquettes différentes, le fichier thé- 
rapeutique, permettant d'enregistrer les pro- 
duitS pharmaceutiques et de faire imprimer des 
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ordonnances, le fichier labo/radio/examens. II 
possède aussi une fonction courrier permettant 
de reprendre les coordonnées du fichier patient 
et un programme de comptabilité spécialement 
fait pour un cabinet médical conçu pour aider 
à la déclaration fiscale 2035. Tout cela pour 
4990 F TTC. Le second logiciel est lui disponi- 
ble sur deux machines qui nous intéressent : le 
PC et le PCW 8256/9512. C'est un logiciel de 
gestion entièrement conçu pour un cabinet 
médical avec gestion des recettes, gestion des 
dépenses, gestion des salaires, calcul d’amortis- 
sement et déclaration fiscale 2035. La version 
PC est disponible au prix de 990 F TTC ; celle 
pour le PCW est à 790 F TTC. A ce prix-là, nul 
doute que Télésoft ne se fasse une clientèle fidè- 
le. 


deux disquettes de démonstration, véritable 
visite guidée du logiciel. Pour cinquante-neuf 
francs, vous pouvez acquérir le package, qui 
comprend, outre les deux disquettes citées plus 
haut, une documentation de vingt-sept pages 
qui devrait vous permettre de faire rapidement 
le tour de la question et de vous décider en tou- 
te connaissance de cause. Evidemment, ce n’est 
pas Ability Plus dans sa version intégrale ; il n'y 
a pas le module de communication et on ne 
peut pas sauvegarder les documents créés. Mais 
il nous semble que 59 francs pour savoir si oui 
ou non on va faire un investissement de 1 495 
ie (le prix du logiciel), c'est plus que raison- 
nable. 


Saari lance sur le Télétel professionnel un ser- 
vice d'information concernant ses logiciels et 
tous les échanges possibles avec la société. Je 
vous rappelle que la minute est plus chère puis- 
qu'elle atteint 1,25 F Ce qui fait la coquette 
somme de 75 F à l'heure. Les points forts de ce 
nouveau service sont d’une part le télédiagnos- 
tic qui permet à tout utilisateur d’un progiciel 
Saari de rechercher dans la base de données du 
service après-vente la réponse à ses questions, 
et d'autre part la messagerie qui offre à tout 
usager, même sil n’est pas abonné au service 
maintenance, la possibilité de laisser un messa- 
ge à l'attention du service après-vente qui 
s'engage à répondre à la question dans les 24 
heures. 


LES 
MEMENTOS 
DE LA MICRO 


Une nouvelle collection de livres vient de voir 
le jour. Il s’agit des Micro-Mémentos de la 
société Edimicro. Ce sont de petits ouvrages, 
d’une soixantaine de pages au plus, qui permet- 
tent de tirer le maximum des DE que vous 
utilisez. Trois ouvrages sont déjà disponibles, 
ce sont : Micro-Mémentos Sprint, VP-Planner 
+ et Word version 3 et 4, chacun pour la som- 
me de cinquante-neuf francs. Chacun de ces 
petits ouvrages est une mine de renseigne- 
ments, surtout pour ce qui concerne les combi- 
naisons de touches que la fréquence d’utilisa- 
tion ne permet pas de mémoriser facilement. 
De plus, la clarté de la présentation et les ren- 
seignements fournis en font un outil très pré- 
cieux pour les usagers. 

En outre, Edimicro prévoit la parution prochai- 
ne de quatre autres ouvrages concernant : Dba- 
se, Framework, Lotus 1,2,3 ainsi que Quattro. 
Ce qui ouvre donc de larges possibilités pour 
les usagers qui ne sont n1 des programmeurs 
géniaux, ni des bidouilleurs fous. Plus aucune 
subtilité de leur logiciel de travail ne peut leur 
échapper ; il suffit de décider de faire quelque 
chose et de regarder si c'est possible. Simple 
comme Edimicro. 


LES NOUVEAU-NES 
DE EYROLLES 


Attention, raz de marée aux éditions Eyrolles, 
quatre nouvelles publications font leur appari- 
tion. Il s’agit tout d’abord d'un ouvrage, intitulé 
Transfert de connaissances, qui traite des systè- 
mes experts et donc de l'application de l'intelli- 
gence artificielle dans la technique. L'auteur, J- 
F Galloin, rassemble dans ce livre un certain 
nombre de méthodes et d'expériences de 
conduite de projet Il est donc destiné aux ingé- 
nieurs qui veulent appliquer les technologies 
des systèmes experts dans des applications 
concrètes. Un ouvrage de cent quatre-vingt- 
quatre pages pour deux cent dix francs. 

Toujours dans le domaine de l'intelligence arti- 
ficielle, la parution du tome II de l'ouvrage de 
J.-L. Laurière, professeur à l’université Pierre et 
Marie Curie, Intelligence artificielle, fait suite à 
Intelligence artificielle, résolution de problèmes 
par l'homme et la machine. I s’agit, en fait, 
d'un cours de maîtrise et de troisième cycle, 
donné à l'institut de Programmation ; on y étu- 
die particulièrement la démarche des systèmes 
experts, ainsi que de nombreuses applications 
qui vont de l'archéologie à la gestion d’entrepri- 
se. Le problème auquel s'attache ce livre est 
celui de la représentation des connaissances, et, 
surtout, des moyens de communiquer à un 
ordinateur des connaissances et des raisonne- 
ments. Le langage utilisé dans les exemples 
concrets et dans les applications est le Snark, 
qui a été présenté dans le tome précédent. 
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L'auteur s'est efflorcé de rendre cet ouvrage 
abordable à toute personne, sans qu'aucune 
connaissance spécialisée ne soit requise au 
départ. Malgré cela, il vous faudra de la patien- 
ce et de l’application si vous comptez en entre- 
prendre la lecture, et vous verrez avec plaisir 
resurgir les propositions logiques de vos jeunes 
années. Un bel ouvrage de deux cent soixante- 
douze pages au prix de deux cent cinquante 
francs. 

Les deux autres livres sont réservés à des per- 
sonnes connaissant déjà un langage. Il s’agit de 
Quick C, de G. Leblanc, qui se propose de vous 
apprendre le langage €, tel qu'on le trouve dans 
la plupart des systèmes, la syntaxe du C propre 
à Quick C et à la version 5.0 du compilateur de 
Microsoft, et la mise en oeuvre des techniques 
de logiciels professionnels sur PC, telles que les 
appels au Dos ou au Bios, le contrôle des portes 
d'entrée/sortie, la gestion de l'écran et du cla- 
vier, et de nombreuses autres. Quatre-vingts- 
seize pages, pour deux cent quatre-vingt francs. 
Enfin, ADA : Introduction avancée, par N. 
GEHANI, destiné aux lecteurs ayant une bon- 
ne connaissance d'au moins un langage de pro- 
grammation procédurale, tel que Pascal, Lan- 
gage C, PL/1, Algol 60, Simula 67, Algol 68 ou 
Fortran. Après un premier chapitre concernant 
les aspects conventionnels d'ADA il se concen- 
tre sur ses nouveaux aspects : encapsulage de 
données, concurrence, traitement d’exceptions, 
unités génériques, structures de programme, 
clauses de représentation. Il contient un grand 
nombre d'exemples réels, ainsi que des sugges- 
tions pour développer en ADA. 


sur la plage 


La photo de couverture a été réalisée au Center 
Park de Verneuil-sur-Avre, à 120 km de Paris. Ce 
nouveau concept de vacances-loisirs est implanté 
dans un petite forêt de. 260 ha. Une partie de 
cette forêt (70 ha) est occupée par six cent cin- 
quante cottages très confortables (de quatre ou 
huit personnes). Au milieu d'une clairière se dres- 
se une pyramide de verre, sous laquelle règne 
une température constante de 29/30° ; de quoi 
se croire sur une plage des Antilles, puisque la 
piscine est de type à vagues. Bordant cet espace, 
on trouve un super-marché, des restaurants, des 
bars, une banque, un bureau de poste, etc. De 
nombreuses activités sportives sont proposées à 
l'extérieur : planche à voile, tennis, équitation, 
mini-golf, squash, etc. 

Le lieu est idéal pour tous ceux qui veulent se 
dépayser à moins d'une heure trente de Paris 
(direct par la N 12). Entre nous, plus de prétexte 
pour échapper à des vacances en famille, même 
si l'on est obligé de travailler en juillet et août. 
Pour un cottage de quatre personnes, les prix 
commencent à 1 030 F le mid-week (du lundi au 
vendredi), 2 060 F la semaine {du vendredi au 
vendredi) et 1 430 F le week-end (du vendredi 
au lundi). 


CONCORDANCE 


Revendeur spécialisé et conseil en informatique, 
MBP fête ses dix ans d'existence. Au 36 de l'ave- 
nue Daumesnil, à Paris, le client est toujours 
conseillé sur les matériels et les logiciels. Mais il 
est aussi assisté et formé, s'il le désire. MBP doit 
bien faire son travail, puisque dix ans dans la 
micro, c'est presque le record national (de durée). 
Pour marquer l'événement, MBP offre un voyage 
inoubliable à tous ses employés : Paris-News- 
York-Paris en Concorde, avec séjour à l'hôtel Wal-. 
dortf Astoria, rien que ça ! Spontanément, plu- 
sieurs journalistes d'Amstrad PC se sont propo- 
sés pour suivre le voyage et réaliser un reportage. 
À ce jour, nos camarades n'ont toujours pas reçu 
de réponse de la rédaction en chef. 


Amstrad 


Tour de 
France 


Comme les cyclistes, le Podium d'Europe 1, les 
Compagnons du devoir de liberté, Amstrad a 
commencé, le 30 mai dernier, son tour de Fran- 
ce, qui se finira le 1€T juillet à Lille. Cette balade à 
travers notre beau pays avait pour objectif de per- 
mettre des contacts privilégiés entre Amstrad 
France et ses distributeurs. En effet, les diri- 
geants de notre marque chérie, du moins ses diri- 
geants, ne rencontrent leurs clients que lors des 
Salons. Comme beaucoup de provinciaux ne peu- 
vent pas toujours faire le déplacement vers la 
capitale, c'est Amstrad qui s'est rendu chez eux. 
Dans chaque ville étape, un grand hôtel a servi de 
lieu de rendez-vous, de Salon d'exposition et de 
parloir. Beaucoup de distributeurs d'informati- 
que, non clients d'Amstrad, se présentèrent pour 
rencontrer les commerciaux et découvrir le maté- 
riel. Outre les PC, PPC, PCW/, et CPC, on pouvait 
voir les produits son et vidéo et la nouvelle impri- 
mante DMP 3250, une 3160 à double interface 
Centronics/RS232. Côté animation, à chaque 
étape, un PPC 512 S était offert par tirage au 
sort. Face au succès reçu par cette promenade 
studieuse, celle-ci devrait être renouvelée l'année 
prochaine. 


Micromania 
sur son 36 


Micromania, spécialisé en vente par correspon- 
dance, propose un service sur le 3615, code 
Micromania, bien sûr. Sur ce serveur, VOUS trou- 
verez la description de plus de huit cents logi- 
ciels, classés par ordinateur. Vous y trouverez 
aussi des rubriques trucs et astuces, information, 
boite aux lettres, etc. 

Pendant les mois de juillet et d'août, vous pourrez 
gagner dix logiciels par jour, soit six cents logi- 
ciels en totalité. De quoi passer de bons 
moments, mais attention quand même à la note 
de téléphone. 


L'Intégral PC, que vous connaissez certainement, 
vient d'évoluer en s'enrichissant d'une disquette 
supplémentaire, contenant des applications déjà 
développées. 

Devant le succès de ce produit distribué par 
Amstrad, livré pendant longtemps avec les PC 
1512, les concepteurs de ces logiciels (Priam et 


AMSTRAD UK SE 
PORTE TRES BIEN 


Les résultats du premier trimestre 1988 vien- 
nent de tomber. En termes de part de marché, 
Amstrad se situe en seconde position, juste 
derrière IBM. Les deux concurrents se situent 
très près l'un de l’autre. Lécart, en effet, ne 
dépasse pas 2 points. Tous les autres sont lais- 
sés loin derrière. 

Constructeur Part de marché 


IBM 24% 
AMSTRAD 2% 
COMPAQ 10 % 
APPLE 8 % 
APRICOT 6% 
TANDON 6% 
ZENITH 5% 
OLIVETTI 3% 
TOSHIBA 3% 
TANDY 2% 
Autres 11 % 


Les deux leaders n’ont pas grand-chose à 
craindre de la part de leurs suivants immé- 
diats ; leur part de marché respective est plus 
de deux fois supérieure à celle du troisième. À 
priori, nous pourrions nous attendre à un 
match au sommet. Une affaire à suivre chez 
la Perfide Albion. 


DISQUES ET DISQUETTES : 
ESPECES EN VOIE 
DE DISPARITION 


Vos chers disques durs et disquettes risquent de 
céder la place à un procédé de stockage tout à 
fait inattendu. La révolution de la céramique 
est en marche. Vivent les mémoires ferro-élec- 
triques (ferro-electric RAM. Développées par 
deux petites entreprises américaines, les 
mémoires ferro-électriques font appel aux nou- 
veaux matériaux. Le principe en est fort simple. 
Les mémoires classiques peuvent être compa- 
rées à une sorte d'ensemble de piles, chargées 
négativement et positivement. Les données 
étant stockées sous forme de 0 et de 1, une pile 
chargée positivement correspond à |, et vice 
versa, Devant la course à l'accroissement de la 
capacité, il arrive que nos 0 et 1 s'emmêlent les 
pinceaux. Les mémoires ferro-électriques se 
comportent comme des aimants. 

Léquivalent de chaque pile d'une mémoire 
classique est en fait une sorte de petit bâtonnet, 


Micro Application] ont pensé qu'il serait agréable 
à l'acquéreur de trouver des applications prêtes à 
l'emploi. Elles peuvent soit être utilisées directe- 
ment, soit servir d'exemple à ceux qui ont besoin 
d'utiliser un programme non standard. Une bon- 
ne initiative qui devrait être plus souvent propo- 
sée aux utilisateurs. 


orienté d’une certaine façon en fonction des D et 
des 1. Une fois que la mémoire est polarisée, 
vous pouvez éteindre votre ordinateur. Une 
remise sous tension recupère les données telles 
qu'elles étaient, et cela avec des temps d'accès 
infiniment plus rapides. 

Si les fabricants de mémoires classiques 
annoncent des améliorations notoires des per- 
formances de leurs produits, les perspectives 
des mémoires ferro-électriques sont encore plus 
grandes. Cependant, ne jetez pas encore Vos 
drives et vos disquettes à la poubelle ! 


FRANCE TELECOM 
TOUT VA BIEN 


La grande majorité des usagers du téléphone 
ignore les chiffres clés de ce mode de commu- 
nication. Avec la parution des résultats 1987, 
nous vous les proposons sous forme de petit 


tableau synthétique. 

CA 94.5 milliards de francs 
Bénéfice net 9 milliards 
Lignes en service 24 800 000 
dont électroniques 17 100 000 
Minitel 3 400 000 
Publiphones à carte 28 500 


Le temps moyen d'utilisation des services TÈlé- 
tel est de 93 minutes par mois ; à 98 centimes la 
minute, cela représente un coût supplémentaire 
de 182 francs par usager et par facture. Le point 
le plus marquant est la progression de plus de 
100 % du nombre des radiotéléphones. Le parc 
se montait, fin 1987, à 53 000 unités. Le produit 
phare du marché est le Radiocom 2000. 


UNE OFFENSIVE ASIATIQUE 
SUR LES MINIS 


La réussite des constructeurs taïwanais et 
coréens sur le marché des compatibles n'est 
plus à mettre en doute. Le succès provient en 
majorité de l'adoption du système d’exploita- 
tion MS DOS, de Microsoft, comme système 
compatible avec les machines IBM. Le même 
phénomène est en train de se reproduire avec 
Posix, système d'exploitation proche d'Unix. 
Posix, devéloppé par US Institute of Electrical 
and Electronical Engineers, a été adopté par la 
majorité des constructeurs de Hardware 
comme IBM, DEC Sperry-Unisys et ICL. Les 
Asiatiques voient là une aubaine extraordinai- 
re. Qui pourra lutter contre des machines aux 
performances d’un Vax, pour un prix vingt fois 
moins élevé ? 


‘informatique 
parlante, ce n’est pas 
seulement un gadget. 
TMPI, convaincu des ’ 
nombreuses possibilités 
d'applications des cartes 
donnant la parole à ; 
votre micro, en a lancé 
une sur le marché en 
mai dernier, au prix tout 
à fait raisonnable de 

1 350 francs TTC. 


SAMPLER VOCAL, créé par TMPI (Techni 
Musique et Parole Informatique) est “un 
échantillonneur de sons destiné à la voix et à 
la musique, dans des fréquences de 0 à 4 khz”, 
dixit le communiqué de presse. C'est-à-dire 
que, après avoir installé la carte sur votre PC, 
ainsi que le logiciel, le micro(phone) et le haut- 
parleur (tout est fourni dans le packaging, ras- 
surez-Vous) qui le composent, vous pourrez 
enregistrer des sons et vous les entendre resti- 
tués. 

SAMPLER VOCAL procède par numérisa- 
tion des sons et tourne sur tous les compatibles 
PC, XT et AT. Pour ceux qui ne verraient dans 
ce genre de produit qu'un gadget sympathique 
mais dont l'utilité reste à prouver, je vais 
m exécuter et rappeler quelques-unes des pos- 
siblités ouvertes par l'informatique sonore. 


MY TAYLOR IS RICH 


Premier domaine concerné : l’enseignement. II 
existe actuellement un certain nombre de logi- 
ciels ayant pour prétention de nous initier aux 
subtilités des langues étrangères, le plus sou- 
vent celle de Shakespeare d’ailleurs. Leur 
inconvénient majeur reste d’être silencieux, et, 
exception faite du latin ou du grec classique 
(fort courus à l'heure actuelle dans les entrepri- 
ses industrielles), on entend par bi ou trilingue 
le fait de savoir au moins s'exprimer oralement 
dans lesdites langues. La voix présenterait 


LA VOIX 
MAÎTRE 


donc un enrichissement inconstestable de ces 
formations. 


En milieu scolaire, certaines matières pour- 
raient également faire l'objet d'un enseigne- 
ment informatique vocal. Imaginez le “Ouf” de 
soulagement que pousseraient des milliers de 
professeurs de musique s'ils pouvaient Suppri- 
mer de leurs cours ce cauchemar que représen- 
tent les séances de solfège et les remplacer par 
des animations musicales. Je sais, ce n’est pas 
demain la veille que l'Education nationale 
investira dans du matériel pour une matière 
dite mineure. En revanche, l'apprentissage de 
la lecture pourrait se faire à l'aide de ce type de 
produit. D'autant plus que nos chères têtes 
blondes font, paraît-il, montre de plus de facili- 
tés d'adaptation que certains de leurs aînés, 
lorsqu'ils se trouvent confrontés à un micro. 
De plus, cela risque de les amuser largement 
autant que les manuels du type “Papa fume la 
pipe” ou “Maman lave la vaisselle”. 


DES BALANCES PARLANTES 

Un autre public peut se trouver particulière 
ment concerné par ce produit, celui des handi- 
capés, notamment les non-voyants. Ceux-ci 
peuvent ainsi découvrir le monde de la micro- 


informatique. 
Rappelons, en outre, qu’à leurs qualités, certes 
incontestables,  d’informaticiens, certains 


bidouilleurs n’allient pas forcément de réels 
talents de dactylo ; et qu'il peuvent, dans cer- 
tains cas, préférer enregistrer un texte plutôt 
que le saisir. 

Dans le domaine professionnel également, on 
peut trouver une foultitude d'utilisations à 
Sampler. 

En bureautique déjà, quelles secrétaires ne tro- 
queraient pas la douce voix de leur patron 
contre les gribouillis parfois infâmes - appelés 
manuscrits - que certains d'entre eux n'hésitent 
pas à donner à leur fidèle assistante (et je sais 
de quoi je parle) ? 

On peut également concevoir l'introduction de 
messages d'erreur, d'alarme ou tout simple- 
ment d'instructions dans toutes les applica- 
tions informatiques d'une entreprise. Ce 
d'autant plus que SAMPLER VOCAL 
comprend. outre le programme SAMPLER 
(création et modification de fichiers contenant 


SAMPLER 


des éléments vocaux), deux interpréteurs de 
commandes, permettant d'exécuter les ordres 
venant d'un logiciel écrit en Basic pour le pre- 
mier, SAMI, et en Pascal, C, Assembleur ou 
tout langage ayant accès aux interruptions du 
DOS pour le second, SAM2. Ces deux fichiers 
contiennent en fait des librairies linkables 
(c'est-à-dire intégrables) à votre propre appli- 
cation. À ce sujet, un système de pesage par- 
lant, qui donnerait aux camionneurs le poids 
de leur chargement et sa destination, sans que 
ceux-ci aient à sortir de leur véhicule, est à 
l'étude en Belgique. 


ARROSAGE À DISTANCE 

De plus, à partir de septembre prochain, une 
nouvelle carte sera mise en circulation sur le 
marché. Elle comportera une option télépho- 
nie, PC PHONE, qui transformera votre 
combiné en véritable terminal, vous permet- 
tant, entre autres, d'installer une alarme dirigée 
sur Votre lieu de travail, de commander à dis- 
tance l'arrosage de votre pelouse et qui pourra 
aussi faire office de répondeur téléphonique... 
Un petit hic toutefois : si SAMPLER VOCAL 
est d'un coût relativement modeste (1 350 
francs TTC), PC PHONE vous reviendra net- 
tement plus cher (2 450 francs). 


LA DOCUMENTATION : 

PAS VRAIMENT CA 

Maintenant que je vous ai, sans aucun doute, 
convaincu de l'utilité d’un soft comme SAM- 
PLER VOCAL, vous souhaiteriez peut-être 
que je profite de cet instant privilégié où vous 
me lisez pour vous donner quelques indica- 
tions sur la façon dont il tourne. 

Eh bien avouons-le, si certains produits sont 
accompagnés de documentation modèle, 
d'une pédagogie à toute épreuve, celle-ci 
constituerait plutôt le modèle à ne pas suivre. 
Elle se compose de huit pages qui se canton- 
nent à une description des menus, lesquels se 
suffiraient, à la limite, à eux-mêmes. La seule 
partie vraiment utile de cette documentation 
concerne l'installation et l'adressage de la car- 
te. La carte s'insère dans un connecteur 
d'extension 62 broches, ou plus long dans le 
cas d'un PC AT. Huit adresses différentes peu- 
vent être définies ; il vous faut simplement véri- 
fier que l'adresse que vous donnez n’a pas déjà 
un locataire. Pour savoir si vous n'avez pas 
commis d'erreur, écrivez Saml (une fois le 
DOS chargé et la disquette programme intro- 
duite dans un lecteur) Si vous Voyez 
CONTROL SAMPLER V11, tout baigne. Si, 
par contre, on vous répond DEFAUTS 
ADRESSAGES, il ne vous reste plus qu'à 
éteindre votre micro et à réitérer l'opération, en 
changeant d'adresse bien entendu. 


——————— 


— ———— 


| PAIBI LE SPECIALISTE 
DU SON INFORMATIQUE 


PC, XT, AT et COMPATIBLES 


UE 


Enregistrez votre voix, puis programmez la dans vos logiciels. 
Programmation du niveau sonore en entrée, sortie. Ampli au- 
dio : 3 W. Sorties : HP, casque. Entrées audio : micro, P.U. 
Effets sonores. Débit : 4KQ / seconde de parole. Enregistre- 
ments musicaux (BP : 4kHz). Programmable en basic, 
assembleur, pascal, C-etc … 


Livrée avec microphone 1 .350 F TIC” 
DEMONSTRATION PERMANENTE AU 73 27 50 34 


CARTE « SYNTHETISEUR VOCAL » 


Voix de synthèse. Effets spéciaux. Ampli audio 3 W. Logiciel 
phonétique à partir du texte simplifié. Débit 200 @ / seconde 
de parole enregistrée. Sorties : HP, PU, casque. 
Programmable en basic, assembleur, pascal, C, etc … 


Echantill ix réelle à | 
damendé (Nous consulte) |: DUO PR INC? 
CARTE « TELEPHONIE » 


Programmation numérotation téléphonique (digitale, vocale). 
Codage, décodage DTMF. Entrée, sortie son (0 à 4 Khz). 
Détection tonalités. 

Utile pour les transmissions radio inter-ordinateurs 
(radiotélex), télémarketing, etc … 

Programmable en basic, 


assembleur, pascal, C, etc 1 450 F TIC” 


CARTE « PC.PHONE » 


Regroupe toutes les caractéristiques des cartes « téléphonie 
+ sampler vocal ». 
Utile pour la télématique, la domotique, l'alarme, la message- 


rie téléphonique, etc … 
(disponible début septembre) . .…. 2.450 F TTC* 
CONSOLE HAUT-PARLEUR 220 F TTC* 


* Prix Public conseillé 
REMISES PREFERENTIELLES AUX DEVELOPPEURS (sociétés) 
DISPONIBLES CHEZ TOUS LES REVENDEURS 


— —— TECHNI - MUSIQUE ET 
| MAIBI PAROLE INFORMATIQUE 


Rue Fontaine du Bac 63000 Clermont-Ferrand 
Tél. 73 26 21 04 


LA PUISSANCE A PRIX “COMPATIBLE” 


Gem Base: la Base de Données relationnelle tant attendue 
sous GEM °, pour PC, PS/2 et compatibles, 


e Utilise toutes les facilités procurées par l'environnement GEM 36 5 je a. TI * 
menus déroulants, icônes, souris, mullifenêtrage, pi s Lu 
relations graphiques entre fichiers, 

e Travaille simultanément sur 5 fichiers avec langage d'interrogation 

en français, | 

e Fichiers exploitant la totalité des capacités de stockage sur disquettes 

OU sur disque dur, 

© Générateur de fichiers et d'états, Jonction mailing, 


° Création de Métafichiers permettant l'exploitation des données 
dans l'environnement GEM 


Gem B ase =. ] a puissa nce so US GEM (EM ï “1180,07 F. TTC. Prix public généralement constaté 


GEM est une marque déposée de Digital Research 


(@) UT Je désire une documentation complète sur Gem Base 
Société 


D SSI Revendeur Ù Grand Compte CO Utilisateur Final Enseignant 
Pour recevoir celle information, adressez votre coupon rempli à LA LOGITHÈQUE, FRAME, 32 bis, rue Victor-Hugo - 92800 PUTE AUX. 
Tél. : 47.72.77.77 - Télex: 615129F - Télécopie : 47.72.16.55 


ChallenGer's Tel :47.00.37.36 


LA 


Li 


SAMPLER 


VOCAL 


QUAND MEME SIMPLE 
ET ERGONOMIQUE 


Le logiciel enfin installé, vous allez pouvoir 
l'exploiter. Le premier des trois programmes 
cités plus haut se charge en appelant SAM- 
PLER. Une fois l'opération effectuée, trois 
fenêtres apparaissent à l'écran (décidément on 
navigue en plein tripartisme). La première 
comporte le menu principal. La deuxième 
visualise différents paramètres : le nom du 
fichier dans lequel vous travaillez, la fréquence 
d'analyse des sons, le niveau d'enregistrement 
et de restitution des données. La dernière fenê- 
tre est celle par laquelle vous allez dialoguer 
avec le micro. En effet, certaines indications ne 
peuvent être données que par le clavier, le nom 
du fichier ou les paramètres dont je viens de 
parler, par exemple. Cette zone contient égale- 
ment les éventuels messages d'erreur. 
SAMPLER propose trois sous-menus, plus 
celui de sortie : Enregistrements vocaux, Resti- 
tutions vocales et Gestion fichiers. On les 
appelle par leurs initiales respectives. Pour 
commencer, vous devez vous rendre en Ges- 
tion fichiers, G donc, afin de créer ou de nom- 
mer le fichier dans lequel vous allez travailler. 
Attention, à l'intérieur des options, la lettre per- 
mettant de charger une commande n'est pas 
forcément son initiale : elle se contente d’avoir 
un rapport plus ou moins lointain avec la 
fonction concernée : C donne le contenu du 
fichier, L la liste des fichiers vocaux présents 
sur le disque, etc. 


On peut regretter que la touche Esc ne fonc- 
tionne pas sur ce soft, d'autant plus que son 
utilisation est maintenant devenue un réflexe 
pour revenir en arrière, en cas de mauvaise 
manipulation. Elle est ici remplacée par la tou- 
che R de retour en arrière. 

Le tout reste cependant très ergonomique et 
facile à utiliser, ce qui explique peut-être le 
caractère sommaire de la documentation. 
Lorsque vous aurez, dans un premier temps, 
créé Vos fichiers de travail par Gestion fichiers, 
VOUS pourrez revenir au menu principal (par 
R) et commencer à enregistrer en vous rendant 
dans le groupe de fonctions E, Enregistrements 
VOCAUX. 

N'omettez pas, toutefois, de préciser les 
niveaux d’entrée-sortie, ainsi que leur fréquen- 
ce d'analyse, sinon vous risqueriez de ne rien 
entendre du tout. 


PARLEZ APRES LE BIP SONORE 


Pour parler, rien de plus simple : l'enregistre- 
ment s'annonce par D (début) et s'interrompt 


en frappant n'importe quelle touche, comme: 


vous le précise d’ailleurs la fenêtre de dialogue. 
Celle-ci vous indiquera ensuite le pourcentage 
de saturation. Pour vous entendre, enfoncez la 
touche Esc. Ici, comme précédemment, l'arrêt 
des émissions s'obtient en actionnant une tou- 


‘ che quelconque. 


La commande V de validation vous permettra 
d'entrer dans le fichier de travail le morceau 
que vous venez d'enregistrer ; il vous faudra 
alors le nommer, afin qu'il devienne un élé- 
ment vocal dudit fichier. 

Si vous voulez corriger, voire supprimer le der- 
nier élément vocal - on ne sait jamais, vos mots 
peuvent dépasser votre pensée - c'est prévu 
dans la Gestion fichiers. En revanche, il sem- 
ble qu'on ne puisse effacer un élément se trou- 
vant en milieu de texte. Evidemment, on est 
censé ne sauvegarder que ce qu'on veut garder, 
mais un moment d'inattention est toujours 
possible. 

Le dernier groupe de fonctions R, Restitutions 
vocales, va vous permettre de vérifier votre tra- 
vail et de contrôler l’enchaînement correct des 
différentes séquences. 

La fonction de paramétrage de la carte (niveau 
et fréquence) est également prévue dans ce 
menu ; vous pourrez donc rectifier le tir si vous 
n'êtes pas satisfait du paramétrage que vous 
avez effectué lors de l'enregistrement. 


TREIZE FONCTIONS 


Les deux interpréteurs s'appellent par leur 
nom, SAMI et SAM2 ; quand vous les avez 
chargés, vous devez, comme au moment de 
l'installation, voir apparaître le message 
CONTROL SAMPLER VII Dans le cas 
contraire, vérifiez que la carte est bien à sa pla- 
ce, c'est-à-dire dans votre PC. 

Lüutilisation de SAMPLER VOCAL par un 
programme Basic nécessite l'intégration d’une 
ligne effectuant la liaison de celui-ci avec 
SAMI.COM. Cette ligne existe sur la disquette 
programme ; elle s'appelle US.BAS et se char- 
ge par un Load” VS”. 

Les deux programmes proposent chacun treize 
fonctions d'utilisation. Pour SAMI, il s’agit de 
chaînes de caractères dont les deux premiers 
indiquent la fonction - par exemple CR pour 
créer un fichier - suivie d’un espace et d’un 
éventuel paramètre, si celui-ci est nécessaire, ce 
qui n'est pas toujours le cas. 

Chaque fonction rend une valeur, qui peut être 
soit un état de la carte soit un code d'erreur. 
Ces valeurs sont au nombre de vingt-quatre, la 
liste en est fournie en page 5 et 6 de la 
documentation. 


1=C007% 


Les fonctions proposées dans SAM sont utili- 
sables de la même manière que celles du DOS. 


_ La disquette SAMPLER VOCAL fournit deux 


programmes sources : EXEMPLE.ASM en 
Assembleur, CSAMPLE.C en C, vous vous en 
seriez doute. 

En conclusion, j'espère que vous n'imiterez 
pas mes petits camarades de la rédaction, qui, 
sous prétexte de tester ce matériel, se sont livrés 
à de multiples pitreries vocales, aussi navran- 
tes les unes que les autres, et dont je ne vous 
donnerai qu'un échantillon audible par toutes 


les oreilles : “Bonjouw micwo.” 
Nathalie BOISSON. 


Note générale : 14/20 

Documentation : 7/20 

Aide à l’écran : 12/20 

Performance : 16/20 

Facilité d’utilisation : 16/20 

Intérêt pour l'utilisateur : 15/20 

Commentaire : produit intéressant pour tous les imaginatifs. 
Carte, micro et haut-parleur de très bonne qualité. 
Principal défaut : le caratère sommaire des explications. 
Principal avantage : son ergonomie. 

Editeur : TMPI 

Version testée : SAMPLER VOCAL. 

Configuration : PC, XT et AT. 
Package : 1 carte, 1 disquette, 1 documentation, | 
microphone, 1 haut-parleur. 

Disponobilité : immédiate. 

Prix : 1 350 F TTC. 


FICHE SAMPLER VOCAL 


À FAPS 


PC - XT - AT & compatibles 


© LOISIRS 

© ALARME 

© ROBOTIQUE 

@ ENSEIGNEMENT 

© INDUSTRIE 

© HANDICAPES 

© MESSAGERIE VOCALE 
© PUBLICITE 

@ DESSINS ANIMES 


Enregistrez votre voix, puis 
utilisez-la dans vos Pro- 
grammes. Contrôle de gain 
audio en E/S programmable. 
Ampli audio 3W. Sorties HP, 
PU, casque. 

Débit: 2 à 4K @ / seconde de 
parole enregistrée. 

Livrée avec microphone. 


TECHNI- MUSIQUE ET 
PAROLE INFORMATIQUE 


Clermont-Ferran 
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es développeurs sur 
ordinateur compatible PC sont 
chaque jour de plus en plus 
nombreux et désireux d'aller 
foujours plus loin avec leur 
machine. Ayant profité du 
phénomène Borland pour se 
reproduire, cette espèce 
fraque sans cesse de 
nouveaux produits afin 
d'exercer au mieux son grand 
art. Parmi ceux que l’on 
pourrait qualifier de musts, 
n’en déplaise à notre cher 
Molière, on trouve TURBO 
SCREEN de PC/SOFT. Ce 
logiciel est un générateur 
d'écrans qui facilitera la 
lourde tâche que représente 
la création de masques de 
saisie, et surtout, évitera aux 
programmeurs de nombreuses 
nuifs blanches. 


Développé en France, et malgré son préfixe 
Turbo, ce programme nous est proposé par la 
société PC/Soft. Si ce produit n'appartient pas à 
la bibliothèque des logiciels Borland, il fonc- 
tionne cependant avec les compilateurs Turbo 
Basic et Turbo Pascal. Les possesseurs de 
QuickBasic ne seront pas lésés, dans la mesure 
où Turbo Screen peut fonctionner avec ce pro- 
gramme. Mais voyons en détail si ce produit 
mérite réellement le célèbre terme Turbo. 


DIS, MONSIEUR, 

DESSINE-MOI UN ECRAN 

Le cœur de Turbo Screen est l'éditeur d'écrans 
qui permet, à l’aide d’une interface utilisateur 
très performante, de réaliser toutes sortes 
d'écrans, de masques, ou de textes d'aide. Le 
but est de réaliser des écrans dans lesquels on 
définit des champs de saisie. Pour y parvenir, 
l'éditeur possède plus d'une vingtaine de 
commandes, toutes accessibles au clavier. 
Lélaboration d'un écran se fait suivant les éta- 
pes suivantes. On tape à l'écran le texte devant 
présenter le champ, puis on définit la zone 
dans laquelle viendra s'inscrire le champ de 
saisie. On détermine alors son genre (validation 
automatique, zone obligatoire ou saisie invisi- 
ble). Ensuite est sélectionné le type, numérique, 
alphabétique ou date. Pour finir, on choisit la 
couleur et le message associé qui apparaîtra en 
bas de l'écran, comme commentaire. Une fois 
tous ces champs créés, on peut ensuite ajouter 
des fioritures telles que des cadres, des dessins 
en couleurs, toujours à l’aide de caractères 
semi-graphiques. Linterface utilisateur, très 
bien conçue, rend cette option très simple, voire 
amusante : on dessine ses cadres comme on le 
ferait avec son stylo et sa règle. Des options de 
fusion de dessins, déplacement, copie, efface- 


ment de zone rendent le travail plus attrayant et 
rapide. Enfin, on attribue aux caractères diffé- 
rents styles, du souligné au clignotant. Pour 
toutes ces options, une aide en ligne est dispo- 
nible et renseignera efficacement le program- 
meur dans son développement. Une fois son 
écran créé, on le sauvegarde et on passe à son 
utilisation en programmation. 


DIS, MONSIEUR, 

PROGRAMME-MOI UN MOUTON 

Que cela soit sous Pascal ou Basic, le fonction- 
nement est le même. On doit faire appel à un 
sous-programme Affturbo, en passant des para- 
mètres pour l'affichage et l'exploitation des 
écrans précédemment définis. Ce module, 
inclus sur la disquette Turbo Screen, vient se 
charger en mémoire lors de l'exécution du pro- 
gramme compilé. Bien sûr, le positionnement 
du curseur, les tests sur les champs, les formats, 
les cadrages, les couleurs et les messages d’aide 
sont directement gérés par ce sous-programme 
résidant. Ensuite, toute l'acquisition des don- 
nées provenant de ces écrans se fait par l’inter- 
médiaire de variables que le module résidant 
remplit, en fonction des paramètres qui ont été 
fixés avec l'éditeur. On peut, de plus, ouvrir des 
fenêtres pour y afficher des écrans d'aide et 
même gérer des menus classiques ou dérou- 
lants. Tout ceci se programme grâce à des fonc- 
tions très simples. 


J'EN VEUX UN !! 

Somme toute, l'élaboration et l'exploitation de 
ces écrans sont très simples. II est évident que le 
programmeur trouvera cet outil très pratique et 
très souple. Quelques défauts viennent cepen- 
dant prouver qu'aucun programme n'est par- 
fait. En effet, quand on compile tout ça, le code 


mn # Recæie Rene le deuxiène noniteur 


Pernet de contrôler les couleurs sur les deux écrans 


3 COUL ACMENL 


aussi Turbo Screen pourra modifier les écrans. 
Enfin, pour Ds ces manques, PC/Soft pro- 


C ans vom permet de saisir La DESCRIPTION du che. | TE a 
Non du chanp 


grand frère de Turbo Screen, mais aussi plus 
ornations de saisies coûteux (4 900 F HT). TURBO SCREEN offre 
cependant une grande qualité PEU un prix 
réellement intéressant : 990 F HT ! 

Luc de Lhayric 


Note générale: 16/20 
Documentation : 15/20 
Aide à l'écran : 15/20 
Performance : 16/20 
Facilité d'utilisation : 16/20 
Intérêt pour l’utilisateur : 17/20 
Commentaire : un utilitaire de génération d'écrans qui 
économise des heures de programmation. 
| Principal défaut : otligation de charger un module 
: # : è résidant en mémoire. 
Transfornation MAJUSCULE: j (Qui/Non) HUaUUrIe Principal avantage : une très grande simplicité de 
création et une utilisation rapide d'écrans. 
Editeur : PC/SOFT 
7 Distributeur : PC/SOFT, BP 1026, 34006 Montpellier 
COULEUR: 0 * Version testée : version 1. 
. Configuration minimale : tout compatible PC équipé 
d’un lecteur 51/4 plus moniteur monochrome. 
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exécutable ne comprend ni l'écran, ni le modu- me à chaque fois, ce qui explique que l'exé- Package : quatre disques 5°1/4, un manuel de 200 
le Affturbo l'exploitant. Ceux-ci sont préservés  cution des différentes fonctions du module est DAS ner 
sous forme de fichiers qu’appellera le program- assez rapide. De plus, toute personne possédant ns ose | 


‘ENTREZ DANS LE CLUB DES GAGNANTS” DU LOTO GRACE 
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LOTO ASSISTE PAR ORDINATEUR 
SUR TOUS COMPATIBLES PC 


CODE LAO 
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AU (1)39.86.30.88 


BON DE COMMANDE à adresser à M.F. I, 88 av Gallieni , 93250 Villemonbie 
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QUELLE BASE POUR VOS DONNEES ? 


Principal investissement après 
l'achat d'un ordinateur, les 
logiciels. Parmi ceux-ci, les 
systèmes de gestion de fichiers ou 
de données arrivent pratiquement 
en tête. Face à l'offre des éditeurs, 
il est souvent difficile de faire un 
choix. Avant tout achat, il faut 
d'abord sérier ses besoins, 
connaître les différents types de 
produits proposés et leurs 
possibilités, comparer les prix, etc. 
Sans entrer dans des détails 
inutiles, ce dossier vous guidera et 
vous fera certainement découvrir 
des talents cachés parmi les 
produits actuellement disponibles. 
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Pour bien débuter notre promenade dans ce que l'on nomme la 
gestion des données, rappelons-nous quelques principes de 
base de la micro-informatique. L'ordinateur permet le 
traitement de l'information, c'est-à-dire de calculer, classer, 
rechercher, archiver, comparer des données numériques 
(es 196...) ou alphanumériques (1250 F, 196 F, Amstrad PC 
0, Dupont...). Si la rapidité de calcul d'un ordinateur est 
incomparable avec celle d'un humain, sachons toutefois 
qu'avant de traiter il faut saisir. En effet, aucun logiciel ou 
ordinateur ne peut vous être vendu avec vos informations déjà 
enregistrées. Il faudra donc d'abord créer une base 
d'informations, et c'est seulement après cette saisie 
minutieuse que vous pourrez utiliser toute la puissance de 
votre ordinateur. 


Bon courage ! 

Prenons un exemple : vous possédez certainement un 
répertoire personnel. Sur chaque page sont notés tous les 
noms, adresses et numéros de téléphone (données ou 
informations) de particuliers ou d'entreprises que vous avez 
besoin de contacter dans votre vie quotidienne. Ce répertoire 
peut contenir quelques dizaines ou quelques centaines de 
données. Imaginons qu'en fin d'année vous souhaitiez envoyer 
vos vœux à vos parents, amis et relations professionnelles. 
Nous constatons qu'il existe trois catégories (types), pour 
lesquelles vous présenterez vos voeux de facon différente. 
Votre répertoire en main, vous allez sélectionner chaque 
donnée, écrire quelques mots de bonne année sur un papier et 
recopier l'adresse sur l'enveloppe. Si votre répertoire contient 
dix noms, pas de problème, une heure de travail et c'est fini. 
Pour ceux dont le chiffre dépasse la centaine, bon courage... 


Bas les masques ! 

Imaginons maintenant que vous ayez, avec un logiciel de 
gestion de fichiers, réalisé une base de données (ou 
d'informations). Pour avoir une structure unitaire des 
enregistrements, il faut d'abord figer des champs dans un 
masque. Very interesting, n'est-il pas ? 

Prenez une feuille de papier, inscrivez : nom, prénom, société, 
fonction, adresse etc., en laissant des blancs entre chaque 
rubrique de façon à les compléter. Photocopiez une dizaine de 
fois, vous obtenez des fiches vierges identiques par leur 
structure, mais qui se différencieront ensuite par leur contenu, 
puisque vous ne pouvez inscrire sur chacune que des 
renseignements pour une seule personne ou société. 

Dans un fichier informatique, une rubrique s'appelle un champ, 
et tous les champs sont réunis dans un masque, ce dernier 
n'apparaissant qu'à la demande, lors de l'impression. Enfin, 
une fiche est un enregistrement, ou encore un article. Ouf ! 
C'est déjà plus clair, non ? 


Merci, M. Fichier ! 


Vous voici l'heureux propriétaire d'un fichier de données, 
simple certes, mais adapté à vos besoins. En fin d'année, pour 
envoyer vos vœux, vous sélectionnerez un ou plusieurs 
champs qui seront triés (par ordre croissant ou décroissant), à 
l'aide d'un petit programme spécialisé, inclus dans le logiciel. 
Par exemple : nom ou/et ville ou/et fonction, etc. Vous 
pourrez alors éditer des étiquettes par catégorie (ou par 
profession, prénom, code postal etc.) et, si le gestionnaire le 
permet, préparer une lettre type qui sera complétée 
automatiquement avec le nom de la personne ou par une 
formule du style : Mon cher Marcel ou Ma très chère Suzette. 
Cette possibilité s'appelle le mailing. Sinon, vous saisirez votre 
prose avec un traitement de texte et imprimerez autant de 
lettres (en ayant soin de changer au préalable le prénom), pour 
chaque catégorie, que d'étiquettes préparées. Mis à part la 
saisie des données de base, vous passerez moins d'une heure 
trente (pour une centaine de noms) à préparer cet envoi, 
contre presque dix heures avec l'aide d'un stylo, d'une bonne 
dose de patience et d'un bon litre d'huile de coude, avec option 
bière ou café. 


Ce n’est qu'un au revoir... 

Comme vous l'avez compris, du moins je l'espère, nous allons 
aborder les systèmes de gestion de fichiers (SGF) dans ce 
dossier. En principe, toute personne qui possède un ordinateur 
dispose aussi d'un gestionnaire de fichiers. Comment ça, non ? 
Dites-moi les “quinze-douzards”, Datamat c'est quoi, des 
graines pour moineaux ? Donc, disais-je, (presque) tout le 
monde possède un SGF. En réalité, il existe une pléthore de 
catégories et de produits. Il est bien difficile de faire un choix. 
Notre dossier est là pour vous y aider en vous présentant 
l'offre complète des éditeurs dans ce domaine. Nous vous 
proposerons, à la suite de ce dossier, des articles plus courts, 
par catégorie, comparant l'ensemble des produits et 
présentant leurs qualités et défauts. 


LA REFERENCE 


Wayne Ratliff, Américain de natio- 
nalité et informaticien de profes- 
sion, présente en 1978 le premier 
gestionnaire de fichiers sur micro- 
ordinateur, Vulcan. Il deviendra 
rapidement la référence en matière 
de SGF évolué, mais sous le nom 
de dBase IL. Chaque nouvelle ver- 
sion (dB III et dB III Plus) reçoit de 
nouvelles fonctionnalités, dont un 
mode Assist, très convivial pour le 
langage. Toujours leader incontes- 
té des ventes, dBase continue tran- 
quillement son chemin en atten- 
dant la sortie de sa version IV. De 
nombreux logiciels ont été déve- 
loppés en respectant la compatibi- 
lité avec les fichiers au format dBa- 
se (dBXL de WordTech Systems 
ou Foxbase+ de Fox Software, par 
exemple). Parallèlement, à l'inten- 
tion des utilisateurs un peu dérou- 
tés par l'aspect de plus en plus pro- 
fessionnel de ces produits, sont 
apparus des SGF plus simples 
d'utilisation, comme RapidFile 
d’Ashton Tate (également éditeur 
du grand frère dBase). Loffre des 
éditeurs se porte aujourd'hui vers 
de vrais SGBD relationnels, puis- 
sants et complets, comme Paradox, 
de Borland, ou Rbase for DOS, de 
Microrim. 

Ce marché des gestionnaires de 
données a désormais atteint l’âge 
adulte, et l'utilisateur averti aussi 
bien que le néophyte ont parfois 
bien du mal à choisir le produit 
qui leur conviendra parfaitement. 
Vous constaterez que certains 
tableurs permettent la création et 
l'exploitation de bases de données. 
Nous retiendrons sept catégories 
de produits, correspondant chacun 
à un type d'utilisation particulier. 


LES SGF SIMPLES 


Les systèmes de gestion de fichiers 
(SGF) simples se distinguent sur- 
tout par leur simplicité de mise en 
oeuvre : pas de fonctionnalités 
poussées, mais pas d'apprentissage 
fastidieux en perspective. Ne 
nécessitant bien souvent qu'une 
courte formation préalable, ils 
seront rapidement opérationnels et 
réduiront au maximum les trou- 
bles liés à la mise en place d’un 
système de gestion des données 
informatisé (réorganisation, mise 
en Place, période d'installation). 
Aux fonctions de base (création, 
mise à jour, consultation...) s’ajou- 
teront souvent de nombreuses 
options supplémentaires : recher- 
che et tri des fiches selon un ou 


NN ASHTON.TATE 


BASE 


PC 


Système de gestion de 
base de données relationnelle 


pour 


PC, XT, AT 


et compatibles 


plusieurs champs, éditions person- 
nalisées... 

Ce type de gestionnaire conviendra 
particulièrement à la réalisation de 
petites bases de données domesti- 
ques (bibliothèque personnelle, 
répertoire.) et constituera, à 
l'occasion, une excellente introduc- 
tion à l'élaboration et à l’utilisation 
de systèmes de gestion de données 
plus conséquents. 


LES INTEGRES 

Les logiciels intégrés regroupent en 
général dans un seul programme 
les fonctions de tableur (feuille de 
calcul), de traitement de texte, et de 
gestion de données. À ces trois 
modules viennent souvent s’ajou- 
ter un module de communication 
(transmission des données par 
modem) et un grapheur (création 
de graphiques). Les informations 
étant manipulées sous la même 
forme par l'ensemble des modules, 
les échanges entre ceux-ci, depuis 
ou vers la base de données, se trou- 
vent considérablement simplifiés, 
et l'on évite les miraculeuses 
conversions de formats (les fameu- 
ses importations et exportations), 
quelquefois imparfaites et toujours 
fastidieuses. On notera que le pas- 
sage d’une partie à l’autre du logi- 
ciel est généralement très rapide, et 
qu'il est plus agréable d'évoluer 
dans un seul et même logiciel que 
d'être obligé de mémoriser des 
fonctions propres à des interfaces 
utilisateurs différentes. Ce type 
d'environnement de gestion de 


données ravira les champions du 
traitement tous azimuts, qui réali- 
seront aussi une économie subs- 
tantielle en achetant d’un coup une 
solution à tous leurs problèmes. 
Les intégrés étant par nature 
complets mais assez fermés aux 
autres logiciels, l'utilisateur veillera 
particulièrement à la qualité des 
options qu'il compte utiliser le plus 
fréquemment. En effet, les fonc- 
tionnalités directement liées à la 
gestion de la base de données sont, 
avec ce type de logiciel, tout à fait 
disparates. L'intégré trouvera sa 
place aussi bien chez le particulier 
que dans l’entreprise. 


LES SGF ELABORES 

Lutilisation d’un système de ges- 
tion de données dans un environ- 
nement professionnel suppose, la 
plupart du temps, l'existence de 
fonctions  évoluées, comme 
l'indexation de fichiers, les tris 
multicritères, la manipulation de 
plusieurs fichiers simultanément, 
ainsi que des capacités importan- 
tes quant au nombre d'enregistre- 
ments par fichier, ou de champs 
par enregistrement. Ces gestion- 
naires utilisent des techniques 
puissantes d'organisation des 
fichiers et des index, comme les 
structures en arbre B (les arbres B 


sont une technique de gestion 
arborescente des clefs, autorisant 
une exploitation rapide des index). 
Lexistence d’un langage propre à 
la manipulation de la base de don- 
nées permet, en outre, aux dévelop- 
peurs de construire des program- 
mes d'application spécifiques. On 
rencontrera ces langages sous deux 
formes distinctes : le type interpré- 
té, nécessitant pour leur exécution 
la présence du logiciel de gestion 
de données, et le type compilé, 
demandant l'usage d’un compila- 
teur qui créera un programme 
indépendant, directement exécuta- 
ble. 

Quelquefois, la complexité des 
traitements et la quantité de don- 
nées exigeront l'assistance d'un 
personnel spécialisé, compétent 
pour la réalisation des applica- 
tions. Ces logiciels sont donc préfé- 
rables pour une utilisation profes- 
sionnelle plutôt que personnelle. 


LES SGBD 

Les systèmes de gestion de bases de 
données (SGBD) permettent, grâce 
à une organisation optimisée des 
fichiers, d'accéder aux informa- 
tions suivant plusieurs critères (par 
le nom, la date de naissance, 
l'adresse, le numéro de sécurité 
sociale, les signes particuliers etc.). 
Ces systèmes, très performants, 
s'appuient sur des concepts direc- 
tement issus des méthodes moder- 
nes d'analyse. Les SGBD, aupara- 
vant essentiellement utilisés sur de 
gros systèmes informatiques, 
s'imposeront certainement dans les 
années à venir sur le marché de la 
micro-informatique professionnel- 
le. 


LES SGBD SQL 

Simple extension des SGBD, le 
Structured Query Language (SQL) 
représente une normalisation de 
ces systèmes, afin d'homogénéiser 
les accès aux données dans toutes 
les applications futures. Ils font 
actuellement leur apparition dans 
le domaine de la micro-informati- 
que de type professionnel. 


LES GENERATEURS 
D'APPLICATIONS ET L 4G 


Beaucoup plus faciles à mettre en 
oeuvre, car utilisant des concepts 
avancés, les générateurs d'applica- 
tions et les langages de quatrième 
génération (LAG) permettent un 
gain de temps non négligeable 
dans la réalisation d'applications 
de gestion de données. Guidant 
totalement l'utilisateur dans la 
définition conjointe de la base de 
données et des traitements à effec- 
tuer au moyen de tables et d'écrans 


de saisie conviviaux (menus dérou- 
lants, icônes, etc.), le système pren- 
dra totalement en charge la créa- 
tion de l'application. Ce type de 
logiciel inclut de plus en plus sou- 
vent des concepts déductifs pro- 
pres aux systèmes dits intelligents. 
Bien qu'encore assez peu utilisés 
par le grand public, les générateurs 
d'applications, qui permettent une 
véritable démocratisation de la 


création des bases de données, 


devraient assez rapidement pren- 
dre la place qu’ils méritent au sein 
des SGBD, en offrant aux non- 
informaticiens les services d'une 
base de données professionnelle. 


LES LIBRAIRIES 


La reconnaissance de standards 
dans le domaine du traitement des 
données sur  micro-ordinateur 
entraîne les développeurs à mani- 
puler, dans leurs applications, des 
fichiers compatibles avec ces stan- 
dards. Leur tâche se trouve facilitée 
par la disponibilité de librairies 
(ensemble de fonctions) permet- 
tant d'exploiter toute la puissance 
de ces SGBD dans des program- 
mes écrits en langages Basic, Pas- 
cal, C, etc. Ces produits sont princi- 


CLASSIFICHE 


Classifiche est l'expression la plus 
fidèle d’un bac à fiches cartonnées. 
Les contraintes d'ordre informati- 
que sont réduites à leur plus simple 
expression. Classifiche apporte, 


par rapport à un système manuel, 


une grande simplicité d'accès aux 
fiches, et des fonctions de tris rapi- 
des. 


DATAMAT 

La rapidité et la simplicité de 
Datamat PC en font un logiciel à 
la fois performant et facile à utili- 
ser. Il se distingue par de nombreu- 
ses caractéristiques intéressantes : 
la création directe à l'écran des 
masques de saisie et d'impression, 
les contrôles de validité des saisies 
au niveau des dates ou des champs 
logiques (Oui ou Non)... La recher- 
che d’enregistrements s'effectue au 
moyen de critères de sélection très 
complets. On notera la possibilité 


palement destinés aux profession- de définir les lignes d’en-tête et de 


nels. 
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LES SYSTEMES DE GESTION 
DE FICHIERS SIMPLES 


caractères gras, italiques ou souli- 
gnés, lors de la réalisation d'états 
imprimés clairs et lisibles. 


DIANE 


Gérer simplement des fichiers ne 
veut pas forcément dire les gérer 
mal. Diane le prouve, en limitant 
tout de suite son action à un seul 
fichier ouvert à la fois, mais en pro- 
posant, sous un aspect agréable et 
fonctionnel, un ensemble cohérent 
de fonctions permettant de traiter 
jusqu’à soixante-cinq mille fiches 
de dix kilo-octets chacune. Notons 
la présence bien agréable d’une 
calculatrice, toujours disponible, et 
d'une horloge, que l'or regrettera 
seulement de ne pas pouvoir visua- 
liser en permanence. La possibilité 
d'inclure des champs de commen- 
taires de taille illimitée rappellera 
qu'une gestion de fichiers écrite en 
Turbo Pascal peut prétendre aux 
mêmes attraits que des systèmes 
beaucoup plus coûteux. Elégante, 
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STANDARDISTE 


limpide, pratique, comme l'indi- 
quent à la fois le package et le nom 
du distributeur (E.L.P), Diane per- 
mettra sans aucun doute de gérer, 
sans prétentions, des fichiers dans 
un environnement personnel, ou 
même dans une petite PME, sans 
trop se limiter. 


DIRECTORY II 


Directory IT est un outil de bureau- 
tique, simple d'emploi, qui regrou- 
pe une gestion de fichiers et un 
traitement de texte. Ses créateurs le 
présentent comme l'alternative 


moderne au bac à fiches et à la. 


machine à écrire. La gestion de 
fichiers est de type Free Form, qui 
ne: nécessite pas de définition de 
zone, de champ ou de rubrique, 
afin de s'affranchir au maximum 
du format des informations mani- 
pulées. Le traitement de texte, 
étroitement lié à la gestion de 
fichiers, reprend le plus possible le 
maniement d’une machine à écri- 
re. Ce produit, français de concep- 
tion et original d'approche, pilote 
maintenant, dans sa version 2.0, 
toutes les fonctions de la carte de 
communication Matra Stx 10 
(Télex, Télétex, Télécopie). 


IBM FILING ASSISTANT 
Avec Filing Assistant V20, IBM a 
voulu proposer une gestion de 
fichiers facile à mettre en oeuvre et 
à ‘utiliser. IBM semble effective- 
ment avoir atteint ses objectifs, tant 
l'interface utilisateur est conviviale. 
Il suffit, pour s’en convaincre, 
d'observer le menu principal et ses 
différents sous-menus, pour avoir 
une idée de l'évidente simplicité du 
logiciel réalisé. La décomposition 
simplissime en tâches de base 
(créer une fiche type, la modifier, 
ajouter des fiches...) autorise un 
temps d'apprentissage pratique- 
ment nul. 


PC-FILE+ 
Anciennement dénommé Philoba- 
se, PC-File+ lui est près de quatre 
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fois supérieur en puissance. Il se 
distingue par sa rapidité et sa faci- 
lité d'utilisation. Chaque fiche peut 


contenir jusqu'à soixante-dix 
champs de données, et chaque 
fichier soixante-cinq mille cinq 
cent trente-trois fiches. Les séquen- 
ces de touches répétitives sont évi- 
tées au maximum par l'emploi de 
macro-instructions (jusqu'à douze 
par fichier). Couplé au traitement 
de texte PC-Type+, du même édi- 
teur, ce gestionnaire simple rendra 
bien des services. 


RAPIDFILE 

Gestionnaire de fichiers, mais aus- 
si traitement de texte, RapidFile est 
l'outil idéal pour la production de 
courriers, mailings et rapports. 
Bénéficiant de l'expérience et du 
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savoir-faire de son concepteur, 
Ashton Tate, (à qui l'on doit Fra- 
mework et dBase), ce produit se 
révèle être d'une excellente facture, 
tant du point de vue du logiciel que 
de l'ensemble de sa documenta- 
tion. On notera, entre autres quali- 
tés, la possibilité de limiter effica- 
cement la répétition des séquences 
de touches frappées au clavier en 
créant des  macrocommandes. 
RapidFile, dont le champ d'action 
a été volontairement limité aux 
fonctions bureautiques de base, ne 
répond que mieux à ses spécifica- 
tions. 


Plus un outil d'analyse que 
d'archivage des données, Reflex 
permet leur représentation sous de 
multiples aspects : fiches, listes, 
tableaux, états et graphiques. Très 
utile pour l'analyse des informa- 
tions issues d’autres programmes, 
Reflex n'en reste pas moins un 
outil autonome. En effet, 1l dispose 
de nombreuses fonctions mathé- 
matiques, statistiques et financiè- 
res, qui le destinent naturellement 
à l’analyse des données ; d'où son 
nom : l'analyste. Il suffit pour s'en 
convaincre d'observer la qualité 
des applications livrées avec 
Reflex, les WorkShops. Borland 
frappe, une nouvelle fois, dans un 
domaine inexploré. 


4 


MATHEMATIQUES ms Laiese taire nieux 


LES SYSTÈMES DE GESTION 
DE FICHIERS ELABORES 


Gestionnaire de données multifi- 
chier, DataPerfect est rapide et 
particulièrement simple à utiliser. 


Les liaisons entre les fichiers sont 
faciles à réaliser. Les étourdis 
apprécieront la grande sécurité de 
saisie qu'offre la possibilité de véri- 
fier, à intervalle régulier, les infor- 
mations entrées. Un éditeur de tex- 
te intégré vient agrémenter la saisie 
des données. Malgré les nombreu- 
ses informations présentes simul- 
tanément à l'écran, celui-ci reste 
lisible. Un outil interactif de déve- 
loppement d'applications qui reste 
convivial et plaisant à utiliser. 


C'est le plus connu des systèmes 
élaborés de gestion de fichiers. 
Avec son langage de programma- 
tion, son générateur d'états et ses 
possibilités de travail en réseau 
local, dBase IIT Plus est devenu le 


dBXL Release 1,1 
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Pointer 


composent le langage de program- 
mation dBase. Le mode Assist per- 
met au débutant d'utiliser dBase 
au moyen de menus déroulants. Le 
second volume contient tout ce 
qu'il faut savoir sur la programma- 
tion de dBase afin de tirer le maxi- 
mum de ce véritable langage. On y 
trouve également l'ensemble des 
informations nécessaires à son 
fonctionnement sur un réseau 
local. Face au développement de 
vrais SGBD, Ashton-Tate annonce 
la disponibilité prochaine de dBa- 
se IV dont les caractéristiques par- 
ticulièrement prometteuses 
devraient permettre à l'éditeur 
américain de conserver sa place de 
leader sur ce marché. 
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standard dans le monde MS/PC- 
DOS. I! est doté d'outils d'interro- 
gation et d'extraction de données 
performants. Le premier classeur 
de la documentation décrit, pour le 
débutant, les bases du langage 
dBase, le mode Assist, l’utilisation 
du genérateur d'états, et les deux 


Voir le chapitre consacré aux 
“librairies”. 


Vendu cent quarante-neuf dollars 
(environ neuf cents francs) actuel- 
lement aux Etats-Unis, ce nouveau 
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compilateur dBase semble très 
prometteur. La taille minimale des 
fichiers exécutables serait de 1 ko, 
contre 140 ko pour Nantucket 
Compiler. Les temps de compila- 
tion et d'exécution seraient égale- 
ment meilleurs. A l’heure où nous 
écrivons ces lignes, le produit n'est 
pas encore commercialisé en Fran- 
ce. Peut-être le compilateur le plus 
erformant, le moins cher... 


Ce clône de dBase 3 Plus peut se 
targuer d'être près de deux fois plus 
rapide que son modèle ; il est aussi 
plus simple à utiliser et coûte beau- 
coup moins cher. DBXL possède 
plus de cinquante fonctions ou 
commandes supplémentaires par 
rapport à dBase. Il autorise la 
manipulation de tableaux à n 
dimensions, la création de fenêtres 
et de menus entièrement paramé- 
trables, ainsi que la gestion des 
graphiques. Toutes ces fonctionna- 
lités simplifient grandement la 
programmation d'interfaces utili- 
sateur très conviviales. L'intérêt de 
cet interpréteur réside également 
dans sa parfaite compatibilité avec 
le compilateur du même éditeur, 
Quicksilver. Puissant et évolutif, il 
satisfera aussi bien le débutant que 
le programmeur expérimenté. 


FORCE III 

Développé par Sophco Inc. et 
annoncé lors du Comdex de Las 
Vegas en 1987, ce nouveau compi- 
lateur dBase, ultra-rapide et bon 
marché, ne semble toujours pas 
disponible. 


FOX BASE PLUS VERSION 
2.0 


Jusqu'à six fois plus rapide que 
dBase IX Plus, FoxBase est un 
excellent produit pour le dévelop- 
pement d'applications dBase. Il 
allie la souplesse du mode interac- 
tif (mode Assist) et de l'interpréteur 
à la vitesse et à la sécurité d'un 
compilateur. Il est livré avec un 
manuel en français, simple et bien 
organisé. FoxBase Plus possède ses 
propres fichiers d'index, mais per- 
met aussi l'utilisation des index 
dBase. Le programmeur peut enri- 
chir le langage en créant ses pro- 
pres fonctions utilisateur. FoxBase 
Plus permet la création et la mani- 
pulation de tableaux, jusqu'a deux 
dimensions. Il peut fonctionner sur 
un réseau local et permet d'ouvrir 
jusqu'à  quarante-huit fichiers 
simultanément. Le meilleur rap- 
port performance/prix. 


GEM JT BASE 

Le système de gestion de fichiers 
JT Base a été porté sous GEM, de 
Digital Research, afin d'exploiter 
les possibilités de modularisation 
propres à ce type d'environnement. 
Il ajoute aux fonctionnalités des 
logiciels de la famille JT Base la 
simplicité d'utilisation propre au 
système, incluant fenêtres et menus 
déroulants ainsi que l’utilisation de 
la souris. La fonction traitement de 
texte est ici assurée par le logiciel 
GEM Write. GEM autorisant 
l'échange de données entre logi- 
ciels, il sera aisé d'utiliser des logi- 
ciels complémentaires comme le 
grapheur GEM Chart. 


JT BASE 20 ET 40 


Les logiciels de la gamme écrits en 
langage C sont rapides à l'exé- 
cution. JT Base 20 et JT Base 40 
offrent les mêmes fonctions de 
base, respectivement en mode 
mono et multifichier. Ils incluent 
un traitement de texte, utile pour la 
conception de mailings et d'éti- 
quettes. On pourra décider de sau- 
vegarder toutes les commandes 
effectuées par l'utilisateur, afin de 
pouvoir lancer ultérieurement cette 
suite d'actions. JT Base 40 offre en 
outre un langage de programma- 
tion compatible dBase et diverses 
fonctions mathématiques. La gam- 
me JT Base est également disponi- 
ble sous le système d'exploitation 
Xenix. 


NANTUCKET COMPILER 
(CLIPPER COMPILER) 
SUMMER'’87 


Dans sa dernière version, Sum- 
mer'87, Nantucket Compiler est un 
outil complet de développement 
pour la création et la compilation 
de programmes. Ses fichiers de 
données et son langage de pro- 
grammation sont compatibles avec 
dBase III Plus. Nantucket Compi- 
ler est surtout apprécié pour les 
améliorations apportées au langa- 
ge dBase, et pour sa grande rapidi- 
té d'exécution ; il crée des fichiers 
directement  exécutables ayant 
l'extension. EXE. Le programmeur 
pourra choisir d'utiliser les index 
NDX, compatibles dBase III Plus, 
ou les indexs .NTX, propres à Nan- 
tucket Compiler mais plus rapides. 
On notera que Nantucket Compi- 
ler permet enfin, sous DOS 3.3, 
d'ouvrir jusquà deux cent cin- 
quante fichiers simultanément, et 
gère pleinement les conflits d'accès 
aux fichiers et aux enregistrements 
dans un réseau local. Le compila- 
teur est livré avec un débuggeur, 
outil qui facilite la mise au point 
des programmes. Grâce à l’archi- 


La gestion de fichiers 
qui ne se fiche pas 
de vos données. 


Diane possède les principaux atouts pour mettre toutes vos 
données en Fichiers : 


° Puissant : Zones de calcul, mais aussi zones de cumul 
permettant de cumuler des données sur une zone au fur et à 
mesure des modifications successives de la fiche. 


+ Pratique : Une zone de commentaires libres de longueur 
illimitée peut être associée à chaque fiche. 


° Communiquant : Avec d'autres logiciels, dans les 
deux sens, sous forme de Fichiers ASCII 


° Simple : Générateur de masques de saisie, de listes et 
d'étiquettes. 


° Grandes dimensions du masque : Jusqu'à 63 
lignes de 240 caractères, avec scrolling. 


e Grandes dimensions des Fichiers : Plus de 
65000 Fiches par Fichier, 240 caractères par zone, 1000 zones 
par Fiche pouvant totaliser jusqu'à 10000 caractères. 


Pour 


Prenez Zinc pour favorite, 
et reignez sur vos fichiers. 


Ce logiciel existe en disquette 51/4 et 31/2. 
Une démonstration tournante du logiciel peut vous être 
adressée sur simple demande accompagnée d'un chèque de 20 F. 
(Préciser 51/4 ou 31/2) 
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ORIENTATION 


tecture ouverte de ce logiciel, l’utili- 
sateur peut créer ses propres fonc- 
tions, qu'il peut écrire en dBase, en 
C ou en assembleur. C'est avant 
tout un outil de développement 
puissant réservé aux développeurs 
d'applications. 


OMNIS 1, 2et3 


Omnis est un logiciel disponible 
sous trois niveaux d'accès diffé- 
rents : Omnis 1, 2 et 3. Omnis 1 est 
un gestionnaire de fichiers ultra- 
simple, aussi bien du point de vue 
de son utilisation que de ses possi- 
bilités. Omnis 2 ajoute à son petit 
frère des possibilités supplémentai- 
res, notamment en termes de 
consultation et de tri, tout en 
acceptant de gérer des fichiers de 
taille plus importante. Omnis 3 
permet, en plus, de travailler sur 
plusieurs fichiers, encore plus 
grands, et de construire une appli- 
cation sur mesure. Enfin, une 
caractéristique commune aux trois 
logiciels est la possibilité d'inclure 
dans des lettres standards (mai- 


ling) les informations déjà conte- 
nues dans des fichiers. La famille 
Omnis permettra à un utilisateur 
non averti d'évoluer en même 
temps que sa base de données. 


OMNIS QUARTZ 


Omnis Quartz est le premier d'une 
nouvelle génération de gestionnai- 
res de données, tirant pleinement 
part de l'environnement Win- 
dows, de Microsoft. Il dispose en 
eflet de l'ensemble des possibilités 
de cet environnement (menus 
déroulants, boutons et carrés de 
sélection, messages de dialogue). 
Le développeur appréciera la rapi- 
dité et la simplicité avec lesquelles 
il pourra créer des applications de 
gestion de données d'une présenta- 
tion irréprochable. La possibilité 
de créer des applications bénéfi- 
ciant d'une interface utilisateur 
standardisée ainsi que l’économie 
appréciable en termes de temps de 
développement qu'apporte la puis- 
sance des outils de Windows 
constituent un réel atout pour ce 
logiciel aux performances par ail- 
leurs tout à fait acceptables. 


Q&R 

Q & R, pour Questions et Répon- 
ses, est la traduction du logiciel 
américain Q & A (Questions & 
Answers). Ce logiciel comprend 
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quatre parties principales, toutes 
liées entre elles : la gestion de 
fichiers, le traitement de texte, le 
générateur d'états et l'assistant 
intelligent. Le gestionnaire de 
fichiers autorise la mise en relation 
simultanée de quatre fichiers. Il 
permet la visualisation des fichiers 
sous forme de tableaux et autorise 
le tri ascendant ou descendant sur 
toutes les zones. Bien que de nom- 
breuses fonctionnalités soient 
accessibles sans programmation, il 
est possible de créer des applica- 
tions sur mesure. Le générateur 
d'états permet la création de for- 
mats d'édition présentant les infor- 
mations en tableaux, avec éven- 
tuellement des calculs de sommes, 
sous-totaux, moyennes. L'assistant 
intelligent interprète les interroga- 
tions et les commandes formulées 
directement en français par l’utili- 
sateur. Notons que Q & R version 4 
supporte la plupart des réseaux 
locaux standards de la micro- 
informatique : 3Com, Novell, Star- 
Lan, TokenRing. 


QUICK SILVER DIAMOND 
RELEASE 


Ce compilateur de dBase III Plus 
apporte de très nombreuses exten- 
sions au langage dBase ; 1l est pos- 
sible de créer menus et fenêtres, de 


définir ses propres fonctions utili- 
sateur, etc. Les programmes 
compilés sont plus compacts et 
s'exécutent sans dBase. Quicksilver 
est plus rapide que dBase mais 
moins que Nantucket Compiler. 
Parfaitement compatible avec 
dBase III Plus et dBase Adminis- 
trator (l'utilitaire de gestion des 
accès aux fichiers du réseau), 
Quicksilver peut s'exécuter simul- 
tanément avec dBase III Plus, sur 
le même réseau, tout en partageant 
les mêmes fichiers. Assurément, 
Quicksilver est le compilateur qui 
offre la meilleure compatibilité 
avec dBase IT Plus, tout en enri- 
chissant ce langage de près de qua- 
tre-vingts fonctions ou commandes 
supplémentaires. 


SUPERBASE 


Superbase tire merveilleusement 
parti de l'environnement GEM 
(fenêtres/souris/menus déroulants) 
sous lequel il fonctionne. Le che- 
minement dans la base s'apparente 
à la lecture d'une cassette vidéo et 
ne demande pas, à priori, plus de 
connaissances en informatique. La 
similitude ne s'arrête pas la, puis- 
que Superbase possède la capacité 
de manipuler des champs de type 
image, issus de logiciels graphi- 
ques ou de traitements de texte. I] 
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préfigure réellement un nouveau 9 

type d'application manipulant des D'EXPERIENCE 
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données personnalisé, permettant 
de 9h00 à 19h00. 


de travailler sur plusieurs fichiers 
simultanément. Lutilisateur dispo- 
se d’un puissant langage de dialo- 
gue, mis en œuvre dans un envi- 
ronnement dit à fenêtres et menus 
déroulants. XTrieve  s'interface 
avec des produits intégrés comme 
Lotus 1-2-3, Symphony, Open- 
Access, dBase LIL, et tout fichier 
standard DOS ou BTrieve. 
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BASOR 


Basor est la réponse à un besoin 
couramment exprimé par des utili- 
sateurs de systèmes de gestion de 
données : comment créer rapide- 
ment des documents (maïlings, éti- 
quettes...), à partir des données sto- 
ckées dans la base ? Basor intègre 
Textor, un traitement de texte fran- 
çais très populaire, qui lui confère 
de puissantes capacités d'édition. 
La présence de macrofonctions 
ainsi qu'une organisation efficace 
des masques de saisie permettent 
de proposer à l'utilisateur final une 
application, clé en main, simple 
d'utilisation. On appréciera la 
compatibilité de ce SGBD rela- 
tionnel avec les bases de données 
organisées, comme lui, sur la 
méthode d'accès BTRIEVE. 


DATAFLEX 

Sys-Dis, jeune société française 
dédition de logiciels, importe, 
francise et distribue en exclusivité 
les produits Data Access. Dataflex, 
vrai SGBD relationnel, est doté 
d'un langage de programmation 
puissant, pour le développement 
rapide d'applications performan- 
tes. Les nombreux utilitaires livrés 


PARADOX 


The Compiete Database 


avec ce produit, générateur auto- 
matique d'applications, générateur 
d'états et générateur de menus per- 
mettent à l'utilisateur non informa- 
ticien de développer lui-même des 
applications. Le module Query de 
Dataflex permet de réaliser, de 
façon simple, toute interrogation 
multicritère, multifichier sur une 
base de données. Multienvironne- 
ment et multiutilisateur, Dataflex 
est disponible sur les principaux 
systèmes d'exploitation (MS/PC- 


DOS, OS2, XENIX, UNIX et 
VMS) et réseaux de micros (Token- 
Ring, Novell, 10 Net, 3COM). 
Entièrement francisé pas Sys-Dis, 
Dataflex est un produit de haute 
qualité, déjà implanté sur plus de 
soixante-dix mille systèmes infor- 
matiques. 


DIALOGUE 2 


Accédant à la base de données en 
langage naturel, aussi bien du 
point de vue du concepteur de 
l'application que de l'utilisateur, 
Dialogue 2 autorise également la 
programmation d'une partie de 
l'application en langage Bal (pro- 
che du Basic), ou dans un autre 
langage. Cette dernière caractéristi- 
que supprime les contraintes et les 
limites d'utilisation inhérentes aux 
SGBD, outils souvent puissants, 
mais aux fonctionnalités délimi- 
tées. La plus grande part des appli- 
cations est réalisée sans program- 
mation. Le concepteur est aidé, dès 
la création de la base de données, 
par le dictionnaire des données et 
par les générateurs automatiques 
de masques et d'états. 
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PARADOX 


Puissant et convivial, accessible et 
complet, tel est le paradoxe. Vérita- 
ble SGBD relationnel, Paradox 
inclut les derniers concepts déve- 
loppés en la matière : langage 
d'interrogation QBE, fonctionnali- 
tés réseau poussées, double accès à 
l'ensemble des fonctions (menu ou 
langage Pal), générateur d’applica- 
tions, etc. Mais la grande originali- 
té de ce produit, c'est la force du 
concept qui lui sert de base : les 


tables, modèles sous lesquels il 
manipule l’ensemble des informa- 
tions (fichiers, formats, critères de 
ris, résultats...) Un  SGBD 
d'avant-garde promis à un succès 
certain. 


Entrez ou nodifiez las nons ds colomes 
Un astérisque (n} signale les colonnes clés 
Le signe plus (+) signale les colonnes calculées 


Cas frere free 0 [men Jar 


isissez un node de roprésentatin 


TEXT  CURRENCY TNTEGER REAL DOUBLE DATÉE TIME NOTE 


Entrez la valeur de l'expression: 


RHASE SYSTEM 

Véritable SGBD relationnel, Rba- 
se offre à tout gestionnaire d'infor- 
mations une grande richesse de 
fonctionnalités. Les tables de la 
base de données (quatre-vingt 
tables au maximum par base de 
huit cents colonnes au plus) sont 
créées par l'utilitaire Définition 
Express. Le module Forms 
Express permet de réaliser les gril- 
les de saisies souhaitées. Reports 
Express, lui, se chargera des états et 
des rapports imprimés. Enfin 
Application Express, générateur 
d'application, réalisera pour l’utili- 
sateur non informaticien, de façon 
interactive, des applications 
complètes. À l'intention des déve- 
loppeurs, Rbase comporte un puis- 
sant langage procédural de plus de 
cent trente commandes, afin d’écri- 
re les applications les plus 
complexes. Microsoft propose éga- 
lement une version réseau spécifi- 
que de Rbase système, avec ver- 
rouillage automatique des tables et 
création de mots de passe. Certai- 
nement un des meilleurs SGBD 
disponibles sur micro. 


moyen de fonctions similaires 
dans chacun des modules. Un outil 
original et d'une grande simplicité 
d'emploi. 


ENABLE 


Cinq modules (traitement de texte, 
tableur, télécommunication, ges- 
tion de bases de données et graphi- 
ques) constituent Enable. La 
communication des fichiers et des 
données entre chaque module est 
particulièrement performante, grâ- 
ce à un puissant fenêtrage et à l'uti- 
lisation du couper/coller. L'interfa- 
ce utilisateur est graphique et 
Wysiwyg (what you see is what you 
get - ce qui est à l'écran représente 
réellement le document final). La 
manipulation des données se 
caractérise par une gestion et une 
définition simples des zones à trai- 
ter. Chacun des modules est rapide 
et particulièrement performant, 
d'une puissance comparable à cel- 
le des logiciels dédiés. 


FRAMEWORK II 


Les créateurs de Framework II ont 
accordé, dès le départ, autant 
d'importance à l'interface utilisa- 
teur et à la convivialité de leur pro- 
duit qu'à ses capacités proprement 
dites. Le résultat est probant : parti- 
culièrement agréable à utiliser, 
Framework IT supervise un traite- 
ment de texte, un tableur, une base 
de données, un logiciel de commu- 
nication et un processeur d'idées 
bien pratique, au moyen d'un véri- 
table langage de développement, 
Fred. Framework II étant l'enfant 
d'Ashton Tate, qui édite aussi dBa- 
se, on ne s'étonnera pas de la par- 
faite compatibilité de ces deux pro- 
duits. Framework II, dont les capa- 


O LES SYSTEMES DE GESTION 
DES FICHIERS INTEGRES 


ABJILITY PLUS 

Six applications complètes se 
retrouvent dans Ability Plus : base 
de données, traitement de texte 
avec vérificateur orthographique, 
tableur, module graphique, modu- 
le de communication et de présen- 
tation. Le gestionnaire de fichiers 
permet de manipuler un type de 
champ original sur micro-ordina- 
teur (le type photo d'écran généré 
par le module présentation ), et 
d'établir des liens avec des feuilles 
de calculs du tableur ou des 
documents du traitement de texte. 
La programmation est totalement 
absente de ce logiciel, qui est aisé- 
ment piloté par des menus, au 


cités propres de gestion de données 
sont cependant plus réduites, 
constitue, bien souvent, un 
complément idéal à un environne- 
ment dBase. 


KNOWLEDGE-MAN2 


K2 est un monstre sacré, ultrapuis- 
sant par nature, encore plus acces- 
sible dans sa version 2 ; Kman peut 
tout. Autorisant l'utilisation de 
l'ensemble des fonctions des diffé- 
rents modules dans chacun des 
autres, il est plus intégré qu'un 
intégré. Conçue pour les réseaux 
locaux, sa base de données n'est 
limitée que par la capacité du sys- 
tème. Programmable en C, dispo- 


R 


sant de nombreux produits 
annexes, c'est bien la Rolls des 
logiciels à tout faire. 


LOTUS 1-2-3 

Tableur, base de données, graphi- 
ques, 1-2-3 est le logiciel intégré 
leader du marché. Les dimensions 
du tableur sont les mêmes que cel- 
les du gestionnaire de fichiers 8192 
x 256 ; de quoi contenter bien des 
utilisateurs. Notons que 1-2-3 est 
pourvu de fonctions d'analyse sta- 
tistisque et mathématique pous- 
sées. Lotus propose à ses clients 
des produits complémentaires. 
Lotus Report Writer crée des for- 
mulaires, des rapports et des éti- 
quettes personnalisés. Lotus Hal 
est une interface en langage natu- 
rel simplifiant l'usage de 1-2-3. 
Tout utilisateur bénéficie, bien sûr, 
du service et du support technique 
Lotus. Notons également la qualité 
de leur assistance téléphonique. 
Devant le succès rencontré par ce 
produit, de très nombreuses socié- 
tés proposent aujourd'hui des for- 
mations sur 1-2-3. Le marché des 
Add-In (produits complémentai- 
res) est très développé pour 1-2-3. 


SMART 


Crée par Innovative Software, 
Smart est aujourd'hui distribué en 
France par l'intermédiaire de 
Memorex. Ce logiciel intégré est 
composé de six modules : tableur, 
graphiques, base de données, trai- 
tement de texte, communication et 
agenda, Dans tous les modules, un 
langage de programmation permet 
de réaliser des applications. Le 
module de gestion de données peut 
travailler sur vingt-cinq fichiers 
simultanément. Chaque fichier 
peut contenir jusqu'à deux cent 


cinquante-cinq champs différents, 
de quatre mille quatre-vingt-seize 
caractères au maximum. De plus, 
chaque zone peut être calculée afin 
de réduire la programmation. 
Enfin, pour visualiser le fichier 
sous différents formats, l'utilisateur 
pourra réaliser jusqu'à dix mas- 
ques d'écran par fichier. On notera 
la possibilité d'utiliser Smart indif- 
féremment sur un système mono- 
poste ou sur un réseau local. Livré 
avec un logiciel d’autoformation, 
Smart est d’un apprentissage facile. 


OPEN ACCES II 


Open Acces II se présente comme 
un assemblage de sept modules 
(base de données, tableur, traite- 
ment de texte, communication, 
grapheur, langage, outils de 
bureau), qui, pris séparément, se 
révèlent très performants et sup- 
portent aisément la comparaison 
avec des logiciels “solistes” de leur 
catégorie. Le revers de ces qualités 
est qu'Open Access II nest plus 
tout à fait ce qu'on pourrait appeler 
un logiciel intégré, mais plutôt un 
ensemble cohérent de logiciels 
puissants, liés entre eux dans un 


environnement unique ; (certains 
modules comme Access Base sont 
d’ailleurs vendus séparément, 
comme des produits à part entière). 
Le passage des données d'une par- 
tie à une autre nécessitent un trans- 
fert, qui, bien que performant, 
alourdit un peu la manipulation. 
La base de données, véritable 
SGBD SQL allié à un langage très 
apprécié, est le principal atout 
d'Open Access IL. On appréciera 
également la qualité des graphi- 
ques générés par le grapheur et les 
possibilités du module de commu- 
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“Les tableurs dits de ?"* génération inté- 
graient déjà graphiques, gestion de 
fichiers et macro-commandes. Il ne man- 
quait plus que des outils de présentation. 
Voilà chose faite. tout en étant compa- 
tible avec le standard le plus avancé du 
marché.” 


Editeur de texte 
Tracé de cadres et traits 
Menus déroulants 
Plus de 30 nouvelles formules et 
commandes 
Compatible (*) Lotus® 1-2-3 version 2 
Et toujours : 

Tableurs 9999 lignes, 256 colonnes 
Graphiques dynamiques intégrés 
Lecture/écriture directe de fichiers 
au format dBase ” 
Macro-commandes automatiques 
Base de données multidimensionnelle 
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Logiciel et documentation (340 pages) 
en français. 
Service Softissimo : 
assistance téléphonique, garantie, 
mise à jour... 


(*) VP-planner Plus lit des fichiers WKI tels que décrits dans 
Lotus File Format. © Lotus Development Corp. 
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nication. On notera qu'une version 
totalement réseau est disponible. 
Extrêmement complet, ouvert, 
mais pas des plus accessibles, 
Open Access II à peu de chances 
de décevoir les plus perfectionnis- 
tes. 


Avec ses quatre modules indépen- 
dants, PC Quill (traitement de tex- 
te), PC Abaccus (tableur), PC 
Archive (gestion de fichiers) et PC 
Easel (grapheur), PC-4 n’est pas un 
intégré à part entière. Les quatre 
modules, d'aspect et de manipula- 
tion similaires doivent se contenter 
d'importer et d'exporter les don- 
nées de ou vers les autres modules. 
Le gestionnaire de données, pou- 
vant manipuler simultanément un 
nombre illimité de fichiers de 
grande taille, permet jusqu'à qua- 
tre index par fichier et autorise la 
manipulation de champs de lon- 
gueur variable. Ajoutons à cela un 
générateur d'écrans et la création 
assistée d'états imprimés, un langa- 
ge procédural de soixante-trois 
commandes doté d’un éditeur sim- 
ple et agréable, et on obtient un 
produit d’un rapport qualité/prix 
attrayant. 


Tableur, gestionnaire de données 
et grapheur intégré, SuperCalc est 
l'outil idéal pour l'analyse et la 
simulation financières. Le gestion- 
naire de données accepte neuf mil- 
le neuf cent quatre-vingt-dix-neuf 
enregistrements de deux cent cin- 
quante-cinq caractères. La gestion 
de données est souple, l'extraction 
des données est simple et s'effectue 
en fonction d'un nombre illimité 
de critères. Des fonctions statisti- 
ques puissantes sont disponibles 
pour l'analyse de la base de don- 
nées. On peut programmmer des 
applications complètes en contrô- 
lant la gestion de l'écran, des mes- 
sages et de la saisie. On automati- 
sera les procédures en enregistrant 
une suite de touches. Un outil 
remarquable pour les prévisions et 
l'aide à la décision. 


Logiciel multifichier, multifenêtre, 
SuperDB intègre des fonctions de 
calcul, de mailing et de graphique, 


d'où sa place parmi les intégrés. I] 
peut générer rapidement des appli- 
cations sans langage de program- 
mation. Au maximum, on pourra 
ouvrir quinze fichiers simultané- 
ment, comportant cent quarante 
rubriques, et jusqu'à cent quarante 
index.  Multifichier,  SuperDB 
accepte plus de deux cent cinquan- 
te liens entre deux fichiers. Il est 
possible de restructurer l’ensemble 
de la base de données, sans perdre 
la moindre information. On peut, 
de plus, consulter les fichiers en 
mode liste ou masque. L'appel à 
des programmes externes écrits 
dans d’autres langages est possible. 
Notons que la programmation en 
SuperDB peut s'effectuer par sim- 
ple choix de commandes dans des 
fenêtres. 


Le plus vendu des logiciels intégrés 
du marché. Il propose cinq modu- 
les : tableur, graphiques, base de 
données, traitement de texte (avec 
correcteur orthographique) et 
comunication. Lutilisateur appré- 
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ciera la possibilité d'enregistrer 
sous forme de macrocommandes 
une séquence de touches. Pour des 
applications plus importantes, on 
pourra utiliser le langage de pro- 
grammation de Symphony. Vérita- 
ble intégré, Symphony autorise le 
passage d'un module à l’autre par 
le simple appui d'une touche. Les 
fichiers 1-2-3 sont, bien sûr, 
compatibles avec Symphony. Luti- 
lisateur pourra procéder à la saisie, 
à la correction ou à la mise à jour 
de ses données par l’intémédiaire 
de masques précédemment créés. 
Enfin, il pourra protéger ses 
fichiers des regards indiscrets en 
leur affectant un mot de passe. 


Produits complémentaires, Lotus- 
Symphony-Link et Lotus-Sympho- 
ny-Com, permettent de dialoguer 
avec des sites IBM ou BULL. 


Aussi bien que … moins cher que … 
c'est un tableur puissant intégrant 
un gestionnaire de données et un 
module graphique. Il dispose de 
“plus” non négligeables : gestion 
des échelles  logarithmiques, 
impression sur tables traçantes ou 
imprimantes, présentation graphi- 
que en trois dimensions. Idéal 
pour organiser, planifier et prendre 
des décisions du type : quel résultat 
pour quelle hypothèse. 


Ce tableur multifonction, compati- 
ble Lotus 1-2-3 version 2, est, 
d'après son éditeur, le premier 
tableur complet. Aux compléments 
traditionnels des tableurs de 
deuxième génération (graphiques, 
fichiers,  macrocommandes), il 
ajoute des outils de présentation. Il 


se distingue aussi par ses nom- 
breux plus : impression directe des 
graphiques sans utilitaire supplé- 
mentaire, enregistrement automa- 
tique des macrocommandes, liai- 
son directe avec dBase (ou FoxBa- 
se), base de données multidimen- 
sionnelle pour les consolidations 
de tableaux, menus déroulants ou 
classiques... 


Ce logiciel reprend les mêmes 
modules que PC-4, mais ils sont 
regroupés dans un intégrateur, afin 
de faciliter le transfert des données 
d'un module à l’autre. 


matière de logiciels conduit les édi- 
teurs à proposer périodiquement 
de nouvelles versions de leurs pro- 
duits. L'arrivée sur le marché 
français de l’'Amstrad PC, proposé à 
un prix nettement inférieur à celui 
des autres ordinateurs, et le dynamis- 
me déployé par la société Amstrad 
pour réussir sur le marché des 
compatibles ont poussé les éditeurs à 
proposer des versions antérieures ou 
légèrement différentes de leurs logi- 
ciels. Ces produits, appelés souvent 
juniors, sont vendus à des prix 
défiant toute concurrence. Bien loin 


En micro-informatique, l'évolution de représenter des versions dégra- 
extrêmement rapide de l'offre en dées, ils offrent au plus grand nom- 


bre la puissance des outils de l'infor- 
matique professionnelle, dont le prix 
peut parfois atteindre deux ou trois 
fois celui d'un Amstrad PC. 


Dans le domaine des gestionnaires 
de données, on appréciera à leur jus- 
te valeur des logiciels comme dBase 
II PC, Framework Premier, Reflex 
Amstrad, Open Access Junior et Yes 
You Can Amstrad. Vraiment de 
beaux cadeaux de la part des édi- 
teurs qui donnent ainsi accès, à tous, 
à la micro professionnelle. 
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TWIN est un tableur puissant, qui correspond à une nouvelle étape dans le développement de la micro informatique. 


TWIN permet d'exploiter à fond les possibilités d’un IBM PC ou XT ou de toute autre machine de type PC. Il est compatible et comporte les 
mêmes fonctionnalités que le standard du marché et présente même des avantages certains sur ses concurrents. 


Les outils de TWIN sont : 


—le tableur — le gestionnaire de données — le module graphique 


LA PUISSANCE 


Le puissant tableur TWIN transforme votre écran en une feuille de calcul électronique de 8 192 lignes par 256 colonnes ce qui permet la plupart 


des applications. 


Il permet d'organiser, de faire des prévisions, de prendre des décisions par une analyse du type « quel résultat pour telle hypothèse ». 
Les résultats de l'ensemble du tableau peuvent changer instantanément si l’on apporte des modifications aux paramètres d'entrée. 
TWIN comprend un nombre étendu de fonctions mathématiques, statistiques, financières et logiques. 


Il comporte un choix complet de macro-instructions. 


TWIN gère le coprocesseur 8087 pour permettre des calculs plus rapides. 


Les fichiers de TWIN sont compatibles avec ceux de Lotus 1-2-8. 
TWIN affiche la mémoire disponible. 
16 couleurs sont utilisables pour le tableur et les graphiques. 


LES PERFORMANCES GRAPHIQUES 


Jusqu'à 15 types de graphiques sont disponibles (camemberts, diagrammes en bâtons (horizontaux, verticaux, courbes. etc.). 


TWIN gère les échelles logarithmiques. 

Tous les graphiques peuvent être reproduits sur imprimante ou 
sur table traçante en utilisant jusqu'à 8 couleurs. 

Enfin, il est possible de visualiser simultanément la feuillle de 
calcul et les graphiques, si l’on dispose d'un écran monochrome 
d'une part, et d’un écran graphique d'autre part. 
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MANUEL ET LOGICIEL EN FRANÇAIS 

| POUR IBM PC/XT 
AMSTRAD PC 
ET COMPATIBLES PC 


SOFTWARE INC 
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TWIN, LE TABLEUR GEANT A PRIX MICRO. 


1'SENESTRE 


1 SEMESTRE 


LOTUS 1.2.3 et IBM sont des marques déposées par les sociétés LOTUS et IBM. 
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BON DE COMMANDE à retourner à : 

FRAMACOM B.P. 111 - 92504 RUEIL MALMAISON Cedex 

[ Je-désire recevoir le logiciel TWIN version française, et son manuel. 
Je joins un chèque de 790 F à l'ordre de FRAMACOM. 

Cl Je désire recevoir une facture. 
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SONDAGE 
LECTEURS 


Pour parfaire les renseignements que nous avons 
obtenus avec notre premier sondage [numéro 6 de 
février}, et afin de réaliser chaque mois un 
magazine plus prôche de vos besoins, nous 
sollicitons encore votre collaboration. 

Vous devez envoyer vos questionnaires dûment 
remplis avant le 31 juillet 1988 à Amstrad PC, 53, 
avenue Lénine, 94250 Gentilly. 


Quelle est votre profession ? 
Etudiant Commercant 

Salarié Cadre 
Fonctionnaire 

Dirigeant d'entreprise 
Retraité 

Revendeur Amstrad 
Amstrad 


Artisan 


Profession libérale 


Développeur sur 


Quel est votre ordinateur ? 


PC 1512 mono. coul, 

PC 1640 mono. coul. 

PPC 512 

Etes-vous équipé d'un ? 
Simple drive Double drive 
Disque dur 


Possédez-vous une imprimante ? 
Non Oui 


Si oui, de quelle marque 
Quel modèle (référence) ss 


Ufilisez-vous votre PC : 
Pour jouer uniquement ? 

Pour une utilisation personnelle ? 
Pour une utilisation professionnelle ? 


Parmi ceux cités, quels sont les 
domaines d'applications qui vous 


intéressent particulièrement ? 
Gestion 

Comptabilité 

Bureautique [T. texte, tableur, etc.) 
Télématique 

Education 

P.A.O, 

Programmation 

Graphisme 

Son 

Musique 


Applications spécifiques ; 


précisez lesquelles : 


Quelles sont vos rubriques préférées ? 
Veuillez répondre en notant les rubriques de 1 (celle que 
vous aimez le moins) à 10 (celle que vous aimez le plus). 


Actuel Communication 
Produits Découverte 

Mag. Jeux Bidouilles 
Education Listings 
Formation Courrier lecteurs 


Quelles sont les (ou la) rubriques qui 
manquent dans ce 
MODO LINE Pr renmrs 


Quelle est celle qu'il faudrait supprimer, 
à votre avis ?. 


Que pensez-vous du dossier sur les 
bases de données présenté dans ce 
numéro ? 


Trop court Trop long Comme il faut 
Bien réalisé Mal réalisé Moyen 
informatif Peu informatif Moyen 
Complet Peu complet 


Pensez-vous qu'il faille continuer ce 


genre de dossier ? 
Oui Non 


Pensez-vous que notre magazine traite 


suffisamment de vos PC ? 

C'est-à-dire qu'il vous en explique clairement la structure 
électronique. 
Suffisamment Pas assez Beaucoup trop 
Lisez-vous régulièrement Amstrad PC ? 
Oui Non Abonné 


CA 


Si vous ne lisez pas régulièrement notre 
magazine, dites-nous pourquoi 
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Ville : Code Postal : 


1=-C0077 


ner PREMIER CHOIX. La plupart des mani- 
ulations s'effectuent à l’aide des touches de 
onction, la progression dans le programme 
avec les touches curseur et les numéros des 
options ; Esc sert bien entendu à tous les 
retours en arrière, et, enfin, on utilise la barre de 
tabulation pour se déplacer dans les applica- 
tions fichier et tableur. Une documentation 
d'une pédagogie à toute épreuve (ce qui n'est 
pas toujours le cas) vient appuyer cette facilité. 


DES PERFORMANCES LIMITEES 

On peut évidemment regretter le corollaire de 
cette simplicité de manœuvre : la toute relative 
pauvreté des possibilités offertes par le logiciel. 
Rappelons toutefois que celui-ci n’a pas pour 
prétention d’égaler les performances de certains 
de ses célèbres grands frères intégrés, type Abi- 
lity Plus ou l'intégrale PC, mais bien de per- 
mettre aux néophytes de découvrir la micro, 
sans pour autant sennuyer avec un produit res- 
treint. Il peut en outre parfaitement convenir 
aux besoins d’une petite entreprise industrielle 
ou commerciale qui souhaite s'informatiser 
sans alourdir ses structures avec du matériel 
surperformant et onéreux, dont elle n’a pas for- 
cément l'utilité. Autre utilisateur potentiel de 
PREMIER CHOIX, l'étudiant qui veut taper 
des mémoires, gérer son travail ou encore faire 
des tableaux . Bref, vous aurez compris que ce 
soft ne s'adresse pas aux fanas du do lé se 
mais aux autres, à ceux qui voient dans la 
micro-informatique un outil de simplification 
et d'accélération des tâches. 


Renseignements sur le service 


our 1 250 francs HT, 
PFS propose un intégré qui 
gère un traitement de texte, 
un gestionnaire de fichiers, 
un tableur, et un module de 
communication. Des 
possibilités parfois limitées, Or 
mais quelle facilité pour les LOME EI marie 
apprentis bidouilleurs ! je 


131, rue du DIABOLO 
78368 


En vantant la simplicité d'utilisation de PRE- 
MIER CHOIX, ses auteurs n'exagèrent pas, 
loin de là. Si vous savez lire le français (ce qui 
semble être le cas puisque vous avez ce magazi- 
ne entre les mains) et mettre votre micro sous 
tension, vous ne devriez pas, à priori, ren- | M 
contrer de problèmes majeurs pour faire tour- 


49 85 85 85 


(PS PPTTENTUETETEEE) 3 
Sphuyer sur F7 


LULU LULU LILI L LE LE 
pour ajouter cette fiche, F8 pour recherch 


QUATRE APPLICATIONS CLASSIQUES 

Lies | Pour 1 250 francs HI, PREMIER CHOIX gère 
les quatre applications désormais classiques de 
l'intégré : traitement de texte, gestionnaire de 
données, tableur, et module de communication. 
Lorsque vous aurez chargé les trois disquettes 
PREMIER CHOKX (programme, dictionnaire 
et aide) sur votre PC, vous n'aurez plus qu’à 
l'appeler par la commande... PC, justement. Le 
menu principal qui apparaît alors vous propo- 
se huit sous-menus que vous pourrez explorer 
(exception faite du module de communication) 


REME OURESS 
RSR SS288888 


PREMIER 


au cours de la “visite guidée” qui doit vous don- 
ner un premier aperçu des programmes du 
logiciel et de leur fonctionnement. Après avoir 
suivi ladite visite, il ne vous reste plus qu’à vous 
jeter à l'eau en vous familiarisant avec les 
commandes. 

Nous l'avons dit, les touches de fonction ser- 
vent énormément. Atout supplémentaire, les six 
pass déclenchent autant de menus dérou- 
ants, qui sont les mêmes dans les différentes 
applications. Ajoutons à cela que non seule- 
ment tout part d'un unique menu principal, 
mais qu'une seule option peut servir à diverses 
applications. De même, la fusion des 
documents issus des différents programmes est 
d'une simplicité déroutante puisqu'il suffit 
sn la fonction “Sauvegarde”, quand on 
est dans une feuille de travail, et, une fois sur 
cette fonction, de sélectionner “Fusionner avec 
un autre fichier”. L'intégration jusqu’au-boutis- 
te, en somme. 


Une fois le menu déroulé, il suffit de se placer 
sur l'option choisie avec le curseur ou de l'appe- 
ler par son initiale, et, éventuellement, de 
répondre aux questions que peut vous poser le 
programme. Elles sont toutes d’une clarté lim- 
pide, rassurez-vous. Par exemple, quand vous 
désirez imprimer un document, vous sélection- 
nez F4, puis “Imprimer ce document”. A ce 
moment-là, PREMIER CHOIX vous interroge 
sur les options d'impression que vous souhaitez 
et VOUS en propose certaines par défaut ; si ces 
dernières vous conviennent, vous passez direc- 
tement à l'impression par la touche Return, 
sinon vous répondez aux questions : de la 
page. à la page… nombre d'exemplaires, 
cadrage à droite, etc. Rien de très sorcier, 
comme vous pouvez le constater. 


PAS DE PREFORMATAGE 

Au sujet de la justification des textes (le cadrage 
à droite), nous devons revenir sur ce que nous 
vous avions dit en annonçant ce logiciel dans 
notre dernier numéro. Nous pensions à ce 
moment-là que le traitement de texte de PRE- 
MIER CHOIX n'effectuait pas de justification, 
ce qui est faux. Il faut d’ailleurs remarquer que 
rares sont les traitements de texte qui ne 
permettent pas la justification dès le 
préformatage. Un des défauts de ce soft réside 
dans le fait que les enrichissements de style 
n'apparaissent pas de façon différenciée à 
l'écran ; soulignement, italique et gras se 
traduisent de la même façon : par une 
inversion vidéo. Je peux vous assurer qu’en 
soulignant trois fois de suite le titre que je 
venais de centrer, et en ne voyant rien venir, Je 
me suis posé quelques questions. 


Fi-hide FZ-Sauvegarder F3-Fonctions F4-Imprimer FS-Modifier F6-Style 


#: occupé Ligne 184 de la page 


En vantant la simplicité de ‘Prenier Choix”, ses auteurs 
n’exagèrent pas, loin de là. Si vous savez lire le français 
(ce qui devrait être le cas puisque vous tenez ce magasine 
entre les nains), et mettre votre micro sous tension, vous ne 
devriez, à priori, pas rencontrer de problènes majeurs pour 


faire tourner Prenier Choix. 


On peut évidemnent regretter le corollaire de cette 
sinplicité : la toute relative pauvreté des possibilités 
offertes par le logiciel. Rappelons toutefois que celui-ci 
n’a pas pour prétention d’égaler..._ 


ÉÉRERIRNRETRERCINENCTENNE INRP INR NENEUBNETS RENNES) 
Appuyer sur F1 pour Aide : ou sur Esc pour le Menu Principal. 


Puisque lon est dans le traitement de texte, 
restons-y. Celui-ci propose les standards du 
genre, sans pousser très loin la sophistication : 
centrage, effacement et déplacement de blocs 
suivant le principe du coupé-collé, correcteur 
orthographique, tabulations... On peut regretter 
l'absence de plusieurs polices de caractères, 
bien qu'un mode condensé d'impression, 132 
caractères dans la largeur d'un document 
format Ad, soit prévu. 


La deuxième étape de l'apprentissage est la 
création des fichiers, ainsi que leur gestion. 
Après être revenu au menu principal par Esc - 
si vous aviez oublié de sauvegarder votre tra- 
vail, vous vous le verriez annoncer par un mes- 
sage, que sa taille rend visible même par les 
myopes dans mon genre -, vous sélectionnez le 
sous-menu “Créer un dossier”. Il vous faut alors 
préparer votre grille type (formulaire), que vous 
remplirez par la suite. Ici encore, c'est:très sim- 
ple ; pour peu que vous pensiez à signaler la fin 
de chaque intitulé de renseignements par “:”, ça 
devrait bien se passer. Pour le reste, PREMIER 
CHOIX travaille pour vous : il n’y a pas besoin 
d'annoncer la taille de chaque champ ni s'il 
comporte des caractères numériques, alphabé- 
tiques, ou les deux. Evidemment c’est plus faci- 
le, Mais pas toujours sans risque, pour peu que 
l'on soit légèrement inattentif. Imaginons que 
vous donniez un numéro d'ordre à vos clients 
(donc des chiffres) ; si par erreur vous inscrivez 
leur nom là où vous devez indiquer ce numéro, 


le logiciel le prendra sans sourciller. Je le sais, 
cela m'est arrivé. 

Une fois vos fichiers mis en place, vous allez 
pou passer à la gestion à proprement par- 
er. Première possibilité : les recherches ; elles 
obéissent aux principes traditionnels des bases 
de données et se résument en quatre fonctions 
mathématiques simples : l'égalité stricte, l'égali- 
té partielle, la comparaison et l'inégalité. Procé- 
dez en appelant le sous-menu ‘Charger un 
fichier existant” ; une fois le fichier chargé 
(l'apparition de la grille type vous prévient), 
vous vous placez devant le ou les champs qui 
vont vous être utiles, et vous indiquez vos critè- 
res de recherche. F10 vous permet d'enregistrer 
chaque nouvel ordre ; F8 de commencer la 
recherche. 

Deuxième possibilité en matière de gestion : 
tirer des états à partir des dossiers que vous 
avez constitués. Ces états vous permettent de 
rassembler tout ou partie des différentes fiches 
d'un dossier (liste des clients par exemple), 
puis, éventuellement, d'effectuer des calculs 
sommaires sur ces listes, calculs du type total 
des recettes ou somme due par acheteur. C'est 
la partie “gestion” du fichier. Pour procéder, on 
appelle “Créer un état” dans le menu principal, 
puis il suffit de suivre les instructions qui appa- 
raisent à l'écran. 


La troisième application de PREMIER 
CHOIX, le tableur, surprendra peut-être moins 
les habitués de l'intégré que les autres program- 


mes. On y trouve toutes les commandes et ins- 
tructions qu'on peut espérer, y compris la possi- 
bilité de macro. 

La facilité d'utilisation, qui reste décidément la 
caractéristique essentielle de PREMIER 
CHOIX, n’a pas disparu. Au point que, même 
ici, il n'est pas nécessaire de préformater les 
colonnes ; elles s’agrandissent et rapetissent en 
fonction de la cellule qui comporte le texte le 
plus long. Que celui qui ne s’est jamais trouvé 
tout bête avec un en-tête trop long (et coupé) 
par rapport à la taille prévue de la cellule lève la 
main. 

Le quatrième et dernier module de PREMIER 
CHÔIX, celui de communication, s'obtient par 
l'option Communication et gère lui aussi les 
connexions classiques : télécommunications, 
liaison avec un “correspondant” équipé d'un 
module de communication. 

Signalons que cest probablement le plus 
complexe à utiliser, parce que les renseigne- 
ments du style mot de passe, vitesse de trans- 
mission, duplex ou non... sont difficiles à éviter. 
Mais il existe une possibilité d’automatiser cer- 
taines connexions, les plus fréquentes de préfé- 
rence. 


En conclusion, PREMIER CHOIX ne restera 
certainement pas dans les annales de la micro- 
informatique en raison de sa puissance. On 
vous le répète, si vous êtes habitué à des inté- 
grés complexes, celui-là ne vous sera d’aucune 
utilité. En revanche, ceux à qui les notions de 
système d'exploitation et de langage de pro- 
grammation rappellent plus l’hébreu classique 
qu'autre chose disposent là d’un outil qui leur 
permettra de découvrir l'informatique en dou- 
ceur, et qui peut tout de même trouver des 
applications pratiques dans divers types d’acti- 
vité professionnelle. 


Note générale : 12,5/20 

Documentation : 15/20 

Aide à l'écran : 12/20 

Performance : 10/20 

Facilité d'utilisation : 15/20 

Intérêt pour l'utilisateur : 12/20 

Commentaire : un logiciel facile mais aux performances 
moyennes. 

Principal défaut : l'absence de certaines possibilités élémen- 
taires (surtout dans le traitement de texte). 

Principal avantage : un menu principal unique, ne nécessi- 
tant pas de revenir à un desk top. 

Editeur : PFS 

Distributeur : la Logithèque. 

Version testée : 1.0. 

Configuration minimale : 384 ko, 2 lecteurs, DOS 2.0. 
Package : 3 disquettes et un manuel en français. 
Disponibilité : immédiate. 

Prix : 1 250 F HT. 


DU 4 AU 7 
NOVEMBRE 1988 


PORTE DE 
VERSAILLES 


\ 
Ne 


Pour toutes demandes de renseignements, contactez : 


n s'adresse ici à tous les metteurs en scène de cinéma en herbe! irigez les bouffonneries de Charlie en train d'exécuter des acrobaties et 
Voici votre chance de devenir un grand manitou du cinéma et de 


_ 


de s'amuser avec les autres comédiens. Rejouez chaque scène de la 


diriger nul autre que le légendaire Charlie Chaplin! séquence d'édition; mais attention — une deuxième prise de vues 


coûte cher et vous allez peut-être dépasser votre 
budget! 
ssistez à la grande première de votre 


film! Les acclamations critiques des 


hoisissez vos scénarios, distribuer les rôles, 
sélectionnez vos paysages, vos accessoires 
et vos toiles de fond. Et maintenant SCENE 
UN... PRISE UN... CAMERA... 
ON TOURNE! 


spectateurs vont décider si vos gains 
au box office vous permettront 
de tourner un autre film, ou si 
votre film a fait un four 

et pour vous, la glissade 

sur la peau de banane! 
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"EST TTTTETETIT 


CBM 64/128 Cassette et Disque 
Amstrad CP Cassette et Disque 
Atari ST ...... Disque 
IBM PC ...... Disque 
Spectrum 48 ..... Cassette 
Spectrum +3 ...... Disque 


ORN 


iens, Un Casse” 
briques de plus 77 C'est 
éhecrvement ce Que lion 
pourrait se dire au vu des 
photos qui agrementent certe 
page, DEPUIS QUEIQUE TEMPS, 
on GS5151e AU l'etoUr AU Casse» 
briques, ce jeu plus Vieux que 
lamicro-inonmarique, Mois 
c'es! dans les vieilles 
marimies que l'on fa les 
meilleures soupes, cest bien 
COMMW65Se 


Sur Amstrad PC;nous avions'eu droit a. une adap=. 
tation d'Arkanoïd Plutôt médiocre Ce célèbre 


remake de l'antique BreaK@ut{premiencasse-bris 
ques apparu vers la fin des années11970)exploi 
tait le mode CGA 4 couleurs deS"RCet-nétait 
qu'une pâle copie de l'original d'arcadenplus 
somptueux et en couleurs. 

Voici POP CORN, un programme réalisé par deux 
jeunes gens de Brive : Christophe Lacaze, pour la 
programmation, et Frédérick Raynal, pour les gra- 
phismes. 

Nous avons donc chargé POP CORN et. nous 
sommes TOUS tombés sur les fesses !!! Incroya- 
ble, ce jeu fait partie des cinq meilleurs jeux 
d'arcade disponibles sur PC. 

PLus fort et plus étonnant, ce logiciel est un free- 
ware, c'est-à-dire qu'il fait partie du domaine 
public. Je ré-explique, cela veut dire que ce jeu ne 
coûte rien, que dalle, chipette, pas un sou !!! 


: LÉ PLAISIR DE CASSER DES BRIQUES 


Dès le chargement du jeu, la qualité de la réalisa- 
tion surprend. Tout est très bien, de la présenta- 
tion au fatidique Game Over. Et, franchement, on 
va de Surprise en surprise. Vous connaissez le 
principe du classique casse-briques ; la nouveauté 
de POP CORN vient des diverses options dont on 
peut bénéficier en récupérant des lettres tombant 
de certaines briques que l'on a cassées. 


DE LA VARIETE DANS LE PLAISIR 


Neuf joueurs peuvent inscrire leur nom et dispu- 
ter la même partie. Un coup de râteau télescopi- 
que: et le premier tableau apparaît. Tout POP 
CORN est en quatre couleurs, mais la qualité des 
graphismes est telle que le mode CGA ne ternit 
pas le jeu. 

Les briques sont de trois couleurs : bleues et rou- 
ges, elles se désintègrent dès qu'une balle les tou- 
che et laissent parfois tomber une plaque mar- 
quée d'une lettre. Blanches, elles sont indestructi- 
bles et renvoient la balle qui les touche. Enfin, 
vous remarquerez des briques “quadrillées”, qu'il 


Æ 
RE 

= 
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faut toucher plusieur fois pour les désintégrer. 
Mieux, après avoir touché certaines briques, votre 
balle redescendra.. en parachute !!! 1! faut le voir 
pour le croire. C'est vraiment du grand art !! 


Les différentes options éventuellement acquises 
en cours de jeu sont : T comme triple balle, E 
comme extended (la raquette s'agrandit), L 
comme laser (la raquette se transforme en vais- 
seau spatial qui permet de mitrailler les briques), 
C comme colle {la balle colle à la raquette), F 
comme filet ou fond {la balle ne peut plus sortir de 
l'écran), V comme vie (raquette supplémentaire), 
S comme slow (ralentit la balle), | comme inverse 
(inverse subitement la direction de la balle), enfin 
À comme annule (supprime toutes les options en 
cours) et M comme monstres [immobilise tous 
les monstres). 

Les monstres, justement, contribuent grande- 
ment à faire de ce jeu un jeu d'exception. Ils sont 
tous animés, et de quelle manière !! Lorsque vous 
verrez un bocal traverser l'écran de votre Amstrad 
PC, vous ne serez pas autant surpris que lorsque 
vous aurez remarqué que dans ce bocal il y a un 
petit poisson rouge qui tourne tout en bullant !! 
Grandiose !!! Je vous laisse découvrir le briquet 
qui s'allume tout seul et la balle aux lunettes de 
soleil !! Voilà de la très belle animation sur PC ! 


LE COUP DE GRACE 


Et ce jeu n'a pas fini de surprendre. À la rédaction, 
tout le monde joue à POP CORN : les rédacteurs, 
les secrétaires de rédaction, les chefs de pub... On 


EEE 


= 


soupconne même la femme de ménage... 

Parmi les quarante-neuf tableaux de POP CORN, 
certains contiennent de petits carrés qui, une fois 
dégagés des boules les recouvrant, dévoilent une 
image animée, Et c'est encore plus exceptionnel : 
alors que le jeu se poursuit à la même vitesse, 
vous pouvez contempler dans ce petit cadre une 
balle bondissante, une banderole publicitaire, une 
moto de cross qui fait des roues arrière, un plon- 
geur plongeant, un diablotin:quitire la langue On 
croit rêver, et non, c'est bien deVantlécran de son 
Amstrad PC que l'on se retrouve après s'être frot: 
té les yeux énergiquement. 

Enfin, il y a un éditeur de tableau permettañtide 
créer votre propres écrans. On en tombe encorëé 
sur les fesses. POP CORN est vraiment LE JEU à 
posséder. 

Comment se procurer POP CORN ? Par courrier à 
Videomatique, 5, rue de Carbonnières, 19100 
Brive-la-Gaillarde. Ou connectez-vous au (16) 55 
74 42 71 avec votre Minitel et allez jeter un coup 
d'oeil en rubrique communication de ce numéro. 


POP CORN de LACRAL SOFTWARE 


GRAPHISME : 17/20 
MUSIQUE/BRUITAGE : 10/20 
ANIMATION : 19/20 
JOUABILITE : 19/20 ÿ 
DUREE : des milliers de briques à casser. Alors... 
RAPPORT QUALITE/PRIX : 21/20 

PRIX : O franc 


es grands prix 500 cc 
du XX° siècle sont bien loin. A 
l’époque, le pilote respectait 
ses adversaires ; sa machine 
était un engin tout à fait 
pacifique, un bolide 
répondant à la moindre 
sollicitation. Deux siècles ont 
passé ef un nouveau sport fait 
fureur aujourd’hui : le SPACE 
RACER, une course faite d’un 
savant mélange de Rollerball, 
de jeu de massacre et de 
Hard Trike. 


La boucle est bouclée, depuis les massacres 
commis à l'occasion des jeux de cirque de la 
Rome antique en passant par les guerres tribales, 
nationales et mondiales, jusqu'à aujourd'hui, en 
l'an 2132, le Space Racer. L'homme a éternelle 
ment montré son goût pour la sueur et le sang. 


DEMANDEZ LE PROGRAMME 

À croire que les vingt milliards d'habitants de 
notre planète se sont donné rendez-vous sur le 
circuit, les places sont prises d'assaut. Pour arriver 
jusqu'à la mienne, située près de la ligne de départ 


38 


proximité avec le sol ; s'il est trop haut ou trop bas, 
il ralentit inexorablement. L'ombre des bécanes 
sur le circuit permet de définir votre meilleure 
position par rapport à la hauteur et à la ligne cen- 
trale du circuit. De chaque côté de la route, des 
panneaux, des lignes électriques et autres parc- 
mètres sont autant d'obstacles dans lesquels il est 
recommandé de pousser ses petits camarades. 
Mais j'arrête de vous gonfler avec les règles de ce 


pour le tir 
é jouer au clav 


à plus simple. Enfin, 
féConnaissons objectivement | 
che F4, permettant d'inverser les com 
énial.. n'est-il pas ? 


SPACE RACER de LORICIELS 


GRAPHISME : 12/20 
MUSIQUE /BRUITAGE : 14/20 
JOUABILITE : 13/20 
ANIMATION : 12/20 \ 
DUREE : point trop n'en faut: Se 
RAPPORT we 
QUALITE/PRIX : 11/20 

PRIX : 199 F 


a à 
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ELICOPTER 
SIMULA 


ous en avez peut-être 
assez d’ingurgiter toutes les 
séries américaines de la Cinq, 
Supercoptère et compagnie. 
Rester passif devant son écran 
n’a rien de génial, alors 
laissez tomber votre télé et 
accrochez-vous à votre PC 
pour une simulation 
d’hélicoptère en trois 
dimensions, avec un des 
engins les plus performants 
de la marine américaine. 


Avant d'être lâché en vol, une petite initiation au 
pilotage et aux commandes s'impose. Tout 
d'abord, un hélico ne se pilote absolument pas 
comme un avion ; s'il requiert les mêmes doigté 
et sûreté du geste, il existe certaines différences. 
Les avions évoluent en modifiant la dynamique de 
leurs ailes : l'effet de portance de l'air est redistri- 
bué grâce aux ailerons permettant à l'avion de 
s'incliner et de tourner. Pour un hélicoptère, ce 
sont les pales du rotor qui jouent le rôle des ailes. 
Elles créent une zone de pression, plus basse au- 
dessus qu'en dessous, ce qui déclenche le décol- 
lage. Plus les pales du rotor tournent vite, plus 
l'effet de portance est important. Attention, ce 
n'est pas la seule complication ; un hélico dispose 
évidemment d'un rotor de queue dont la qualité 
principale, et non la moindre, est d'empêcher que 
votre machine ne tourne en rond sur elle-même. 
Vous connaissez maintenant les bases pour vous 
lancer dans les airs. 


AUTORISATION DE DECOLLAGE 

Votre manche à balai bien en main, la check-list 
terminée, c'est le moment de votre baptême de 
pilote d'hélicoptère de combat. La première mis- 
sion est un simple entraînement au-dessus de la 
piste d'atterrissage de Boeing Field, à Seattle ; si 
vous regardez par la fenêtre, vous apercevez la 
navette spatiale. Ne lui tirez pas dessus, malheu- 
reux ! c'est un vol d'entraînement. Bon, calmez- 
vous, la maîtrise de ses nerfs est la qualité princi- 
pale du pilote. Derrière vous, le Mount Rainier et 
son sommet enneigé, à gauche, la baie de Puget 
Sound. Les commandes situées sur le manche à 
balan (pavé numérique) vous permettent de resti- 
tuerles différentes vues, et, suprême raffinement, 
Une vue à partir du sol, très utile pour bien vous 
situer lors d'une manœuvre d'atterrissage. 


POSE-TOI LA ! 


Cette dernière manoeuvre est sans doute la plus 
difficile à réaliser. Il faut diminuer la vitesse du 
rotor, jusqu'à ce que l'hélicoptère se maintienne 
entre 30 et 50 nœuds, puis, à environ 15 mètres 
du sol, tirer le manche vers vous et augmenter la 
vitesse de rotation pour ralentir l'appareil, et enfin 
se stabiliser en restant parallèle au sol. Le fin du 
fin pour un pilote confirmé est de se poser en 
autorotation. Si le moteur tombe en panne, il vous 
reste la possibilité de vous poser en contrôlant la 
descente grâce au manche à balai et au levier de 
commende du rotor. Difficile mais pas irréalisable. 
Chaque fois que vous apercevez une aire d'atter- 
rissage, posez-vous pour faire le plein d'essence, 
de munitions et les répartitions nécessaires. 


CHOIX D'UNE MISSION 

Springfellow Hawk, le héros de Supercoptère, 
n'hésiterait pas à se lancer directement dans un 
combat meurtrier avec cibles multiples. Mes capa- 
cités de pilote ne dépassant pas celles d'un 
conducteur de pousse-pousse, je préfère tester 


mon habileté contre une cible unique. Un autre 
hélico vient se placer à 600 mètres, à 12 heures ; 
pour l'instant il se contente de fuir sans répliquer à 
mes missiles. Mon indicateur d'armement me 
signale que je dispose de 60 missiles, mais l'autre 
énergumène ne se laisse pas aligner. Enfin placé 
derrière lui, je calque ma vitesse sur la sienne et 
lui décoche une série de tirs ; descendez on vous 
demande ! 

Maintenant, il s'agit d'une vraie mission de 
combat ; l'hélico qui vient d'apparaître dans mon 
viseur n'est pas un tendre et ses missiles me cau- 
sent de sérieux dommages. Mon indicateur 
d'essence descend en catastrophe, je dois me 
poser pour réparer ; je balance tous mes missiles 
sur mon adversaire afin de l'occuper à éviter mes 
tirs, ce qui me permet de m'alléger et d'atterrir. 
Une fois posé, je fais le plein d'essence, de muni- 
tions et effectue les réparations. Propre comme 
un sou neuf et fort comme un franc suisse, je 
redécolle et pars à la recherche de mon adversai- 
re. Ma vision satellite m'indique qu'il se trouve 
juste derrière moi, à quelques centaines de 
mètres : j'augmente ma vitesse, effectue un arc 
de cercle et arrive sur son flanc. Mes missiles ne 
lui laissent aucune possibilité d'esquive, ce qui me 
permet de remporter ma première mission de 
combat. 

Si Votre PC est équipé dun modem, vous pouvez 
jouer avec.un autre utilisateur d'Helicopter Simu- 
ton possédant également un modem. Pour cela, 
lsuffitsimplement de taper le numéro de télé- 
phone sur le tableau de bord de votre hélico qui, 
ensuite, s'occupe de tout. 


HELICOPTER SIMULATOR \: 
3-D de SIERRA 
Distribué par UBI SOFT 


GRAPHISME : 17/20 à 
MUSIQUE/BRUITAGE : 12/20 -\ 
JOUABILITE : 15/20 
ANIMATION : 16/20 £ 
DUREE : à fond la caisse pendant 
votre engagement dans la marine 
RAPPORT 

QUALITE/PRIX : 16/20 

PRIX : 299 F 


Le filme a oscars d'Oliver Stone a ete parfaitement transcrit 
pour le logiciel de juex, creant ainsi un jeux informatique 
unique. Pack boîte spéciale avec, offerts gratuitement, un 
poster de film, une Austrafon du jeux et une cassette audio 
du succès de Smokey Robinson “Tracks Of My Tears”, 


L 


Casualty of war |s innocence, 


Ra 


+ © 1986 James Clavel. Tai-Pan is a registered tradé 
1986 de Laurentiis Entertainme 4 SR a 


Tai-Pan raconte l'histoire passionnante d'un homme et d'une 
île. Vous devenez Dirk Struan — pirate, contrebandier. 
manuipulateur d'hommes et vous accumulez des richesses 


| 
ade de Konami a au 


era au-delà de toute imagination. Vous entrez dans un monde 
“ombat Ac Les parade avec ce ne Aou sanglant où regnentle peché, latrahison, les complots et les 
LE C È 
a premiere PR icro-ordinateurs: %eP g d'y parvenez meurtres. 
adaptation se lus une de pénalité si VOU 
souiTle 
couper le souitle PA 
pas, vous ÊTES éliminé. 
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LA CLE DE SOLOMON 


videmment, le titre 
francisé classe moins que 
Solomon’s Key, maïs il faut 
tout de même, de femps en 
temps, faire la part belle aux 
travailleurs manuels. Car, 
après fout, que fait Solomon 
dans ce jeu ? Il prend des 
clés, pose des briques, en 
détruit d'autres ef, 
accessoirement, met la pâtée 
à quelques fantômes fraînanf 
sur son chemin. Bref, c'est un 
manuel. 


Emmanuel ! Arrête ton délire ! On parle du grand 
Solomon, un roi, un seigneur, un guerrier, et toi, tu 
me le transformes en serrurier. Arrête ton délire ! 
T'as raison chéri, resituons.les événements dans 
leur contexte historique : Solomon a.untrésor à 
découvrir et dispose, dans chaqüetableau, d'un 
temps limité qui lui interdit de traînasser en route. 
Il lui faut donc prendre le maximum de bonus 
dont certains lui permettront de tirer des boules 
de feu contre les fantômes et autres masques qui 
essaieront inévitablement de lui faire la pige. 


FAIS-MOI UNE PROPOSITION ! 


Pour tous les passionnés de jeux d'arcade, le scé- 
nario est accessoire. Les principaux atouts de ce 
type de jeux, qu'ils soient d'échelle, d'escalade ou 
à étapes, sont la qualité des graphismes, la diffi- 
culté des niveaux à passer et l'animation. Solo- 
mon's Key ne déroge pas à cette règle, mais il est 
tout de même dommage que le jeu soit réalisé en 
CGA et non en EGA. Pour un jeu d'arcade, cette 
petite différence aurait été infiniment appréciable. 
Enfin, ne boudons pas notre plaisir car Solomon's 
Key est un vrai jeu d'arcade dans lequel dextérité, 
patience et réflexion sont souvent sollicitées. 


Dans chaque tableau, une clé vous permet 
d'ouvrir une porte vous conduisant au tableau sui- 


Vant le mode couleur du jeu manquant un peu de 
Contraste, il n'est pas toujours évident de décelel 
la clé dès la première fois. Pour l'atteindre, Solo- 
mon peut poser des briques et en détruire 
d'autres, qui lui ouvrent le chemin. Les fantômes 
peuvent être bloqués par des briques ou détruits 
par les tirs. Mais attention, Solomon ne possède 
qu'un nombre restreint de munitions, celles qu'il 
gagne en ramassant des bonus, et certaines par- 
ties des tableaux nécessitent impérativement 
l'emploi de boules de feu. Dans le troisième 
tableau, les non-initiés en prennent d'ailleurs dou- 
loureusement conscience. Tout un après-midi à 
essayer de passer ce damné troisième tableau : 
Solomon se ramasse pelle sur pelle, se fait tuer 
tantôt par un robot, tantôt par un cheval au galop 
tirant des boules de feu. Je lui fais poser quelques 
briques en guise de protection, le robot les détruk 
une par une, je ne sais plus quoi faire... La nuit 
portant conseil, je décide d'aller me coucher, mon 
Solomon en fait autant. En fait de repos, des cau- 
chemars m'ont tourmenté toute la nuit ; Solomon 
était devant moi, immense et pas très content 
d'avoir été ainsi sacrifié plusieurs fois dans la 
même journée pour passer un seul malheureux 
tableau : “Je veux bien faire tout ce que tu désires, 
trucider ceux que tu me désignes mais dis-moi 
comment ! Fais-moi une proposition !° 


SOLOMON FUME 

“Eais-moi une proposition !” Cette phrase me 
tourne dans la tête, m'obsède. Aux grands maux 
les grands remèdes, je décide de balancer une 
boule de feu pour m'ouvrir le chemin dans la der- 
nière partie du troisième tableau. La boule détruit 
le robot, le cheval et me revient en plein dans les 
gencives. Le grand roi Solomon n'est plus qu'un 
petit tas de Solomon fumé. Pour l'instant, cette 
solution est tout de même la meilleure. On peut 
faire encore mieux, par exemple en posant une 


brique devant notre héros jusqu'à ce que le mas: 
sacre soit terminé. Ca marche ! Finis les cauche- 
mars, les portes des quatrième, puis cinquième et 
sixième tableaux sont enfoncées à la hussarde. 
Solomon, à bout de souffle, a utilisé tous ses 
bonus et ne possède plus aucune munition pour 
se défendre contre des fantômes et des masques 
toujours plus nombreux. Pourtant les bonus abon- 
dent dans le coin mais, dès que je m'approche de 
l'un d'eux, il y a une de ces horreurs, fatales à mon 
joli teint rose, qui. me tombe sur les épaules. Solo- 
mon's Key esttun.des.jeux d'arcade.les plus sub- 
tils du marché. ‘Un-roi Solomon tout mignon, 
auquel on s'attache Tapidement,.et/ume difficulté 
qui, tout en privilégiant la jouabilité, exige beau- 
coup de perspicacité et de ténacité font de Solo- 
mon's Key un logiciel obsédantisun lequel on ris- 
que de passer pas mal de nuits. 


SOLOMON'KEY de TECMO 
Distribué par US GOLD 


GRAPHISMES : 13/20 
MUSIQUE/BRUITAGE : 14/20 
JOUABILITE : 17/20 
ANIMATION : 15/20 —## 
DUREE : le temps de faire trois milliards cinq 
cent mille six cent cinquante-cinq fois OUF. 
RAPPORT QUALITE/PRIX : 16/20 

PRIX : 185 F 
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Bon, c'était la période des 
examens, vous avez quel- 
que peu délaissé le côté 


; : | Thavonekham be . Se 


ns AIT 


Hs 
se 


loisirs de votre Amstrad = 
PC. Vous prépariez voire PSS 
dépari en vacances ef CN 


n'avez pas eu le temps de 
finir le dessin que vous 
aviez commencé le mois 
dernier. O.K., cela expli- 
que que vous n'ayez pas 
pensé à nous envoyer VOS 
œuvres. Bon, une fois que 
vous aurez fini de bron- 
xer, vous n'aurez Plus 
aveune raison de ne pas 
faire de jolis dessins pour | 
nous !? | 


Re 


John B. Fernandes 


En fout cas, monsieur 
Daoud peut être content, 
lui ! Son paysage d’Afri- 


que du Nord est en double 
page centrale de votre 
mag préféré. 


Bonnes vacances pour les 
ceusses qui partent déjà. 


John B. Fernandes 


Assié Emmanuel 


| 


AMSTRAD PC 
CONCOURS ECRAN 
53 avenue Lénine, 
94250 GENTILLY. 


Boudin Benjamin Pain Didier 


AA 


1 le mystère vous 
ditire ; si les vieilles légendes 
vous font frissonner de 

plaisir ; si vous avex une 
 fécheuse tendance à vous 
intéresser au sciences dites 
occultes ef que vous laissez 
les religions au culte at à tout 
ce qui s'ensuit ; ou si, tout 
simplement, vous préférez 
réver, lancez-vous dans cette 
aventure qui n'a pas fini de 
Vous éfonner..… 


L'ambiance était plus proche de celle de Lovecraft 
que de celle de monsieur Phelps et ses acolytes. 
Depuis quelque temps, j'enseignais les sciences 


occultes dans une université parisienne. Bien sûr, 
ce n'était pas la célèbre université de Miskatonic, 
à Arkham, chère à ce merveilleux auteur, maître 
du fantastique, mais je ne désespérais pas de 
Convertir un où deux étudiants de la justesse de 
mes théories. Malheureusement, je ne les avais 
pas encore trouvés. Au lieu de cela, autour de moi, 
je n'entendais que railleries, aussi bien de la part 
de mes collègues que de mes étudiants. 


L'AVENTURE, C’EST L'AVENTURE 

Lassé de cette ambiance malsaine et ayant appris, 
après des années de recherche sur les pratiques 
de la magie en Inde, qu'un sage indien nommé Tai 
avait caché des manuscrits secrets dans une mai- 
Son normande où il s'était retiré, je décidais de m'y 
rendre. Je me procurai à cet effet la clé de la 
demeure et m'armai, à tout hasard, d'un bon vieux 
revolver. La campagne avait l'air accueillante. 
Cependant, dès mon arrivée devant la maison, 
une pie s'empressait de me dérober la clé que 
j'avais malencontreusement laissé tomber. 1| me 
fallut lui courir après. Tout ce qui m'entourait sem- 
blait s'être ligué contre moi : j'avais le sentiment 
que les buissons, comme les animaux, mettaient 
un point d'honneur à empêcher ma progression. 
Heureusement, ici et là, dans le jardin, traînaient 
des épées ou des munitions, qui me permirent, en 
quelques instants, de remédier à cette situation. 
La pie trucidée, la clé revenait enfin en ma posses- 
Sion. Je poussai la porte. La vision qui suivit me 


glaça les os. Un homme et une femme se tenaient 
&, immobiles. Un sort semblait leur avoir été jeté : 
ils pouvaient continuer à dormir comme cela pen- 
dant des années. Après avoir chassé la vermine 
qui hantait ces lieux grâce à une bombe aérosol, je 
fouillai la maison de fond en comble et finis par 


découvrir les manuscrits secrets. Ceux-ci expli- 


quaient que les quatre grandes forces du mal 
allaient revenir sur terre et qu'il fallait à tout prix 
les combattre pour empêcher le chaos de régner 
Sur le monde. 

Ils m'enjoignaient de partir immédiatement pour 
Nagpour rencontrer le grand sage Îska. 


C'EST BEAU LE PROGRES 

Bien que la magie fit partie intégrante de ma vie 
ces derniers temps, il me fallut tout de même aller 
à l'aéroport prendre l'avion. Après les formalités 
d'usage, je m'envolais pour l'Inde. Dès mon arri- 
vée, je trouvai la demeure du sage, qui m'envoya 
vers les hauts plateaux, après m'avoir clairement 


expliqué la mission. Je devais combattre les QUa- 
tre dieux : Sho, Bastouh, Ka et Mishor. Je dispo- 
Sais pour cela de trois pouvoirs qu'il allait me fal- 
loir découvrir, Ils me donneraient la possibilité de 
me‘transformer soit en boule de feu, soit en sou- 
ris, soit'en oiseau: 


MES DERNIERES VOLONTES 

Me voilà sur les hauts plateaux : les paysages sont 
de plus en plus ravagés. Je ne sais pas jusqu'où 
m'entraînera cette aventure. Je viens de trouver le 
pouvoir de me transformer en souris, mais je 
n'ose pas encore m'en servir, de peur de ne plus 
reprendre ma forme humaine. Je sais pourtant 
qu'il me faudra passer par cette étape si je veux 
mener à bien cette mission, car, pour progresser, 
il faut passer par un trou de souris. Allez, je me 
lance. Grâce à un système d'icônes, je choisis de 
me transformer en souris. Me voilà de nouveau 
en humain, l'expérience est enrichissante. 


J'envoie dans une bouteille mes dernières volon- 
tés. Si je ne suis pas réapparu d'ici au bouclage, je 
demande à ce qu'elles soient ouvertes par mon 
notaire. 


NOTE DE LA REDACTION 

Le regretté Professeur Clark Bokel n'étant pas 
réapparu, nous vous faisons connaître ses derniè- 
res volontés : ; 

“Petit jeu assez sympathique. il faüt passer diffé- 
rents tableaux soit en tuant des animaux ou des 
insectes, soit en donnant des objets aux humains. 
À chaque fois qu'un objet ou une arme sont utili- 


sés, on peut en récupérer dans les différents 
tableaux. L'arme n'est efficace que si elle corres- 
pond bien à l'animal ou à l'homme à détruire. 
Votre énergie est représentée au bas de l'écran 
par une mèche qui se consumme style Mission 
impossible, ce qui sera peut-être le cas si vous né 
faites pas attention. On remarquera l'effort fait par 
Coktel Vision pour le mode PC 1512, ainsi que 
pour la compatibilité EGA. Un jeu moins grandio- 
se, certes, que Vingt Mille Lieues sous les mers, 
mais qui ne manque pas de suspense. 


INDIAN MISSION de COKTEL 
VISION 

GRAPHISME : 13/20 
MUSIQUE/BRUITAGE : 12/20 
ANIMATION : 12/20 SA 4 
JOUABILITE : 14/20 à 
DUREE : plusieurs visites 
touristiques 

RAPPORT 
QUALITE/PRIX : 13/20 
PRIX : 220 F 


20 000 LIEUES 


couleur quandiu nous 
tiens, et le monde du silence 
n’en manque pas. Petits 
poissons sur fond d'azur, 
chasse au requin, épaves et 
îles du Pacifique, tout un 
univers qui vous éloigne de 
la grisaille de notre 
métropole. Suivre Nemo 
dans ses délires et les faire 
connaître au monde, telle est 
votre täche. 

Après l'apparition, danstdifférents endroits au/glos 
be, d'un véritable monstre des mers je décidande 
monter une expédition pOUIMétudien demprès ce 
phénomène, voire le capturer. VOuSmeréconnais- 
sez, non ? Voici mia carte Africaine Omnibus, je 
suis le professeur Aronnax et je ne sors jamais 
sans elle. Mais tel n'est pas le but de ma conféren- 
ce, ce soir. Je suis venu devant vous, chers collè- 
ques, pour vous raconter l'extraordinaire épopée 
que je viens de vivre, accompagné de Ned Land, 


harponneur de son état, et de mon serviteur 
Conseil. 


DEMAIN DES L'AUBE.. 

J'embarquai donc à bord de l'Abraham Lincoln, 
un fougueux navire prêt à courir toutes les mers. 
Pendant plusieurs semaines rien ne se passa. Le 
monstre se terrait ; pas le moindre indice quand, 
enfin, à 300 milles des îles de la reine Charlotte, 
nous fimes sa rencontre. Quelque temps plus 
tard, je me retrouvai dans un magnifique salon de 
type baroque, avec plus de dorures que de murs 
et un étrange panneau central. Un homme grand 
et barbu nous faisait face, c'était le capitaine 
Nemo. Nous faisant bien sentir notre situation de 
prisonniers, il promit de nous faire visiter le fond 
des océans et, je dois l'avouer, il tint parole. Nous 
nous sommes promenés à bord de son merveil- 
leux sous-marin, capable de parcourir une distan- 
ce de 20 000 lieues, eh oui, mes chers collègues, 
20 009 lieues sous les mers ! C'est d'ailleurs 
sous ce titre que j'ai décidé de présenter mon rap- 
port à l'Académie des sciences. 


UN PETIT INTERIEUR COQUET 

A l'intérieur du salon, quelques objets utiles : tout 
d'abord, un manomètre, qui vous permet de 
connaître la profondeur à laquelle navigue le Nau- 
tilus, une carte pour tracer le chemin parcouru, 
une boussole et, enfin, un casque de scaphan- 
drier. De part et d'autre de la pièce, des portes 
vous permettent d'accéder soit à la salle des 
machines, soit à la bibliothèque du capitaine 
Nerno. Celle-ci possède un rayonnage complet de 
livres vous renseignant sur les centres d'intérêt de 
Nemo, ainsi qu'un magnifique orgue sur lequel il 


SOUS LES MERS 


vous sera possible de charmenVotre gebliengrâce 
aux douces mélodies que vous nemanquerez pas 
de lui jouer. Dans la salle des machines vos déples 
cements sont sous haute surveillance ilnest pas 
question de toucher à la moindre manette sikce 
n'est le périscope, sans que votre hôte vOuS ait 
convié. Par contre, lorsque l'on vous soumettrarà 
ce petit exercice, il faudra jouer sur la barre et SU 
la manette de vitesse, ainsi que sur celle de pro* 
fondeur. Un calendrier vous indique aussi la date, 
c'est d'ailleurs le seul indicateur de temps. Du 
salon, il est également possible de monter pren- 
dre l'air ou l'eau, suivant le cas, par l'escalier héli- 
coïdal. 


UN BREF APERÇU DU VOYAGE 


Après avoir fait le tour des appartements, je ne 
savais plus tellement comment passer le temps. 
La première chose que nous fit découvrir le capi- 
taine Nemo était un immense hublot permettant 
de voir passer poissons et épaves. Que de mer- 
veilles renferment les fonds marins ! Dire que 
nous étions les premiers hommes à jouir de ce 
spectacle... |l fallait absolument que je ramène des 
preuves de ce que nous découvrions. Je décidai 
donc de prendre des notes et de reproduire la rou- 
te que nous suivions sur la carte du salon. Je ne 
pourrai ici vous faire part que de mes premières 


impressions, les autres suivront dans mon rap- 
port. Il nous fut possible de poser le pied sur une 
des îles Salomon, où nous fimes la découverte 
d'un coffre ayant appartenu à La Pérouse, le 
fameux explorateur. Par la suite, Nemo nous 
entraîna même dans une promenade subaquati- 
que qui se termina par un combat contre les 
faune dont je sortis avec plus de peur que de 
mal. 


TOUJOURS SURPRIS 

Eh'oui dès l'apparition de l'écran de présentation 
de ce logiciel je sentis que ce soft ne me laisserait 
pas de Marbre Déjà, l'emploi du mode spécifique 
au PC 1512 est une preuve de l'intérêt que por- 
tent certains éditeurs aux utilisateurs de cette 
machine. Seize couleurs pour le ravissement des 
yeux ; de même pour la version EGA. Certes, on 
peut reprocher aux graphistes d'avoir favorisé la 
couleur au détriment des dessins ; ceux-ci Sont en 
effet un peu brouillon, ce qui ne déplaira sûrement 
pas aux amateurs de peinture impressionniste. 
Quant au son, il va de soi que, dans le monde du 
silence, les bruits sont limités ; seul l'orgue émet 
quelques sonorités. En tout cas, on ne peut pas 
dire que l'œuvre de Jules Verne ait été trahie, car 
ce soft est à l'image du roman, plein de merveilles 
et de découvertes. 


20 000 LIEUES SOUS LES 
MERS de COKTEL VISION {7 


GRAPHISME : 17/20 | @ 
MUSIQUE/BRUITAGE : 14/20 Vis 
JOUABILITE : 17/20 sr 
ANIMATION : 18/20 
DUREE : des mois de plongée 
RAPPORT 

QUALITE/PRIX : 16/20 
PRIX : 220 F 


DRILLER 


es lecteurs d’Amstrad 
PC aiment les grands softs 
d'aventures, vos courriers e? 
autres coups de fil en sont la 
preuve, Vous avez apprecie 
Elite, adoré Pirates, joué 
avec Ultima IV. Avjourd’hui 
DRILLER arrive sur l'écran 
de nos Amstrad PC. Un soft 
comme vous les aimex, 


LE SCENARIO 


Bien souvent, on ne se soucie guère du scénario 
pour lequel les auteurs ont pensé tout leur pro- 
gramme. Pourtant, la force d'un scénario peut 
rendre passionnant un jeu dont la réalisation est 
moyenne. Bizarrement, qualité de jeu et riches- 
se du scénario font souvent la paire dans le suc- 
cès d'un jeu. Voyez Pirates, de Microprose ; le 
grand nombre de scénarios possibles en fait un 
jeu à très longue durée de vie. Dans Elite, de 
Firebird, il n'y a pas vraiment de grande trame 
mais quelques petits scénarios qui viennent se 
greffer sur la quête de l'Elite. 

DRILLER"arété conçu”Sur un scénario assez 
angoissant.. 

Vous“häbitez sur Evath, une lointaine planète 
d'Un”Système complètement inconnu de tout 
terrien. Bien sûr, cela se passe en... heu... très 
loin dans le futur. 

Comme dans tout film de science-fiction qui se 
respecte, vous voyez deux lunes en orbite 
autour de votre planète. Cela ne vous a jamais 
étonné, puisque vous n'êtes pas censé être un 
terrien qui joue à un jeu informatique. 

L'une de ces lunes s'appelle Mitral et, il y a 
maintenant bien longtemps, les Kétars (une 
race extra-évathienne) s'y étaient installés. Ces 
gens malintentionnés avaient construit sur tout 
Mitral des systèmes de défense, et miné la qua- 
si-totalité de la lune, puis ils en étaient repartis. 
Bon, ce n'est pas grave, ils sont repartis, me 
direz-vous. Mais le danger vient du fait que, 
depuis quelque temps, des nappes d'un gaz très 
explosif se sont réparties sous toute la surface 
de Mitral. Imaginez, l'explosion de cette lune 
serait d'une telle puissance qu'elle provoquerait 
la mort de plusieurs milliers d'Evathiens. Pire, la 
planète serait chassée de son orbite et retourne- 
rait à l'ère glaciaire. La catastrophe, quoi. Cepen- 


dant, on ne s'était trop inquiété, puisque Mitral 
ne risquait pas d'exploser tant que personne n'y 
mettait les pieds. On appelle ca la politique de 
l'autruche. 

Maintenant, Vous intervenez dans le scénario. 
Effectivement, alors que le jeu débute, il ne res- 
te plus que quelques heures avant qu'une 
météorite ne percute Mitral, provoquant les 
dégâts que vous savez. 


LE JEU 


DRILLER est un jeu tridimensionnel Pas détes 
jeux en représentation filiaire, non, noñslf s'agit 
d'un univers.entièrement en trois dimensions et 
en surfaces pleines. Et c'est là que DRILLER 
prend le qualificatif de jeu exceptionnel. Regar- 
dez les photos pour vous en convaincre, vous 
êtes en présence d'un logiciel assez révolution- 
naire, au même titre qu'Elite. 

Vous êtes envoyé sur Mitral, afin d'essayer 
d'évacuer au maximum le gaz explosif. Pour 
cela, vous dirigez une sorte de char tout-terrain 
et vous devez découvrir dix-huit lieux différents 
où il vous faudra installer une machine foreuse. 
Le packaging de DRILLER est très classe ! Boîte 
cartonnée, livret avec couverture glacée et 
reproduction de Mitral à plier soi-même. Une 
fois pliée et collée, vous obtenez un parallélépi- 
pède à dix-huit faces représentant les dix-huit 
lieux de Mitral qu'il faut visiter et forer. 

Dans chacun de ces lieux, vous devez trouver 
l'endroit où poser votre cheminée d'évacuation, 
et éjecter au moins 50 % du gaz contenu dans 
la nappe. Si vous réussissez à répéter l'opéra- 
tion pour toute la surface de Mitral, vous avez 
gagné, puisque l'explosion ne sera alors que 
mineure et sans danger pour votre planète. 
Malheureusement, le temps joue contre vous, et 


AUSS EP SUNOUL l'agencement des lieux. Beau- 
COUP SON PIÈGES EL Cardés par des sortes de 
1OUrS ass NStAIléés il y a fort longtemps par 
nos amis les Kétars. 

Partois/MIMaUT réfléchir longtemps pour enfin 
comprendre ce qui se passe dans le lieu où vous 
vous wroüvez. DRILLER crée une ambiance 
démente, qui devient angoissante si vous jouez 
äquatre heures du matin, toutes lumières étein- 
tes. 

Le gros atout de DRILLER, c'est sa réalisation et 
sa représentation graphique : en CGA sur les PC 
1512, les différentes palettes de quatre cou- 
leurs de ce mode sont exploitées. Bien vu. En 
EGA sur PC 1640, nous sommes toujours en 
quatre couleurs, mais la plus grande palette de 
l'EGA offre des décors plus jolis. 

DRILLER, un jeu interactif en trois dimensions 
avec une gestion parfaite des faces pleines, est 
un must !! Jeu de l'année en Angleterre, on 
attend déjà impatiemment sa suite, The Dark 
Side, qui promet d'être plus passionnante enco- 
re. 


DRILLER de INCENTIVE SOFTWARE 


GRAPHISME EGA : 17/20 
CGA : 16/20 

MUSIQUE //BRUITAGE : 14/20 
JOUABILITE : 18/20 
ANIMATION : 15/20 

DUREE : quatre heures par partie 
PRIX : nc. 


n Wargame Un peu 
rétro pour occuper les courtes 
nuits estivales, 
Un simulatewr de vol, encore 
Un nous direz VOUS 
Pourtant, les fanatiques des 
loopings bêtes et méchants ef 
des mitraillages à toute 
berzingue devront faire 
preuve de bien autre chose 
que de dextérite au joysriche 


460 ème Bombardment Group ? Saurez-vous 
précipiter la chute de l'Allemagne et sauver ainsi 
des milliers de vies humaines et des millions de 
dollars de matériel ? 

L'intérêt du logiciel réside dans le simulateur de 
combat, qui ne manque pas d'originalité. Vous 
voici promu au grade de commandant d'un wing 
de bombardiers quadrimoteurs. Objectif Ploesti, 
principal champ pétrolier et complexe de raffinage 
de l'Europe occupée. Votre but consiste à stopper 
le flot de carburant qui fait tourner la machine de 
guerre allemande. Le score obtenu sera à tout 
moment comparé aux scores historiques. Pour- 
rez-Vous faire mieux que les équipages du 


PREMIER BRIEFING ET 
PREMIERS TOURS D'HELICE 


Le programme vous offre trois types de missions. 
La mission type comprend plusieurs phases. 
Après le décollage de votre appareil, il vous faut 
rassembler votre groupe en tournant autour de 
votre aérodrome, à une vitesse et à une altitude 
données. Lentement mais sûrement, les autres 
bombardiers rejoignent la formation. Une fois le 
box complet, hâtez-vous au rendez-vous avec les 
chasseurs d'escorte, et cap sur l'objectif. Tout en 
progressant vers celui-ci, les B 24 doivent attein- 


dre l'altitude de bombardement, qui varie d'une 
mission à l'autre. À l'approche de l'objectif, ouvrez 
les portes de la soute à bombes, mais attention au 
décrochage carla trainée de Votre appareil aug- 
mente. La silhouette deVotre’avionsest alors rem- 
placée par un"iseurde-bombärdement et des 
indicateurs de coordonnées en X et Y. Lorsque 
ces dernières sont égales à zéro, larguez vos 
cadeaux ! Mais gare à la Flak (1). Elle est sans 
pitié. Une fois delesté des bombes, il faut encore 
ramener l'appareil en Italie et le poser sans trop de 
casse. Les atterrissages, les décollages et les atta- 
ques d'objectif se déroulent en temps réel. Pour le 
vol vers l'objectif, le programme possède, Ô bon- 
heur, une fonction d'accélération, qui atteint jus- 
qu'à soixante fois le temps réel. 


UN APPRENTISSAGE DIFFICILE 
AVANT LE GRAND CIRQUE 


La première mission consiste à bombarder la ville 
de Mostar, située en Yougoslavie. L'objectif est un 
dépôt de chemin de fer. Pour vous mettre plus en 
appétit, vous disposez d'une mission d'entraîne- 
ment longue, qui consiste à aller bombarder la vil 
le de Bucarest. La difficulté principale réside dans 
la gestion de votre carburant et des rendez-vous 
avec vos trois escortes de chasseurs. Les‘attaques 
de villes ne sont pas des missions de bombarde- 
ment stratégique, dont le but est de réduire en 


cendres quelques kilomètres carrés d'immeubles, 
mais des attaques tactiques d'objectifs précis. 
Soignez votre navigation : évitez les villes défen- 
dues par la Flak et minimisez le temps passé au- 
dessus de l'objectif. Une fois familiarisé avec tou- 
tes les finesses du programme, en avant pour la 
campagne. Dix-neuf missions pour anéantir les 
douze complexes de forage et de raffinage autour 
de la ville de Ploesti. En fonction de la météo, du 
nombre d'avions en état de vol et du moral de 
votre groupe, vous choisirez entre le décollage et 
la journée de repos au sol. Au retour de chaque 
mission, il est possible de sauvegarder la partie. 


DU COTE DU COCKPIT: 


Les instruments de vol sont assez sommaires : 
horizon artificiel, badin (2), altimètre, variomètre 
(3) et tableau de contrôle des moteurs. Ce dernier 
est de loin le plus poussé et comporte des fonc- 


_ tions rares sur les simulateurs de vol : la mise en 


drapeau des hélices, des manettes de gaz comme 
sur un véritable multimoteur, sans oublier les sur- 
chauffes, incendies et pannes mécaniques. Le vol 
en formation nécessite un respect très strict de 
l'alitudeetdelavitessedecroisière. Si vous volez 
trop vite ou trop lentement, adieu la protection 
que Vous.fournissent les autres bombardiers. || 
nWa,pas:dé proie plus facile qu'un quadrimoteur 
isolé”face à une meute de chasseurs. Le jeu 
Comporte trois niveaux ; un facile, un correspon- 
dant aux conditions historiques, et enfin un troi- 
sième vraiment corsé. 


UNE EXCELLENTE DOCUMENTATION 


La notice comprend trois livrets, une carte plasti- 
fiée en couleurs, et un plan des objectifs. Le livret 
d'objectifs comporte les photos des cibles histori- 
ques, ainsi que leur descriptif complet, sans 
oublier l'historique des missions et des tas de 
conseils utiles. 

Good luck boys, have a nice flight ! 
(1) DCA en version teutonique 

(2) Indicateur de vitesse horizontale 
(3) Indicateur de vitesse verticale 
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BOBO PAS SI BEAU 


sn vec sa collection 
Spirou, Infograines met une 
nouveile fois a l'honneur cet 
ar majeur qu'est la B.D. 
Bobo n'est certes pas le plus 
Connu des personnages que 
l’on peut trouver dans ce 
mogazine, mais, tres Vite, on 
se rappelle en avoir lu 
quelques avenÿures ou plutot 
quelques fentafives d'évasion. 


Si je vous dis que Bobo est habillé en rayures noi- 
res et jaunes, qu'il cherche sans arrêt à s'enfuir de 
la prison d'Inzepoket, et que, bien qu'il n'ait que 
dix-sept ans, il a plus de sourcils que de cheveux... 
Je sens que la mémoire vous revient, Bien, fai- 
Sons un peu plus Connaissance avec ce charmant 
personnage et cette étrange prison où tout est 
prétexte au jeu, aussi bien les repas à la cantine 
que les ronflements au dortoir, Les têtes de mal- 
frats des collègues de Bobo ne doivent pas nous 
faire oublier, en effet, que nous sommes dans un 
jeu. 


score 
19h score 
igh Score 


h 
h 


PIRE QU'UNE BATAILLE 
DE PETITS SUISSES 


Cette semaine, Bobo est préposé au service de la 
cantine ; il est chargé de remplir les écuelles de 
ses petits camarades. Et ce n'est pas parce que la 
soupe n'a pas le raffinement du caviar servi à la 
louche que ceux-ci ne sont pas affamés pour 
autant. Et ils le font parfois savoir un peu brutale- 
ment à notre pauvre Bobo, qui se démène pour- 
tant comme il peut pour satisfaire tout ce petit 
monde ; il court de gauche à droite pour faire le 


service, repart chercher une autre gamelle et 


recommence la tournée. C'est une prison modèle, 
les prisonniers peuvent manger à leur faim : et ils 
ne sont jamais rassasiés ! Lorsqu'ils ne sont pas 


satisfaits de la rapidité du service, ils renversent la 
gamelle sur la tête de notre pauvre ami. 


LA VIE CONTINUE 


Mais d'autres corvées attendent Bobo. Toujours 
dans la bonne humeur, il se met aux patates. Per- 
sonnellement, c'est le jeu que je préfère, sans 
doute parce que je n'ai jamais eu l'occasion de 
participer à ce genre de réjouissance pendant 
mon service militaire. Il va sans dire que c'est celui 
où j'obtiens le meilleur score. Pensez donc ! Qua- 
tre touches pour éplucher une patate : une pour 
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prendre la patate, deux pour faire courir l'épluche- 
légumes sur la tendre peau de la pomme de terre 
et pof ! d'une touchette, je l'envoie en cuisine. Voi- 
là une opération rondement menée. Imaginez ces 
gestes répétés ad vitam aeternam, c'est un peu 
lassant. D'ailleurs, la fin du jeu se produit en géné- 
ral par lassitude ; le tas de pommes de terre étant 
alimenté en permanence, il arrive fatalement un 
moment où le petit Bobo se retrouve enfoui sous 
les patates. 


C'EST PROPRE, ON SE VOIT DEDANS 


J'veux qu'ça brille comme un sou neuf”, avait dit 
le gardien chef. Imaginez une salle carrelée, pos- 
sédant six entrées, et Bobo, tout seul, au milieu 


avec son seau, sa serpillière et son balai brosse. 
Dès qu'une porte s'ouvre, il se précipite sur 
l'intrus pour éviter que celui-ci ne salisse le carre- 
lage immaculé, conception du petit Bobo. Mal- 
heureusement, c'est un lieu de passage fort fré- 
quenté, et par des êtres aussi divers que des gar- 
diens, des taulards et même des chiens qui, tels 
de.bons Rantanplan de pénitencier, mettent toute 
leur bonne volonté à bien traverser la salle. La piè- 
ce se tranforme vite en un enfer de la ménagère. 
Mais Bobo prendra vite sa revanche. 


PLUS SOT QUE SAUT 


Ou la revanche du serpent déplumé. Aujourd'hui 
les gardiens sont en grève, mais cela n'arrête pas 
pour autant la frénésie d'évasion des prisonniers. 
Bobo a été désigné pour pousser le trampoline qui 
permet aux prisonniers de sauter par-dessus le 
mur, en s'élançant des fenêtres de leur cellule 
dont les barreaux ont été soigneusement sciés. Il 
arrive que Bobo rate son coup et que le malheu- 
reux prisonnier aille lamentablement s'écraser sur 
les murs de la prison. Mais le plaisir des prison- 
niers à bondir n'a d'égal que les points qu'ils rap- 
portent en franchissant le mur. 


SE 
Haislhés tone 
OOETNEOD SE0PS 


LE REPOS DU PRISONNIER 


Après avoir tenté de s'évader sur les lignes électri- 
ques, Bobo, enfin de retour dans sa cellule, Va 
pouvoir goûter un repos bien mérité ; mais impos- 
sible de fermer l'œil avec tous ses camarades qui 
ronflent joyeusement. |! décide donc de bercer 
tenarement.ses colocataires, en évitant soigneu- 
sementia cuvette quitraine au milieu de la pièce. 
lhpassedunecouchette à l'autre, puis doit rapide- 
ment profiter du calme pour se recoucher, jusquà 
c”Quun nouveau concert de ronflements le 
réveille et qu'il parte dans un nouveau parcours 
pour calmer ses petits camarades. 

La vie d'un prisonnier comme Bobo n'est donc 
pas de tout repos, mais, dans l'ensemble, le jeu 
est assez amusant. Surtout parce que l'on peut 
choisir chaque phase séparément et qu'il existe 
un tableau de high score pour chaque jeu, ainsi 
que pour le jeu global ; de plus, chacun de ces 
tableaux se sauvegarde. Toutefois, il faut 
reconnaître que, même si l'on a passé quelque 
temps à faire des compétitions au sein de la 
rédaction, ce jeu amusera plus les petits queé 

grands. 
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1 : Le f 
Ce superbe jeu d'arcade de Konami ae } W/OR 
maintenant pour vos micro-ordinateurs NE { l re k 
converti avec tous les écrans originaux de FA ; 
jeu d'arcade vous positionne dans un 
monde effrayant d'étrangers... négociez 
vos champs de force et entrez dans une 
guerilla fanatique en vous infiltrant dans 
leurs quartiers généraux. 


: Devenezle magicien Wiz avec son chat fantastique, 
| Catelite. Conjurez le sort et colorez la planète. Vous 
_ ne pourrez résister à la graphique fantastique ni à la 
multitude de caratéristiques cachés aux commandes 


RE 


Dans Green Beret toutes 
les sensations d'un 
membre de commando 
_vous attendent. Vous êtes 
super entraînes, et tel une 
machine de combat 


invincible, vous ne 


_ craignez rien ni personne. 

Pour forcer les quatre 

_ niveaux des installations 

_de défense de votre 
ennemi, vous devrez 
vaincre de nombreux et 
dangereux obstacles. 
Une parfaite adaptation 


… du jeu d'arcade. 


JEUX PO 


à 


Arkanoid — Le succes monstre! Image 
apres image du jeu plus grisant de tous les 
temps! Fidele au jeu original, il comprend 
des graphiques d'une finesse saisissante 
et possede des atouts tels que lasers, la 
possibilite d'attraper et de retenir, ou 

* d'allonger la portee de vos coups et bien 

_ d’autres choses encore. C'est Arkanoid, le 

vrai de vral! Licensed de Taito Corp. 1986 


UR P 


JE 


Possesseur depuis peu d’un PC 1640 ECD, ayant 
découvert et apprécié votre revue, entre autres sa 
rubrique jeux sur PC, j'aimerais que vous appor- 
tiez une réponse à la question suivante : quelle est 
la manette de jeu qui fonctionne sur le 1640 ? J'ai 
essayé une manette branchée sur le clavier : quel- 
ques jeux simples fonctionnent ; j'ai monté une 
carte Konix et son joystick : rien. On m'a parlé 
d'une carte analogique Yoko avec son joystick, 
mais je voudrais savoir si elle est utilisable (et où 
la trouver). J'espère fortement que vous me don- 
nerez la bonne solution et, dans l'attente de vous 
lire, vous prie d'accepter mes salutations les meil- 


leures. 

À. Leriche, Premont. 
Avant de partir à la recherche d’une nouvelle 
carte Joystick, ramenez celle en votre posses- 
sion à votre revendeur, et demandez-lui de 
s'assurer de son bon fonctionnement, devant 
vous bien sûr... Si celle-ci est défaillante, il vous 
la remplacera, dans le cas contraire, changez de 
revendeur. Les joysticks à la norme Atari, 
ceux-là mêmes que vous pouvez brancher sur 
le clavier, ne fonctionnent que dans deux cas : 


si le jeu propose une option joystick Amstrad 
(évidemment), ou si celui-ci fonctionne à l’aide 
des touches du curseur. Le joystick Amstrad 
émulant ces touches, demandez alors l'option 
clavier qui vous permettra de jouer avec votre 
Joystick clavier. Nous-mêmes utilisons deux 
cartes analogiques qui fonctionnent parfaite- 
ment, respectivement les cartes Voltmace et 
CTS France, que vous devriez trouver chez tout 
bon revendeur... Et si malgré tout il subsiste 
quelques problèmes, prenez votre mal en 
patience, nous vous préparons un essai des dif- 
férents joysticks et cartes disponibles sur PC. 


Dans votre numéro 9 (mai-juin 1988), dans la 
rubrique Actuel, vous parlez de la nouvelle ver- 
sion de Vectoria 3D, dans un article intitulé le 
KO de la CAO compliquée. 

Vivement intéressé par le produit, j'attendais la 
version en question de longue date. Mais c’est 
surtout la fin de l’article qui a retenu mon atten- 
tion : vous indiquez que la société MMC pro 

le logiciel plus la table traçante à 4385 F HT. 
Ayant cherché en vain dans votre carnet d’adres- 


ses les coordonnées de la société MMC (elle 
m'est pas plus dans ce numéro que dans les 
anciens : je suis un fidèle de la premlière heure !), 
les recherches sur Minitel se révélant infructueu- 
ses (il existe à Paris environ dix sociétés MMC!), 
Je vous demande de bien vouloir me renseigner : 
où peut-on trouver cet ensemble table plus logi- 
ciel ? … 

S. Meppiel, Strasbourg. 
En vous priant de nous excuser pour cet Oubf, 
voici l'adresse de cette société : MMC, 1, rue 
Lincoln, 75008 Paris. Et, en prime, le numéro 
de téléphone, cela peut être utile : 42 56 12 82. 


Heureux possesseur d’un Amstrad PC 1522 cou- 
leur, j'aimerais connaître le brochage de la prise 
vidéo du moniteur de cet appareil. Ou, à défaut, 
les références des livres ou revues où je pourrais 


le trouver... 

L Larzul, Angers. 
Deux renseignements, c'est mieux qu'un, cela 
va sans dire ; je vous fournis donc ceux-ci avec 
plaisir. Le document concernant le brochage 
qui se trouve dans cette page est tiré du livre 
Amstrad Ordinateur personnel PC 152 - Gui- 
de de rétérence technique. Je remercie vivement 
les Editions Micro Application qui m'ont per- 
mis de publier ce diagramme, pour votre plus 
grand plaisir. Sachez d’ailleurs que ce livre est 
une mine d'informations sur votre machine, 
software aussi bien que hardware, et que nous 
l'utilisons régulièrement, foi de Jun... 


: (du moniteur). 


Une question, Docteur ! Elle concerne d’ailleurs 
tous les utilisateurs de Basic 2. Je possède un PC 
152 depuis janvier 1988 et il y a un bug super- 
crispant dans mon Basic 2. Pensant sans doute à 
la fréquence des erreurs en Input, les auteurs ont 
prévu une routine de traitement : une fenêtre 
apparaît, signale l'erreur et propose de 
recommencer ou de stopper. Lintention était 
bonne... mais il est ensuite impossible de sauve- 
garder le programme (erreur GEM signalée) ou 
même de quitter Basic 2 (le système se plante). 
C’est quand même embétant... Y a-t-il moyen de 
se débarrasser de ce bug encombrant ? 

N, Bonnin, Lyon. 
Eh bien non ! Enfin, disons que je n’ai pas de 
trucs à ce jour permettant de sortir de ce mau- 
vais pas. D'ailleurs, la meilleure réponse qui 
puisse être donnée à ce problème serait une 
nouvelle version du Basic 2 pour PC 1512, celle 
du PC 1640 fonctionnant elle parfaitement bien 
dans le cas des Inputs. Toutefois, pour éviter ce 
genre d'inconvénient, vous pouvez vous repor- 
ter aux Récréations en Basic 2, où une routine 
de saisie ne passant pas par Input vous attend 
impatiemment.. 


mar: ER 


ARE 


A 


hs # ee REA AE en 
PTS LUS 


oici les pages qui 
vous sont directement 
destinées, et dans lesquelles 
vous pouvez, si vous le 
désirez, nous proposer tout ce 
qui vous passe par la tête. 
Tout peut être abordé ici ; des 
questions, des réponses, des 
critiques, etc. Il ne tient qu’à 
vous de nous écrire pour nous 
demander soit des 
éclaircissements, soit des 
conseils, ou encore pour nous 
suggérer des idées de 
rubriques qui pourraient vous 
intéresser, Merci pour votre 
courrier déjà important ef 
sympathique. 

Disposant de 640 kilo-octets de mémoire vive sur 
mon PC 1512, j'ai essayé d'agrandir la taille de 
mon disque virtuel, en modifiant le fichier nommé 
CONFIG.SYS et en utilisant la commande sui- 


vante : 
DEVICE=RAMDRIVE.SYS 128 


Malheureusement, lorsque mon PC se réinitial- 
se, il me renvoie irrémédiablement le message 
d'erreur suivant : commande non reconnue dans 
CONFIG.SYS. Pourriez-vous, si cela est dans 
vos cordes, me renseigner pour me sortir de ce 
genre de problème. Malgré la documentation que 
Je possède, je n’aï pas pu venir à bout de ce bug. 
Je vous remercie de me venir en aide. 

R. Vialla, Cahors. 


Il arrive souvent, lorsque l'on commence à 
aborder un système aussi vaste et aussi perlor- 
mant que le DOS, que certains points parais- 
sent assez sombres alors qu'ils sont en fait assez 
simples. Le problème cité ci-dessus est si simple 
qu'il n'est abordé dans aucun livre. Nous allons 
combler cette lacune pour vous. Il faut avant 
tout savoir que le fichier CONFIG.SYS est un 
fichier texte qu'il est possible d'éditer avec 
n'importe quel éditeur qui se respecte (RPED, 
EC, Side-Kick..., et pardon pour les non-cités). 
Vous pouvez même créer un tel fichier sous 
DOS avec la commande COPY CON 
CONFIG.SYS (dont vous sortirez par un 
contrôle Z). Ce fichier n'est lu qu'une fois par le 
système à son initialisation. Il contient des 
paramètres que le DOS utilisera. Voici la liste 
des quelques commandes reconnues au sein de 
ce fichier. 


w 


RE 


BREAK=ON ou BREAK=OFF 

Autorise ou interdit l'arrêt d'une application 
par contrôle C ou contrôle Scroll Lock, si celui- 
ci ne gère pas le break. Cette commande est 
interne et ne nécessite donc pas la copie d'un 


fichier sur la disquette système. 
BUFFERS=N 


Permet de définir le nombre de buflers (zones 
mémoires) utilisés par le DOS pour les accès 
disque. Lorsque le DOS ouvre un fichier, il lui 
attribue une zone mémoire pour le transit des 
données. Le paramètre N utilisé par Buffers est 
le nombre maximal de zones utilisables par le 
DOS. Il faut utiliser cette commande avec pré- 
caution, car certaines sources bien informées 
citeraient l'existence de bugs dans cette option 
interne, qui ne tiendrait pas compte d'un éven- 
tuel changement de disquette. Nous avons eu, 
pour notre part, des problèmes d'écrasement de 
directories avec ce genre de commande. Alors 
méfiez-vous. 


COUNTRY -033 

Cette commande contient le type de format à 
utiliser pour l'affichage de la date, de l'heure et 
des nombres décimaux. Pour la France, le 
paramètre à utiliser est 033. Cette commande 
est interne. 

DEVICE=NOMEXT 

Device est une commande d'installation de dri- 
vers de périphériques. Le nom de fichier le sui- 
vant devra être le nom d'un fichier contenu par 
la disquette système. Nous citerons ci-après les 
fichiers utilisables avec cette option. 
DRIVPARM 

Cette commande donne à l'utilisateur la possi- 
bilité de changer les paramètres d'utilisation 
“un drive et permet ainsi d'installer de nou- 
veaux lecteurs non reconnus par le DOS. De 
cette manière, il est possible de monter un lec- 
teur de disquettes de huit pouces sur votre PC, 
sans avoir à charger des drivers, assez gour- 
mands en mémoire. 

FCBS=X,Y 

Cette commande interne permet de faire savoir 
au DOS le nombre maximal de FCB qu'il aura 
le droit d'ouvrir. FCB signifie File Control Bloc, 
c'est-à-dire zone de mémoire utilisée pour le 
contrôle d'un fichier. Cette zone contient toutes 
les informations nécessaires à l'ouverture d'un 
fichier, en l'occurrence son nom, la taille et le 
nombre des enregistrements utilisés. X est le 
nombre maximal de FCB pouvant être gérés et 
Y le nombre de FCB utilisables simultanément, 
sans fermeture automatique par le DOS. Cette 
commande est interne et nest à utiliser que 
lorsque l'on en a réellement besoin. 
FILES=N 

Avec cette commande interne, le DOS est for- 
cé de n'ouvrir que N fichiers simultanément. 
Elle diffère de la commande précédente par le 
fait que les fichiers ouverts ne le seront pas 
seulement grâce à des FCB, mais aussi par 
l'intermédiaire de File Handle. Le nombre N 
à fournir en paramètre est variable, selon que 
vous désirez utiliser un maximum de mémol- 
re ou, à l'inverse, le maximum de fichiers 
simultanément. Une valeur moyenne : vingt. 
LASTDRIVE=C pes 
Lastdrive fixe la dernière unité logique utili- 
sable par le DOS. Le nombre par défaut est 


six, mais si vous possédez plus de lecteurs, 
Vous pouvez préciser, grâce à cette comman- 
de, le nom de la dernière unité accessible. 
Cette commande est interne. 
SHELL=NOM.EXT 

Cette commande permet de changer d'inter- 
préteur de commande. Par défaut, c'est 
COMMAND.COM qui est chargé en tant que 
tel, mais il est possible de demander au systè- 
me de prendre un autre interpréteur en comp- 
te dès l’initialisation. Cette commande est elle 
aussi interne et peut, par exemple, permettre 
de changer de système. 

Toutes les commandes internes étant énumé- 
rées, nous allons aborder les commandes 
externes, c'est-à-dire les drivers de périphéri- 
ques. Tous les fichiers utilisés dans 
CONFIG.SYS devront obligatoirement se 
trouver sur la disquette d'initialisation et 
pourront être cités avec leur chemin d'accès 
complet. Si une commande non interne est 
logée dans CONFIG.SYS, il faut obligatoire- 
ment qu'elle soit annoncée, par l'ordre Shell 
ou Device, et que le fichier demandé soit sur 
la disquette boot. Voici la liste des drivers 
fournis avec le DOS. 

ANSLSYS est le gestionnaire d'écran. C'est 
lui que permet la redéfinition des touches. 
l'interprétation des codes escape qui gèrent 
tout ce qui concerne la vidéo (changement de 
couleurs ou de mode, positionnement du cur- 
seur, etc.). 


RAMDRIVESYS est l'interface bien connue 
qui permet d'installer un disque virtuel en 


REF PRIX DESCRIPTION. 


1 - DESSIN-GRAPHISME 
151 180F FPAINT 
900 180F 


072 160F 


2 - TABLEURS ET STATISTIQUES 


AEA Tableur LOTUS COMPATIBLE 256 feuilles X 1024 lignes (39 fonctions 

graphiques. VRAIMENT TRES COMPLET.Convient 
pour PME (EGA-CGA-HERCULES et Mono256Ko) 

PC-CALC Nouvelle version 3.00.Base de données relationnelle. Beaux documents 


Macros;Editeur de 


(CGA ou Mono) 


PC-FILE Ecrans couleurs, 71 dossiers simultanés. Tutorial,calculs et formules. 
Traitement de texte.Facile et utile (CGA-Mono256Ko) 
M.LIST Traitement de mailing édition des étiquettes.Critères de sélec- 


tion (Mono 256Ko) 
3 - TRAITEMENT DE TEXTES 


PC-LABEL Travaille sur 10 dossiers simultanés;Fonction Mailing intégrée. MULTI- 
COLONNES. Graphiques, calculs etc...(CGA ou Mon 256 Ko) 
PC-WRITE Traitement de texte classique et simple,tabulations etc: 


(CGA-Mono 256 Ko) 
P-ONE 
(CGA-Mono 256 Ko) 


4 - UTILITAIRES-LANGAGES ET VERTICAUX 


C TUTOR Pour apprendre à programmer en C,nombreux exemples,clairs,pour 
tous les passionnés (CGA-Mono 128Ko) 
SMALL C Petit éditeur pour "C" avec compilateur i 
fou UN VRAI TRESOR! (CGA-Mono 256Ko) 
Utilitaires et routines pour assembleur,inestimable,ne réinventez pas 


A UTILS 
la roue! (CGA 512Ko) 
UTILEX 


GENEA 


ASTRO 


5 - JEUX ET DIVERS 
SLEUTH 
CASINO 


Créez dessins et logos,présentations,très précis, facile,pas de souris,menu 

et icônes.Remplace des softs à 2500F!(CGA-EGA-HERCULES-Mono256K) 

Dancad3D Dessin et animation en 3D,structure fil de fer etc..peut-être utilisé 
en PAO...Unique pour le prix!(640Ko CGA ou Mono) 

EXPRESS Générateur de graphiques, très simple à utiliser! Camemberts,barres, 
courbes,à partir de données importées ou non (Mono ou CGA256Ko) 

PC-Démo Créez des présentations dynamiques de graphiques et images. Très utile 
pour PME et prof.libérales (CGA ou Mono256Ko) 

IMAGE3D Superbe logiciel pour création d'images en 3D couleur et EGA!(EGA512Ko) 


Pour présentation soignée. MULTICOLONNAGE!Pour PAO 


ntégré!Permet un gain de temps 


5 utilitaires pour vous rendre la vie plus facile:Gestion écran,clock,dosedit 
etc... Vous ne regretterez pas! (CGA-Mono 256Ko) 

ENCRYPT 3 logiciels pour coder vos disquettes et les protéger(CGA-Mono 256Ko) 
NLQ 3 logiciels pour faire une qualité marguerite(approchée) toute imprimante 
Peut vous économiser XXX1000F! 5CGA-Mono 256Ko) 

Généalogie! Permet de faire des recherches et de tracer des arbres sans 
défauts!Bien fait et expliqué pour amateurs et prof.(CGA-Mono256Ko) 
Astronomie très bien fait avec cartes et positions relatives (CGA-Mono) 


Superbes graphiques!Jeu de rôle, vous êtes un détective!(CGA 256Ko) 
6 jeux de casino blackjack,roulette,bandit,stock etc. (CGA) 


mémoire centrale. Le paramètre suivant doit 
être le nombre de kilo-octets dont le logiciel 
peut disposer pour cette nouvelle unité logi- 
que. Si ce paramètre est NVR. la taille du dis- 
que virtuel est alors précisée par la mémoire 
non volatile du PC. Pour tous les paramètres 
utilisables, reportez-vous à la formation 
GEM-MS/DOS où tout est étudié en détail. 
DRIVERSSYS a la même fonction que Driv- 
parm mais sous forme de driver. Cela permet 
ainsi à des programmeurs expérimentés de 
modifier à loisir cette interface pour l'utiliser 
au maximum de ses capacités. 

Voilà qui devrait suffisamment vous éclairer 
sur ce vaste sujet que sont CONFIG.SYS et 
son contenu. 


Possesseur d’un Amstrad PC 1512 DD couleur 
depuis février 88, et abonné à votre revue depuis 
cette date, j'aimerais voir dans vos pages une 
explication sur la manière d'installer un réper- 
toire téléphonique sur mon ordinateur. Etant 
novice en matière d'informatique, je souhaite- 
rais que votre réponse soit claire, et surtout 
Sans raccourci empêchant un simple utilisateur 
d'aller au bout de ses démarches. Avec mes 
remerciements, je vous prie d’agréer, Monsieur; 
mes salutations distinguées. 

À. Rey, Périgeux. 


Plutôt que de faire votre propre répertoire 
téléphonique, il vous serait plus facile d'utili- 
ser un logiciel du commerce ayant déjà des 
fonctions de saisie et de recherche puissantes. 


ARELOC19rue de Berri.75008 PARIS 
DISKS 5 1/4.PC ET COMPATIBLES.MS/DOS 3.XX. 


<= 


OONVAA 44 0£-SHOVd S9 LATANON9 AN9OTVLVIO 
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S4'T4INOASIQA SAULIL 00TI*ANÜAHHLONO! AHLON AQ LIVHLXA 


fers 


Quelques logiciels du marché du Freeware 
sont assez performants en la matière et sont 
sûrement le genre de programme que vous 
recherchez. Des cartes de communication, 
vendues avec leur logiciel, possèdent en plus 
du répertoire l'appel automatique du numéro 
sélectionné, ce qui est agréable. Pour parler 
de softs, des exemples tels que Side-Kick 
prouvent qu'il n'est pas besoin de s'ennuyer à 
faire des programmes complexes alors qu'il 
en existe déjà de très très bons (reconnaissant 
les cartes modem). Si vous désirez, malgré 
tout cela, vous faire un répertoire téléphoni- 
que maison, réitérez votre demande et nous 
vous satisferons. 


Possédant un Amstrad PC 1512 DD et un PC 
1SL2 HD, je viens de faire récemment l’acquisi- 
tion d’un PPC 512. Il faut dire que cet ordina- 
teur portable à l’air de se comporter à merveil- 
le. Le clavier est très doux, comme l'indique 
votre essai. Mais là n’est pas mon problème. 
Ayant fait cet achat, je voudrais pouvoir transfé- 
rer des fichiers et des programmes de disquette 
5,25 pouces sur disquette 3,5 pouces du porta- 
ble Amstrad. Ma question est de savoir s’il exis- 
te un moyen et, si oui, lequel ? Je m'en remets 
donc à vous pour une solution. 

M. Charbonel, Grenoble. 


Comme vous pouvez le lire dans les news du 
mois, le soft appelé Link permet de faire ce 
genre de transfert dans les deux sens (du PC 
vers le PPC et vice versa). 


STARTER KIT PERSONNEL 

- T.texte 

- Tableur + Facturier 

- Calendrier + Agenda : 

- Base de données + Fichier 

- Utilitaires DOS - 6 LOGICIELS : 250 F 


QZ=41U=r 


oici la partie 
réservée aux programmeurs 
qui nous envoient des listings 
que tapent les novices. Mais, 
pour que la qualité de ces 


listings augmente, il faut que 


la quantité croisse aussi. C’est 
pourquoi nous vous prions, si 
vous êtes programmeur, de 
nous envoyer un de vos chefs- 
d'œuvre. Ainsi, les novices 
pourront retrouver les 
programmeurs sur le chemin 
de la réalisation 
informatique. En attendant 
avec impatience vos 
réalisations, nous vous offrons 
de taper ces quelques lignes 
de Basic 2. Le programme qui 
en découlera sera un 
somptueux Puissance 4, 
fonctionnant sur toutes les 
machines. 
Les règles sont assez simples ; 
il suffit d’aligner quatre 
pions, tout en empêchant 
l’adversaire d’en faire autant. 
Voilà qui va bien vous 
détendre, cet été, entre deux 
bains. Des remarques sont 
incluses dans le programme 
et permettent de le modifier 
en fonction du niveau désiré 
pour l'ordinateur. Alors 
amusez-vous bien et au mois 
prochain. 

KROM 


LE COIN DES 


PUPITREURS 


JEU DE PUISSANCE QUATREx*x#*KxX#x#xkkXkXk XX 

KXXEXXKXXEXXXXX par Adrien MORDRET xxxxx 
COPYRIGHT 1988 *xxxx par AMSTRAD-P 

C-MAG *Xxx x et l’auteur EL 

L] 


[] 
SCREEN #1 GRAPHICS 869@ FIXED,495@ FIXED 


USER #1 SPACE 8600, 4959 

WINDOW FULL:WINDOW OPEN : WINDOW TITLE “PU 

ISSANCE QUATRE . par À. MORDRET. 

CLEAR:RESETS 

PRINT AT(7: 19) POINTS (20) ‘AVEZ-VOUS UN EC 

RAN COULEUR ? N)s 

MAIL k$O"O 1490 kK$O"N":GOSUB att:WENDe 
FRE "0 Je ec=l: ca=2:cb=4 ELSE ca=22 

ec=ÿn 

BOX 1: 8622, 5980 COLOR 15 FILL :s 

11,01): :e$=STRINGS (29 32)s 

LS CNRS (214 ivS=CHRS (27) 4" Le 

ni= 


7 "ss 

GOSUB inits 

ü 

PRINT PER FSIEONNES CARICQLOE CES ME U IS 
À A N Q U R E" 


PRINT de 19)COLOR(12)"Qui alignera le 
premier 1 pions horizontalement, vertical 
ement ou obliquement":GOSUB valeurss 
GOTO debuts 

8 


LABEL atts 
M TITI 11112 
k$= UPPERS (INKEYS ): RETURN: 
LABE L dessins 
pue 
BOX 1:1,8600,5000 FILL WITH ls 
BOX LEE 990, 5100 ,3808 WIDTH 7e 
IF ec=l THEN BOX 2097:997,5986,3186 COLO 
R 6 FILL ELSE BOX 2997 :991,5086,3186 COL 
DR @ FILLe 
LINE 3390: 900, 3300: 4709 WIDTH T:LINE 769 
000, 7600: 4708 WIDTH 
he c=l THEN BOX ÉTAIT 379,376S COLOR 
5 IL ELSE BOX 2929:919,37@,316@ FILL 


SI 
IF ec=l THEN BOX 7619;919,37@,376@ COLOR 
3 FILL ELSE BOX 7619:919, 379, 3769 FILL 


WITH 3e 
pes. MS 1,5196,830 FILL WITH 28 WIDTH 7 


BOX 2999; 839, gr 189 FILLe 
FOR i=3069 TO 6954 STEP 60Qa 
LINE 1: 999,1i;47@9 WIDTH 5s 
NEXT is 
FOR i=3959 TO 1159 STEP-69@s 
LINE 3309; 1,769@;i WIDTH 5s 
NEXT is 
PRINT AT (3@;1)COLOR(1@)n$s 
WINDOW #1 OPEN 
RETURN 
LABEL joueurls 

M TTT1 111111 
a=l:cou=col:2$=21$s 
LABEL parties 

MTITIITTS IST L 
GOSUB pnulles 
GOSUB calcqains 


IF Far THEN 2 ne :GOTO quis 

IF z$=22$ THEN z$=21 

LABEL quis 

REXEL EXS 

BOX 1:3239,2869,7@@ COLOR 2 FILLe 

BOX 1:3319,2799, 539 COLOR 1 FILLe 

PRINT AT(1: 6)COLOR(19)z$:FOR i=@ TO 2:PR 
INT CHRS$S(TŸ:NEXT is 

PRINT ADÉTET) COLOR(18)"Quel le colonne ? 


kE= ":WHILE k$C"1"OR k$>"7":GOSUB att:WE 


D SVAL(kKS)e 

IF pes 1)<>@ THEN GOTO pleins 

BOX 1:3360,28@0,500 COLOR 5 FILL:BOX 1:4 
52 ba 5$S COLOR 5 FILLs 
ch=2800+000*co] : j=0s 

GOSUB chutes 

IF ord=l THEN GOTO ordis 

IF a=l THEN GOTO joueur2s 

IF a=5 THEN GOTO joueurls 

LABEL ordis 

RSS REA 

FOR i=1l TO 7s 

v(l)= 69: IF t(i,1)C>9 THEN v(i)=-90@s 
NEXT is 

FOR i=l 7 

IF Li 1} D THEN GOTO bons 


N 
GOTO illes 


LC] 

LABEL bons 
XXE XS 
a=5:cou=co2s 
GOSUB calcgains 


PRINT ivÿse 
F aff=l THEN PRINT aT(31:18)v(1)AT(36 
18)v(2)AT(42:18)v(3)AT(48;18)v(4)AT(54;1 
8)v(5 AT(OG IB)v(6)AT (66; 16] v(7)e 
tie THE GOTO colrands 


IF dE im THEN menti) ennne 
=mx AND RND(2)=2 THEN col=is 
NEXT js 


GOTO jeus 
LABEL colrands 
M TITI 1111312 
RANDOMIZESs 
ordil=l:col=RND(7)s 
LABEL jeus 
D EXAAXKEXS 
ordil=@:ch=28%0+69@xcol:j=2:IF ch=@ THEN 
GOTO ordis 
PRINT AT(1;2)"Je joue en “cols 
GOSUB chutes 
GOTO joueurls 
LABEL pnulles 
VLXAXARAEXÉEX 
FOR n=1l TO 1: IF t(n,l1)=@ THEN RETURNs 
ROXT ne 
LABEL Nues 
EKXXEXXXX 
PRINT AT (49: RON IGORRRr ‘PAR 
Tele (i] L E":GOTO autres 
LABEL ec 
HXXLELEXEXS 
PRINT AT(l; ,T1)COLOR(11) "Colonne 


leine : 
REJOUEZ “:FOR i=g TO 4:PRINT CHR$(7 


):N 


LE COIN DES 
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EXT is 
FOR i=9 TO 3S9@G:NEXT i:GOTO quis 
LABEL debuts 
M TrIT 1111112 
PRISE AT(7;:6)"l1/Jeu seul contre 1? AMSTR 


D:? 
PRINT AT(7;:8)'"2/Jeu à deux FOARR RS ra 
LABEL nbr:k$=INKEYS:IF k$C>"l" AND k$oo" 
2" THEN GOTO nbra 
PRINT AT(7;6)ef$s 
PRINT AT(7;8)e 
IF ie (ee PHEN GOTO duos 


ordi ord=1ls 

PRINT AT(7,6)"V pou: vous Re l’ordinate 

ur affiche ses re 

A k$C>"O"AND NX lg : GOSUB att 
= [] 

IF k$="0" THEN aff=l ELSE aff-Qs 

IF ordil=l THEN GOSUB forces 

PRINT AT(25;1@)COLOR(I11 )' ‘Choisissez la c 

ouleur de vos sons. = 

PRINT AT(18; SU ‘1>-d":IF ec=l THEN BOX 2 
00 ; 2200, 400, 400 2OLOR ca FILL ELSE BOX 
509; 2209 4100 AS ÉLRE WITH cas 

PRINT AT(I8:17)" *1F ec=l THEN BOX 2 

5998; 1109 ie pe CoLoR cb FILL ELSE BOX 

2500; 1100, 105 499 FILL WITH che 

k$="":WHILE k$O"l'AND k$C>"2":GOSUB att 
: WENDas 

IF Fe ‘l'THEN col=ca:co2=chbs 

IF k$="2" THEN col=ch:co2=cas 


IF ec=9 THEN BOX 7309; 26@0,490,4@@ FILL 
WITH col ELSE BOX 7300: 2600,460, 490 COL 
OR col FILLs 
Du AT(35;17)"Votre prénom “;z1$s 
s 
PRINT AT(35: 17)COLOR(12)" ‘Voulez-vous com 
mencer ? (O/N )e 


k$="":WHILE k$C>"O"AND k$C>"N":GOSUB att 
: WENDe 


IF k$="O"THEN GOSUB dessin:GOTO joueurs 
GOSUB dessin:GOTO ordis 
LABEL calcgains 

RLLLEELEES SELS 


FOR c=l TO 7s 
FOR 1=1 TO 39 


FOR i=1 TO 1+3s 
tot=tot+t(c,i)s 
NEXT is 


1F tot=4 THEN GOTO gainjous 
IF tot=2@ THEN GOTO gainords 
IF tot=l THEN v aie te 
IF tot=2 THEN v(c)=v(c)+3s 
IF tot=3 THEN v = Qs 
IF tot=S THEN v(c)=v(c)+1ls 
IF tot=19 THEN v 7 Mg 
IF tot=15 THEN v(c)=229s 
NEXT 1,cs 
C1 

*’THorizontales)s 

R C=l TO 4s 
ER 1=l TO 6: 
tot=gs 


FOR i=9 TO 3e 


Ll’Evénement 


DU JAMAIS VU SUR AMSTRAD 


D OFFRES EXCEPTIONNELLES 


Les Privés : 

4 “bestsellers": 

La Formule, L'Héritage, 
L'Affaire Vera Cruz, 
L'AHaire Sydney. 


1001.BC 


offre n° 1: 
Les Privés + 


° Bivouac : : 
Bivouac t. Peer Eu de pue: BATAILLE D'ANGLETERRE 
DA IAne Rs DESPOTIK DE 
p: “ es-elements naturels, 
Stryfe version K7 ou 349 F version disquette Shyte : 
so GjQUx À Re  VMecpe Sibponl Pix | Monet enome a 7 4 


les méchants monstres 
dans ce süper jeu d'ar- 
cade. 


L'HEPISS 
L'HERITAGE 
LA: FORMULE 


Vol. 1: 


3 jeux d'arcade 
étonnants : 
Macadam Bumper, 
Pacific'et Mission 2. 


O$S-2100 464,664, 6128 K7 249,00 
OS 2101 464664, 6128 DK 349,00 
Q 
offre n° 2: 


Ere Hits Vol. 1 
t. 


Ere Hits Vol. 2 


soit / jeux 


1001 BC 
Mol. 2: 
4 jeux: Crafton & Xunk; 
Eden Blues, Sai Combat, 
Robbbot. 


Version K7 ou 249 F Version disquette 


OS 2200 | 464,664,6128 | K7 | 199,00 
OS 2201 | 464,664,6128 | DK | 249,00 


pour 


99° 


version K7 et 149 F version disquette 


OS 2300 464, 664, 6128 K7 99,00 
8 DK 149,00 


OS 2301 464, 664, 612 


DESPOTIK DE 


offre n° 3: 


Ün superbe 
coffret jeu 


soit 6 jeux 


Coffret jeu: 


Un coffret jeu contenant 
6 jeux: L'Héritage 1, 
L'Héritage 2, Zigy, 
Conjugaison, Cornix, 
Cosmonaute, Pingo. 
Eten plus un tas 
d'astuces, une carte de 
membre, Une cassette 
audio à! un prix défiant 
toute concurrence: 


u DÙ 
VAR 


L'HERITAGE 
L'A:FORMULE 


PACIFIC 


Veuillez recopier ce bon Conditions de vente 


sur une feuille ou le découper 
et le renvoyer à 


CONDITIONS GÉNÉRALES DE VENTE: 


Disponibilité des articles: Tous les articles présen- 
tés sur le catalogue en cours sont disponibles dans la 
limite des stocks. 

Livraisons: 

@ Nos délais sont de l'ordre de 5 jours à réception 
de la commande, sauf problème d'acheminement. 
® Nos prix sont calculés départ entrepôt. Le trans- 
port est effectué en votre nom par paquet poste non 
recommandé. 

RENSEIGNEMENTS : : 

® Soit par correspondance en écrivant à : MÉDIA- 
VENTURE Impasse des Coquelicots - 69675 BRON 
Cedex. 

© Soit par téléphone de 9 h à 17 h 30 du lundi au 
vendredi en appelant le 72 33 03 39. 


®@ 3615 COMIKS. 


MÉDIAVENTURE 
Impasse des Coquelicots 


69675 BRON Cedex 


MONTANT 


+ FRAIS DE PORT 


TOTAL À PAYER 


AMSTRAD : [] 464 [1 664 [16128 


u précisez le modèle 


Cette offre est réservée aux particuliers et à la 
France Métropolitaine, valable jusqu'au 31/08/88 
dans la limite des stocks disponibles. 

Prix et frais d'envoi au 31/05/88 susceptibles de 
variations en fonction des circonstances économi- 
ques. 


SARL Médiaventure - Capital de 50000F 
R.C. Lyon B 334183 027 


Dans un intérêt commun, et afin de pouvoir 
continuer à profiter de nos prix exception- 
nels, nous vous demandons d'éviter de 
passer des commandes inférieures à 100 F. 


AFFAIRE SYDNEY 
AFFAIRE VERA CRUZ 
AMELIE MINUIT 


ELECTRIC WONDERL AND 


LE SYNDROME 
MANDRAGORE 

OMEGA PLANETE INVISIBLE 
Z COMME ZARK DAVOR 


AFFAIRE SYDNEY 
AFFAIRE VERA CRUZ 


GESTE D'ARTILLAC 
GOLF TROPHEE 
HARRY MISSION 
HARRY: TEMPLE 
MIBIOIRE D'OR 


LE CHEVALIER BLANC 


OMEGA PLANETE INVISIBLE 


TOBROUK 1942 
Z:COMME ZARK DAVOR 


Mais encore, 


des prix incroyables! 


464, 664, 6128 
464, 664, 6128 
464, 664, 6128 
464, 664 

4 
1647664 «128 
1641664, 6128 
464, 664, 6128 
464, 664 

4164, 6641608 
un CR 
Ac 4PR 

464.464) 6128 
464, 664, 6128 
464, 664, 6128 


SIGN 


464, 664; 6128 
464,664; 6128 
464,664; 6128 
AOHAO0!, CT2@ 
FORGE, GP28 
402002) 6 28 
464664; 6128 
464, 664; 6128 
464, 664, 6128 
4647664; 6128 
207 6 CV 
dé Aécds 6 RE 
4@, 6646128 
464, 664; 6128 
464,664, 6128 
464, 664,6128 


SIGN 


AMS PC 10 


NOM : 
PRÉNOM : ÂGE: 
ADRESSE : 
VILLE : 
CODE 
POSTAL [Es[271[.32[sai]: €] 


VOTRE MODE DE PAIEMENT 


À LA COMMANDE 


1. [ MANDAT-LETTRE 2. 0] CHÈQUE POSTAL 
3. 0] CHÈQUE BANCAIRE 4. [I CARTE BLEUE 
à l’ordre de MÉDIAVENTURE. 
ES ES 1 L-} | 

N'oubliez pas d'inscrire son numéro et de signer. 
Date d'expiration : Signature : 
LE: 1/19 


Pour les mineurs, 
signature des parents, 
obligatoire. 


ATTENTION: une signature falsifiée ou imitée peut 
entraîner des poursuites pénales (Art.150 et suivants du 
Code Pénal). 


A IA GA le 


XT 
IF tot= sÿ THEN GOTO gainjous 
IF tot=29 THEN GOTO gainords 
FOR i=9 TO 3° 
IF t(c+i,l1)<>9 THEN GOTO zhs 
IF t(c+i,l+1)=@ THEN GOTO xhs 
GOSUB nivls 
GOTO zh 
LABEL xhe 
IF Licti: 1+2)=9 THEN GOTO zha 
GOSUË niv2s 
LABEL zhs 


C] 
“TOBITUES ascendantes)s 
FOR c= 4e 

FOR 1=4 TO 68 

tot =9s 

FOR i=9 TO 3s 
tot=tot+t(c+i,l-i)s 

NEXT ie 

IF tot=4 THEN GOTO gainjous 

IF tot=29 THEN GOTO gainords 
FOR i=9 40 39 

IF t(c+i,l-1i)(>6 THEN GOTO zas 
TFECUCEL, "17 1i+l)=@ THEN GOTO xas 
GOSUB nivle 

GOTO zas 

LABEL a 

IF nr ]1-1+2)=9 THEN GOTO zas 
GOSUB niv?s 

LABEL za 


NEXT is 

NEXT l:Ca 

"TOBITQUES TESCENTanEsTs HEENrS 
FOR c= 

FOR 1=l"TO":38 


tot=tot+t(c+i,l+i)s 
NEXT is 

IF tot=4 THEN GOTO gainjous 

IF tot=29 THEN GOTO gainords 
FOR i=g TO 3s 

IF t(c+i,l+i)C>@ THEN GOTO zos 
IF tic+i,l+i+l)=@ THEN GOTO xos 
GOSUB nivls 

GOTO zos 

LABEL +0 

IF Elc+i, 1+i+2)=9 THEN GOTO zos 
GOSUB niv2e 

LABEL zos 


R 
KXAKKMKEREXERXÉKEXXES 
LABEL nivl”? *kxe 


MLSLS ST TS ET 1 11211112 


IF tot=]l OR tot=5 THEN v(c+i)=v(c+i)+is 


LE COIN DES 
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t=2 THEN ACER RAM HER EE 
t=19 THEN v he vices 

t=15 THEN vic+i)=v(c+i)+w2s 
IF tot=3 THEN v(c+i)=179s 


> RANK RRRXS 
LABEL niv2 ? xe 
RXAMXERELKEXXS 


IF tot=3 THEN v(c+i)=v(c+i)-29s 
IF tot=15 THEN v(c+i1)=v(c+1)-w3s 
IF tot=2 OR tot=19 THEN v(c+i)=v(c+i)t+ls 
RETURNe 
 KXXLEELLEREXS 


LABEL gainjous 
MTL TTTI11111 
PRINT PEU 1):FOR i=9 TO 6:PRINT CHR$(7) 


: NEXT 
PRINT "AT (39; 19)"Bravo,'z$ ", vous avez 


FABEL à autres 
VLLKLKKKKKKES 
Gr AT(49;29)"Une autre partie ? (O/N) 


k$ =: ‘:WHILE k$C>"O"AND k$O"N'":GOSUB att 
SEND 


IF KS="N: THEN GOTO fines 
GOSUB init 
IF ordil=l ° THEN GOSUB forces 
GOSUB dessin:GOTO joueurls 
LABEL gainords 
RRAXKEXEXÉRES 
PRINT AT(l;l)s 
FOR i=9 TO S:PRINT ne :NEXT is 
IF ord=l THEN PRINT AT(3@;:19 )" 


ee 


Excusez-moi, j’ai gagné ": GOTO 
autres 

IF ord=2 THEN PRINT ATIS8: Rae 
Bravo, 29 GOTO inits 


LABEL chutes 

D KXXKKXEXXXS 

IF ec=l THEN GOTO ecous 

Eos i=4@19 TO 619 STEP-69@s 


+le 
BOÏ- ch+15;i,479,47@ ROUNDED FILL WITH C 


ÎF htool j+1)C2@ THEN GOTO suites 
FOR x=9 TO 199D:NEXT x 
BOX ch; i,519,519 COLOR @ FILLe 
NEXT is 
LABEL suites 
t({col:;31)=a 
RETURNSs 
LABEL ecous 
ARE RREEX 
Fe de 1016 TO 619 STEP-60@s 


+ls 
BOX ch+15;i,470,479 ROUNDED COLOR cou FI 


LLs 

IF ANR er THEN GOTO suites 
FOR x=g TO Q:NEXT x 

BOX QE ds 10 at COLOR 6 FILLs 
NEXT 

LABEL LS 

Gien d =at 

RETURN: 

LABEL duos 

M TI21111211 | 
INPUT AT(7;:6)"Nom du ler joueur 


Conseil 


ACT : LEM 
Revendeur Agrée 


AMSTRAD 


Toutes applications 
professionnelles 


Developpement 


- vente - Formation 


DU VAR 


MICRO 3000 


15 années d'expérience 
Distributeur agréé 


AMSTRAD 


L'accueil, le conseil et 
la compétence réunis 
Entrée ou sortie CAP 3000 


SAINT-LAURENT 


AMSTRAD L'ESPACE REVENDEURS - AMSTRAD 
06 


Poisir 
INFORMATIQUE 14 


REVENDEUR AGRÉÉ 
AMSTRAD SERVICE + 88 
e Analyse des besoins 

e Mise en place du matériel 

e Formation 


Logiciels spécifiques ° Maintenance 

58 Avenue Saint-Augustin 

06200 NICE - 5ème étage 
(GRAND PARKING) 


Tél 0027.16 52 


FD FRANCE DISQUETTE 
INFORMATIQUE 
34, rue de la République 
42000 St ETIENNE 
Tél. : 77.21.26.28 


Galerie supérieure 
GALAXIE 3000 
Av. Léon Béranger 
06700 - St LAURENT DU VAR 
Tél. : 93.07.44.22 


Tél. : 
(GRYCHTAFË!| 87.75.61.43 
87.36.09.18 


39/41 rue de l'Oratoire 
14000 CAEN 
Tél. : 31.85.18.77 


CERO 


ORDINATEURS - LOGICIELS 
PERIPHERIQUES - JEUX 
LIBRAIRIE 
HI-FI COMPACT DISC LASER 


12, rue de Gouvieux 
60500 CHANTILLY 
Tél. : 44:58.18.09 


TWINITEL 


Revendeur Agréé 


AMSTRAD 


BORLAND-MICROSOFT 


OVHLSUVY 


Spécialiste logiciels 
JEUX-UTILITAIRES 
EDUCATIFS-GESTION 
LIBRAIRIE INFORMATIQUE 


Tous consommables, Disquettes tous 
formats, très haute qualité, Rubans, 
Listing, Cartes, Disques Durs, Ecrans. 


AMSTRAD 
1 et 15 rue de la Fontaine 
57000 METZ 


Ouvert du Mardi au Samedi inclus 
de 9h à 12h et 14h à 19h 


FD FRANCE DISQUETTE 
INFORMATIQUE 
255 Av. Berthelot 
69008 LYON 
Tél. : 78.01.79.63 


GRAPHISME ET 
INFORMATIQUE 


AMSTRAD 


APPLICATIONS PROFESSIONNELLES 


Revendeur Agréé 


AMSTRAD 


BORLAND-MICROSOFT 


Spécialiste logiciels 
ne [| QUES | À azra ou asozrras 


Tous consommables, Disquettes tous 
formats, très haute qualité, Rubans, 


: DATA 
: PRINT 


Nom 
Mot de Passe 


Listing, Cartes, Disques Durs, Ecrans. 
Parmi les moins chers en France 
Vente aux Entreprises, Particuliers, 
Revendeurs, sur toute la France. 


PAO-DAO 


15, rue de Seine 
92100 BOULOGNE 
Æ (1) 46.20.50.00 


Ouvert du Mardi au Samedi inclus 
de 10h à 19h 


QZ=dV=r 


LE COIN DES 
PUPITREURS 


",z2$e 
INPUT AT(7;8)"Nom du 2ème joueur 
HA [| 


521$ 
PRINT AT(25:1@)"Le premier joueur choisi 
t sa couleur's 
PRINT AT(18;:12)"1>->":1F ec=l THEN BOX 2 
599: 2200,460,469 COLOR 2 FILL ELSE BOX 2 
999; 2290,460,46@ FILL WITH cas 
PRINT AT(18317)"2>->":IF ec=l THEN BOX 2 


598: 1100,460,499 COLOR 4 FILL ELSE BOX 2 
509:1100,400,400 FILL WITH cha 

ordil=@ge 

LABEL cilxjs 

9199999993 

K$=INKEYS:IF k$C>"1" AND k$C>"2" THEN GO 
TO clxjs 

IF k$="l"THEN col=2:co2=4:IF ec=@ THEN c 
ol=C0a:;co2=cbe 

IF k$="2" THEN col=4:co2=2:IF ec=9 THEN 
col=ch:co2=cas 

IF ec=l THEN BOX 7960; 3500,469,4@9 COLOR 
col FILL ELSE BOX 7060; 3560, 400,499 FIL 
L WITH cols 

IF ec=l THEN BOX 7000; 3090 ,4@9,499 COLOR 
co2 FILL ELSE BOX 1000 ; 3000, 400, 400 FIL 
L WITH co2s 

INPUT AT(35;16)"Appuyez ENTER",w$s 

GOSUB dessins 


a=2:cou=co2s 
GOTO parties 
LABEL inits 

MELIL LILI L SL 
FOR i=9 TO 7s 


TO 7s 
:V(i)=g:NE 


3) 
[2 1= . 

1) \ XT 1s 

PRINT iv$:BOX 1:1,8699,5999 COLOR 6 


1 
5: 
RETURNs 
[] 


LABEL valeurs:REM: VOUS POUVEZ LES MODIF 
IER À VOS RISQUES ET PERILSSs 


MTL IT 1111212121 si 
a x: 
val_l=2:val 2=189:val_3-159 (Fe 
s # 


ES ue Pom soma us Gent Gun ms Ge ES ati ue dus Le mare mu con em [] 

val_4= 3 :  REM: ...fera jouer à côté 

pions ‘ : 13.) 

val _5= 599 : REM: ...fera jouer le 4èm 

e pion ami ,donc diner ( 599 )s 

val. 6= 59 : RÉM: ...sera retranché de 
la valeur de la colonne, pour ne p 

as” faire marchepied “ à un pion adver 

se qui serait gagnant en se plaçant au 

dessus ! ( 59 )s 


— 0 me un «es mens 00e mn mue Cu mes een mme eus ne me ue ue ut Œu mu eue eus Qu ns eue Que AN ue mue On Cu me Mn Ou Mn ue un Ce 


? 


RETURN: 
8 


LABEL forces 

RXKXXERXEXEXS | 

PRINT AT(19;,8)COLOR(12)"Quel niveau de f 
orce choisissez-vous ?'s 

PRINT AT(7:9)COLOR(12)">1 = amateur 


8 

PRINT AT(7:1S)COLOR(12)">2 = expérimenté 
"ss 

k$="":WHILE k$<C>"l'"'AND k$C>"2":GOSUB att 


: WENDs 
IF k$="l" THEN wl=val l:w2=val 2:w3=val_ 
3 ELSE wl=val_4:w2=val S:w3=val_6s 


RETURN 

Ci 

LABEL fine 

2999599913 

CLS:BOX 1:1,8699,5999 COLOR 13 FILLe 
PRINT AT(49:19) POINTS (28)MODE(2) “FI 
N':PRINT fivgs 

8 

ENDs 


DEL E 


CARNET 
D'ADRESSES 


AB PRO 

13, rue Lacordaire 
75015 PARIS 
TEL : 45 75 55 66 
ACE 

6, rue Rochambeau 
75009 PARIS 
TEL : 42 85 46 40 
ADALOG 

115, av. du Maine 
75014 PARIS 

TEL : 43 22 44 50 
AMSTRAD FRANCE 
72, Grande Rue 
92310 SEVRES 
TEL : 46 26 34 50 
AWARE 

2], rue Peletier 
75009 PARIS 
TEL : 45 23 2112 
BELIN 

8, rue Férou 
75006 PARIS . 
TEL : 46 34 21 42 
BORLAND 

65, rue de la Garenne ZI 
92310 SEVRES 
TEL : 4507 1511 
BVRP 

18, rue Clapeyron 
15008 PARIS 
TEL : 42 93 10 91 


= CENTER PARCS 


67, av. Morizet 

92100 BOULOGNE 
TEL : 46 03 20 01 
COKTEL VISION 

25, rue Michelet 

92100 BOULOGNE 
TEL : 46 04 47 36 
COMPUTER ASSOCIATES 
Le Doublon 

11, av. Dubonnet 

92407 COURBEVOIE 
TEL : 49 04 44 79 
E.B.P. 

Allée du Bois Périneau 
18120 RAMBOUILLET 
TEL : 30 59 80 40 
ECOSOFT 

7, cité Paradis 

75010 PARIS 

TEL : 48 24 54 (4 
EDIMICRO 

121-127, avenue d'Italie 
75013 PARIS 
EYROLLES 

6l, boulevard Saint-Germain 
75005 PARIS 

FRAME 

32 bis, rue Victor-Hugo 
92800 PUTEAUX 

TEL : 47727771 


FIDINFOR 

5, rue de l’'Amiral-Courbet 
94160 ST-MANDE 

TEL : 43 98 21 21 

IBM 


3, place Vendôme 

75001 PARIS 

TEL : 42 96 14 75 
INFOGRAMES 

79, rue Hippolyte-Kahn 
69100 VILLEURBANNE 
TEL : 78 03 18 46 

INNELEC 

110 bis, avenue du Général-Leclerc 
Bloc n°1 

93506 PANTIN CEDEX 
TEL : 48 91 00 44 

ISE CEGOS 

Tour Ambroise 

204, rond-point du Pont-de-Sèvres 
92516 BOULOGNE CEDEX 
TEL : 46 09 28 28 

ISI 

Tour Neptune, Cedex 20 
92086 PARIS-LA-DEFENSE 
TEL : 47 74 61 08 

IVOIRE 

12, rue Raymond Lefebvre 
94250 GENTILLY 

TEL : 46 65 20 50 

JT DIFFUSION 

145, av. de Malakoff 

75116 PARIS 

TEL : 45 01 74 50 

LA LOGITHEQUE 

32 bis, rue Victor-Hugo 
92800 PUTEAUX 
TEL:°4772 11911 

LA TELEMATHEQUE 

2, rue Nicolas-Leblanc 
59000 LILLE 

TEL : 20 40 14 38 
LOGICIEL 44 

5, rue des Grands-Courtils 
44400 REZE 

TEL : 4075 7570 
LORICIELS 

8l, rue de la Procession 
92500 RUEIL MALMAISON 
TEL 4752 11:32 

LOGIDIS 

52, quai de la Marne 

15019 PARIS 

TEL : 42 06 92 00 

LA COMMANDE 
ELECTRONIQUE 

7, rue des Prias 

21920 ST-PIERRE-DE-BAILLEUL 
TEL : 3252 54:02 

LOTUS 

6, rue J-P-Timbaud, BP 79 
78051 ST-QUENTIN-EN- 
YVELINES 


TEL : 30 58 91 19 
MANNAPPS SYSTEME 
97, rue St-Lazare 

75009 PARIS 

TEL : 42 82 13 22 
MEMOREX 

3, rue Maurice-Ravel 
92300 LEVALLOIS-PERRET 
TEL : 47 39 32 75 
METAVIDEOTEXT 

2 bis, av. Foch 

94160 ST-MANDE 

TEL : 43 65 00 25 
MICRO APPLICATION 
13, rue Sainte-Cécile 
75009 PARIS 

TEL : 47 70 32 44 
MICROFORMATIC 
Tour Gallieni II 

36, av. Gallieni 

93175 BAGNOLET 

TEL : 43 61 50 18 
MICROSOFT 

12, av. du Québec 

ZA de Courtabœuf 
91957 LES ULIS CEDEX 
TEL : 64 46 61 36 
PC/SOFT 

12, rue Castilhon 

B.P. 1026 


34006 MONTPELLIER CEDEX 


TEL : 67 92 90 90 

34, boulevard Haussmann 
15009 PARIS 

TEL : 47 70 47 70 

PC TECHNOLOGIE 
4, rue Bourgeoise 
92800 PUTEAUX 
TEL : 42 (4 00 88 
PROLOGUE S.A. 

11, av. du Québec 

ZA de Courtaboeuf 
91943 LES ULIS CEDEX 
TEL : 69 28 85 00 
RESEAU PLANETAIRE 
24, rue du Dr. Abel 
Parc de la Plaine 
26000 VALENCE 
TEL 75 55 0055 
SOMMA 

3, rue Ruhmkorff 
75017 PARIS 

TEL : 45 72 17 38 
SOFTISSIMO 

129, bd. de Sébastopol 
75002 PARIS 

TEL : 42 33 77 10 
SYS-DIS 

23, rue d'Hauteville 
715010 PARIS 

TEL : 45 23 44 22 
TALOR 

18, rue du Pt-Wilson 


18230 LE PECQ 

TEL : 39 76 79 80 
TELESOFT 

3, rue de l’Arrivée 

BP 112 

75749 PARIS CEDEX 15 
TEL : 45 38 71 00 
TOPTOOLS 

BP 01 

Rue du Château 

78930 GUERVILLE 

TEL : 34 77 77 77 

UBI SOFT 

1, voie Félix-Eboué 

94021 CRETEIL CEDEX 
TEL : 43 39 23 21 

US GOLD 

BP 3 

06740 CHATEAUNEUF-DE- 
GRACE 

TEL : 93 42 57 12 
WORDPERFECT FRANCE 
38, rue des Etats-Généraux 
78000 VERSAILLES 

TEL : 39 51 78 88 

YC 


33, rue de Galilée 

75116 PARIS 

TEL : 47 23 72 24 

ZH COMPUTER 

BP 196 

17, rue du Chemin-de-Fer 
93500 PANTIN 

TEL : 48 91 22 33 

2H+ 

34, av. des Champs-Elysées 
75008 PARIS 

TEL : 42 56 26 23 
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ous voici revenus 
pour le onzième épisode de 
la série consacrée à Debug, ce 
fameux utilitaire. Nous 
verrons ici le reste des 
commandes encore non 
traitées et un exemple 
d'utilisation de Debug dans le 
cadre de la récupération de 
fichiers Basic 2. En effet, les 
utilisateurs de ce Basic se 
plaignent trop souvent du 
message d’erreur EOF MET 
qu’il est possib;2 d'enlever 
avec Debug. Voilà, partons 
directement en quête des 
dernières fonctions de ce 
fabuleux outil. 


Eh bien, pour ce mois-ci, nous n'avons pas 
beaucoup de bidouilles à vous proposer. En 
effet, mis à part le fait de ns un disque dur 
malade et de rendre des fichiers Basic 2 réutili- 
sables, nous ne voyons pas trop quoi vous pro- 
poser. Il serait donc bien que, dans votre cour- 
rier, vous nous fassiez des propositions de 
bidouilles, ou encore que vous nous apportiez 
des suggestions concernant vos problèmes. Il 
nous sera ainsi plus facile de vous aider ou de 
créer une émulation entre tous les utilisateurs 
de PC Amstrad. Ainsi soit-il. Avant tout, nous 
allons parler des fonctions non encore abor- 
dées dans les initiations précédentes. Il existe 
en effet deux instructions qui sont d'une puis- 
sance respectable mais qui ne sont pas d'une 
utilité journalière. Il s'agit des commandes de 
mouvements de blocs mémoire et des compa- 
raisons de parcelles de données. Il est ainsi pos- 
sible de dupliquer des fichiers, ou de les 
comparer, tout en les éditant de la même 
manière que sous PCTOOLS. Vous disposez 
donc d'origine, sous Dos, d'un utilitaire puis- 
sant mais, il faut l’admettre, peu convivial. Voi- 
ci la syntaxe de ces deux commandes de bloc : 
- C(ompare) : permet de comparer, comme 
nous l'avons dit ci-dessus, deux plages de 
mémoire. Vous devez passer en argument 
l'adresse de début de la plage de référence, 
l'adresse de fin de cette même plage et l'adresse 
de début de la zone à comparer. Ainsi, pour 
voir les différences qui existent entre les dix 
premiers octets du segment courant et les dix 
suivants, il faut écrire la commande suivante : 
-C09A 

Ainsi la comparaison partira de zéro, agira sur 
dix octets, en l'occurrence jusqu'à l'adresse 9, et 
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sera faite en fonction du contenu commençant 
au onzième octet (à l'adresse À en hexadéci- 
mal). Lorsque deux octets s'avèrent différents, 
les adresses de l'endroit où se situe le conflit et 
les valeurs différentes sont affichées. Vous pou- 
vez ainsi facilement visualiser les différences 
signalées. Il est à noter qu'une comparaison 
n'aura lieu que dans un même segment. Voici 
un exemple utilisant la syntaxe de cette fonc- 
tion, qui est la même que celle de la comparat- 
son. 
- M(ove) : déplace un bloc mémoire dans un 
segment. Il faut passer l’adresse de début de 
bloc, l'adresse de fin, et l'adresse d'arrivée. Si, 
ar malheur, un chevauchement de mémoire a 
ieu, aucune donnée n'est altérée car cette fonc- 
tion prend en compte ce genre de problèmes. 
Voici un exemple. 
- M0 100 50 
Déplace le bloc contenu entre l'adresse 0 et 100 
inclus vers l'adresse 50 (le tout en hexadécimal). 
Voilà qui ne nécessite pas plus d'explications. 


LES ACCES DISQUES DE DEBUG 

Comme tout utilitaire qui se respecte, Debug 
contient des fonctions d'accès disques. Il est, de 
ce fait, possible de sauver ou de charger des 
blocs de mémoire dans des fichers, sur disque. 
Ces deux fonctions permettent aussi de charger 
ou de sauver des secteurs de mémoires de mas- 
ses. Il est ainsi simple d'éditer le troisième sec- 
teur de la vingtième piste du lecteur À ou même 
de toucher le quarantième secteur de votre dis- 
que dur. Il faut, bien entendu, utiliser ces ins- 
tructions avec précaution, sans quoi Vous pour- 
riez endommager votre disquette irrémédiable- 
ment. Le fait d'écraser la FAT (File Allocation 
Table, en français table d'allocation des 
fichiers) ou le catalogue entraînerait simple- 
ment la perte du contenu de votre disquette. 
Quoiqu'il soit encore possible de récupérer cer- 
tains fichiers, si vous en connaissiez approxi- 
mativement le contenu. Les fichiers de 
commande (ceux qui possèdent l'extension 
COM) sont chargeables cest par Debug 
et on peut les analyser directement. Les fichiers 
exécutables, portant l'extension EXE, sont eux 
aussi directement utilisables sous Debug. Il est 
nécessaire de le préciser car certaines ancien- 
nes versions de Debug ne permettent pas de 
traiter les fichiers EXE. En effet, ceux-ci 
contiennent une table de relogement qui per- 
met au Dos de reloger des programmes pour 
qu'ils soient utilisables quel que soit l'endroit 
de la mémoire où ils seront chargés. Si un 
fichier EXE n'était pas traduit et réajusté, 1l 
serait impossible de le désassembler ou de le 
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tracer normalement sans problèmes. La 
commande qui permet de charger un program- 
me est la suivante : 

- L(oad) : peut être utilisé avec deux syntaxes 
différentes, selon que le mode fichier ou le 
mode secteur a été sélectionné. Nous allons 
voir ces deux modes dans leur utilisation car ils 
possèdent chacun des caractéristiques propres. 
Commençons par les fonctions de manipula- 
tion de fichiers. 

- Lou L Adresse 

Permettent de charger un fichier dans le sep- 
ment courant. Le nom du fichier aura été préa- 
lablement sélectionné grâce à la commande N. 
Si le fichier est de commande ou exécutable 
(pourvu de l'extension COM ou EXE), vous ne 
pourrez loger le programme qu'à son adresse 
d'exécution. C'est-à-dire cent hexadécimal pour 
les fichiers de commande, et l'adresse fixe, dans 
un segment, du logement d'un programme exé- 
cutable. Un fichier ne comportant pas d’exten- 
sion reconnue par le Dos pourra être logé à 
n'importe quel endroit, dans le segment désiré. 
Au retour de cette fonction, dans les registres 
BX et CX (BX contenant le poids fort et CX le 
poids faible), est contenue la taille du fichier en 
octets. Il suffit ainsi d'utiliser la commande 
RE pour visualiser ou modifier cette tail- 


ci 

- W ou W Adresse 

Est la fonction de sauvegarde de fichiers. Si 
l'adresse de départ de sauvegarde n'a pas été 
précisée, elle sera de 100 hexadécimal par 
défaut. La longueur de la portion de mémoire à 
sauvegarder est contenue dans les doubles 
registres BX et CX, comme précisé lors du char- 
gement. Lorsque vous désirez sauver un pro- 
gramme de commande, il faut avant tout le 
nommer grâce à la commande N, puis fixer sa 
taille en modifiant les registres BX et CX, et 
enfin sauver avec la fonction W. Cela fait, 
Debug doit vous donner le nombre d’octets (en 
hexadécimal) effectivement écrits sur disque. 
Vous pourrez constater par vous-même que, S1 
vous tentez d'écrire un programme possédant 
l'extension EXE ou HEX, Debug vous répon- 
dra par un message d'erreur. Debug n'est, pour 
l'instant, malheureusement pas capable de 
convertir des parcelles de mémoire en fichiers à 
extension EXE, mais cela viendra peut-être 
dans les versions ultérieures. Dans tous les cas, 
et pour clore le résumé de cette fonction, la 
commande W ne fait pas de Backup, alors 
attention aux manipulations. La commande N, 
qui sert à donner un nom de fichier utilisé par 
les commandes de chargement et de sauvegar 
de, respectivement L et W, peut contenir un 


chemin de plusieurs directories imbriquées. Il faut savoir que si vous 
passez un paramètre à Debug, lors de son lancement, cela agira de la 
même manière qu'une commande N suivie de L. Ainsi, il est simple de 
donner un nom à un fichier, lors de l'entrée sous Debug, même s’il 
n'existe pas sur disque, et tant pis pour le message d'erreur qui s'ensuit, 
car N est modifié. 

Passons à un exemple : 

N ICI OULA \ SAIBON \ BOUM.ZIM 

Comme vous le voyez, il est possible d'accéder à un fichier appartenant 
à un autre catalogue, ou même à un autre drive. 

Comme nous l'avons précisé plus haut, les commandes d'accès disques 
permettent aussi de lire ou d'écrire des secteurs directement. Ce genre 
de fonction est à utiliser avec énormément de précaution. En effet, il 
suffit d'une seconde d'inattention pour détruire une disquette presque 
irrémédiablement. Nous disons presque car, si la disquette était bien 
rangée et si les connaissances du programmeur sont assez importantes, 
il est PARGE PR e de récupérer la majeure partie des fichiers perdus. 
Je ne conseillerai jamais assez aux programmeurs de sauver leurs sour- 
ces en Asci. La perte de temps au RH he de chaque source est lar- 
gement compensée par le sauvetage d’un texte lisible, en cas d'accident. 
Mais voici plutôt la syntaxe de ces fonctions puissantes. 

- L Adresse Drive Secteur-de-départ Nombre-de-secteurs 

Dans l'exemple, l'adresse représente l'endroit où seront chargés le ou 
les secteurs. Drive représente l'unité concernée par la commande (A=(, 
B=1, C=2.. etc.). Secteur-de-départ est le numéro de secteur qui mar- 
quera le début de la zone disque à charger. Nombre-de-secteurs est, 
comme son nom l'indique, le nombre de secteurs à charger. Vous pou- 
vez vous rendre compte que le numéro de piste n'est pas pris en comp- 
te. Debug considère le disque comme une succession de secteurs, indé- 
pendamment des pistes. Ceci permet d'utiliser la même syntaxe pour 
un lecteur de disquettes ou pour un disque dur. En l'occurrence, une 
disquette PC contient deux faces de quarante pistes de neuf secteurs. 
Donc sept cent vingt secteurs numérotés de 0 à 719. En hexadécimal, 
719 vaut 2CF ce qui permet de dire que les lectures de secteurs ne doi- 
vent pas excéder cette valeur, sans quoi Debug renvoie un message 
d'erreur. Pour l'écriture de secteurs, tout se passe exactement comme 
pour la lecture, avec les mêmes paramètres. La taille de mémoire sau- 
vée sera donc fonction du nombre de secteurs écrits, c'est-à-dire 512 
octets multipliés par le nombre de secteurs. 


SAUVEGARDES ET RECUPERATIONS 


Voilà, encore une fois il ne reste plus de place dans ces pages pour par- 
ler de ce que je vous avais annoncé dans le chapeau. Tant pis, cela sera 
pour le mois prochain. En attendant, essayez ces quelques instructions 
déjà vues dans les précédentes initiations, car c’est en les utilisant un 
peu que l'on s'aperçoit vraiment de leur puissance. Au mois prochain. 
KROM 
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au SAMEDI 10H-19H 


MICRO-ORDINATEURS 


XT 8088 TURBO 

Carte mère TURBO 4,77 /8 MHz-2 Lecteurs 360 Ko 
Carte Multifonction - Carte CGA-HERCULES 

256 Ko extensible à 640 KO 

Alimentation 150 W 

Clavier 102 touches 


AT 80286 

Carte mère 6 à 12 MHz - Disque Dur 20 Mo 

1 Lecteur 1,2 Mo - Ports : // - série 

Çontroleurs : floppy - disque dur - Carte graphique 
512 Ko extensible 1 Mo - Alimentation 200 W 
Clavier 102 touches 


Idem 80286 40 Mo 
Idem 80286 80 Mo 


PARALLELE STANDARD 
SERIE STANDARD 
MINITEL SERIE 


4164 / 150 ns 
4164 / 100 ns .... 
41256 / 150 ns ... 
41256 / 120 ns 


LECTEURS DE DISQUETTES 
51/4 / 360 Ko 
51/4 /1,2Mo 
31/2 / 720 Ko 


3 RTE D’ANIERES 
2110 CLICHY 


EXTRAITS DE NOS CONDITIONS GENERALES DE VENTES 
1) COMMANDES : Rédigez vos commandes sur papier libre sans omettre de les signer. Pour les 
mineurs, signature des parents. N'oubliez pas d'écrire lisiblement votre adresse. Toute commande impli- 
que l'acceptation de nos conditions générales de ventes sans réserves. 
2) FORFAIT EXPÉDITIONS EMBALLAGE 
ASSURANCES : Nos produits sont vendus départ CLICHY. Poste 40 F TTC (à 5 kg). Transporteur : 80 F 
HT. Express : 190 F HT sous 24h ouvrées (à réception de commandes sous réserve de disponibilité). Tout 
forfait d'expédition non réglé à la commande voyagera en port du. 
REGLEMENT : - Joint à la commande : par chèque bancaire, postal ou mandat libellé à MIRATOR DPT 
INFORMATIQUE, forfait de port inclus. 
- Contre remboursement : joindre 40% du montant total à la commande. Compter 30 F TTC de frais en 
sus. 
PRIX : Tous nos prix sont unitaires TTC. Pour l'export contactez-nous. 
ASSOCIATIONS, COMITÉS D'ENTREPRISES, CLUBS : des formules spéciales vous sont réser- 
vées, contactez-nous. 
REVENDEURS, DISTRIBUTEURS : Contactez-nous pour connaitre vos conditions spéciales. 
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Cadeau PC 1512 Amstrad 


128K DE MEMOIRE VIVE SUPPLEMENTAIRES 

+ Ttraitement de texte EVOLUTION SUNSET 

+ 1tableur CALCOMAT/Micro Applications 

+ 1 gestionnaire de fichiers SUPERBASE 

+ 4 JEUX : World Games, Leader Board, 
Arkanoïd et Super Tennis. 


A partir de maintenant, quand vous achetez un 
PC 1512 chez GENERAL, vous le payez le prix d’un 
PC 1512 512 Ko de mémoire vive et vous avez un PC 
1512 de 640 Ko de mémoire vive. 


L'équipe de GENERAL s'est demandée quel cadeau 
pouvait être fait à nos clients acheteurs de PC 1512 pour 
qu'ils soient bien malheureux d'aller les acheter ailleurs 
qu'à notre magasin. Les traditionnelles panoplies de 
petits cadeaux tels que joysticks, petits programmes, 
boites de rangement sont idéales pour les utilisateurs 
familiaux, mais pour une utilisation professionnelle, il faut 
de l'utile et, si possible, de l'indispensable. 


Partant de cette réflexion, Marcel, notre responsable du 
Service Après-Vente (plus de 400 machines Amstrad 
passent entre les mains de son service chaque mois) a 
proposé d'étendre gratuitement la mémoire du PC 1512 
de 512 Ko à 640 Ko. 


À première vue, l'offre était stupéfiante. Il est certain que 
128 Ko supplémentaires apportent à l’utilisateur un 
confort pratiquement essentiel dans certains grands pro- 
grammes comme dBase Il ou Lotus 1.2.3, entre autres. 
Mais de là à en faire cadeau ! Mais de là à transformer 
des centaines, voire des milliers de PC 1512 dans nos 
ateliers, vu le coût d’une telle opération, nous y avons 
réfléchis à deux fois. 


L'idée a müri, Marcel nous a prouvé qu’elle était parfaite- 
ment réalisable et qu’en achetant les composants par 
grosse quantité (18 microprocesseurs par extension) le 
coût en devenait raisonnable et nous avons donc adopté 
l'EXTENSION MEMOIRE CADEAU. 


Aujourd'hui, grâce à cela, nous sommes heureux d'aller 
encore plus loin dans le sens de la philosophie AMS- 
TRAD : un rapport prix/performance optimum. Donc, 
à partir de maintenant, tous les PC 1512 vendus par 
GENERAL ont une mémoire vive de 640 Ko, c’est-à-dire 
la capacité mémoire maximum sans modification du 
DOS. La garantie du PC 1512 acheté chez GENERAL est 
de 2 ans et, bien entendu, vous pouvez bénéficier du 
paiement en 4 fois sans intérêt (après acceptation du 
dossier Cetelem). 


PROGRAMME PRINTEMPS 88 
OPERATION CADEAUX” 


Cadeaux pour les PCW 
Amstrad 


1 1rame papier 

2 1 ruban d'imprimante supplémentaire 

3 1 garantie 2 ans pièces et main d'œuvre 

4 1 bon d'achat de 300 F pour un logiciel profession- 
nel d’une valeur minimum de 1000 F (bon valable 6 
mois) 

5 1 paiement en 4 fois sans intérêt (après accepta- 


Cadeaux pour toute 
imprimante achetée 
chez GENERAL 


1 1 garantie 2 ans pièces et main d'œuvre 


2 1 rame papier 


3 1 paiement en 4 fois sans intérêt (après accepta- 
tion du dossier Cetelem) à partir de 2000 F d’achat 


tion du dossier Cetelem) 


Cadeaux pour les CPC 


Cadeaux pour les 


magnétoscopes 


En dehors des magnétoscopes aux prix “AFFAIRE DE 
LA SAISON”, pour tout achat d’un scope vous avez 
droit à : 


1 1 grand film VHS neuf à choisir dans notre 
vidéothèque de plus de 1000 titres 


2 2 cassettes vidéo E120 | 


464 et 6128 Amstrad 


= 


1 manette de jeu 


2 50 jeux cadeaux : (Maze Eater, Cyclons, Handicap Goff, Rush Hour 
Attack, Royal Rescue, Star Trek, Whidy, Fighter Command, Attacker, 
Draughts, Évasive Action, Noughts and Crosses, The King's Orb, Play 
Hi-Low, Exchange, Hangman, Pontoon Bet, Fireman Rescue, 3D Maze, 
Colony 9, Backgammon, Solit, Yamzee, Craps, Three Cards Brag, Trucking, 
Rally 3000, Sitting Target, Nemiesis IV, Space Ship, Jet Flight, Dragona Maze, 
Intruder, Inferno, Ghosts, Fantasy, Space Base, Planets, Hopping Herbet, 
Dynamite, Time Bomb, Day at the Races, Lunar Landing, Space Mission, 
Rats, Motor Way, Donjon Adventure, Space Pod Rescue, High Rise, Creepy 
Crawley) 

3 1 garantie 2 ans pièces et main d'œuvre 

4 1 paiement en 4 fois sans intérêt (après accepta- 


tion du dossier Cetelem) 


CATALOGUE 


Contenant plus de 5000 produits référencés. 
Aucune obligation d'achat. À prendre au maga- 
sin ou à demander par correspondance à l’aide 
du COUPON ci-dessous ! 


3 1 garantie 2 ans pièces et main d'œuvre 
4 1 housse de protection 


5 1 paiement en 4 fois sans intérêt (après accepta- 
tion du dossier Cetelem) 


SOCIBS faculeth eee SSSR 
AGTOSSB PS ren 


Protégez votre investissement ou doublez la puissance de votre PC ou compatible en installant 
facilement un disque dur 20 Mo, monté sur une simple carte. Il sera même ensuite possible, avec 
cette carte, d’accroitre de manière économique les performances du système, en ajoutant des 
cartes optionnelles qui personnalisent la configuration de votre PC. La FileCard, Modèle WD 20FC 


permet à votre PC XT ou compatible, de conserver ses 2 lecteurs de disques souples. La FileCard, 
légère et compacte, est très rapidement installée, puisqu'il suffit de l’insérer dans l'un des 
connecteurs libres du système. Une installation simplifiée par le programme de mise en route 
automatique résidant sur la carte : frappez quelques touches et votre disque est prêt à fonctionner. 
La gestion du répertoire et du sous-répertoire est amplement facilitée par le programme de gestion 
de fichiers XTREE. XTREE, entièrement accessible par menu, permet de copier, effacer, référencer 
des fichiers, préparer des répertoires, exécuter des programmes sans faire appel aux commandes 
DOS et possède une gestion de fichiers facile à utiliser. L'utilisation des circuits VLSI de Western 
Digital et de la technologie de montage en surface pour la réalisation du contrôleur ont permis de 
réduire le nombre de composants et donc d'augmenter la fabilité de l’ensemble. La FileCard WD 
20FC comprend : 

O WD 20FC (Disque Winchester 20 Mo monté sur carte contrôleur WESTERN DIGITAL), 

O Manuel d'installation, [] Manuel XTREE. 


CARACTÉRISTIQUES TÉCHNIQUES 
Compatibilité : Matériel IBM PC XT, certains compatibles et portables compatibles. Logiciel DOS 2.0 et 
suivants. Caractéristiques : taux de transfert : 3.2 Mbits/sec. Capacité formattée : 21,2 Mo. Temps d'accès 
moyen : 70 M/sec. Nombre de disques : 2. Nombre de têtes : 4. Nombre de cylindre : 612. Densité des pistes : 
849 TPI. Densité d'enregistrement : 12,808 bpi. Vitesse de rotation : 2322 t/mm. Taux d'Erreur : Aléatoires : 1 
pour 1010 bits lus. Permanentes: 1 pour 102 bits lus. Recherche des pistes: 1 pour 10. 
Fiabilité : MTBF : 11.000 heures sous-tension. Alimentation : 
et consommation : Tension : + 5 V, + 12 V. Courant maxi- 
mum : 1.8 À à 5 V, 0.15 À à 12 V. Consommation typique : 5.3 
W. Environnement : Température de fonctionnement : 15- 
330C. Résistances aux chocs : 70 G têtes bloquées, 5G têtes 
non-bloquées. Norme FCC certifiée classe B. Caractéristi- 
ques physiques : Dimensions (approx): 330x30,5x105 
(mm). Masse : 1 kg. Type de mémoire vive : NMOS. 


La éarte prête à l'emploi 


Paiement en 4 fois sans intérêt apres 
acceptation du dossier (Cetelem) 


10, boulevard 
de Strasbourg 


75010 . PARIS 


| 42.06,50.50 


ou L’'AMSTRAD PC 1512 SUR MESURE 


NOTRE RECETTE : vous prenez l’excellent PC 1512 SD simple drive et vous l’équipez d’abord avec un lecteur de disque 
supplémentaire (floppy 5”1/4 ou disque dur) de très bonne qualité. Ensuite, vous pouvez lui adjoindre une carte Hercule ou un 
moniteur EGA avec sa carte, ce qui augmente considérablement ses qualités graphiques. 

Vous obtenez alors de multiples configurations très performantes et parfaitement adaptées à vos besoins. 
Pour ne rien vous cacher, vous vous appercevrez que la tarification de ces versions est pratiquement imbattable, fait courant 
chez GENERAL. Tous les appareils personnalisés GENERAL sont livrés montés, contrôlés et réglés, ce qui vous assure une 
garantie de bon fonctionnement au déballage. 


AR 


Les ingénieurs d'AMSTRAD ont franchi l'obstacle des 
coûts de production trop élevés. Ils proposent un PC, profes- 
sionnellement très avancé à un prix inégalé. 


Equipé d'une résolution graphique exceptionnelle, d’une 
importante mémoire RAM standard de 640 K, d’une vitesse d’exé- 
cution au moins deux fois plus rapide que ses concurrents, le PC 
1640 ECD est tout désigné pour répondre aux nouvelles solutions 
informatiques que sont la P.A.O. et la C.A.O., enfin à la portée de 
tous ! 

L'Amstrad PC 1640 ECD maintient une compatibilité logiciel 
PC et exécute les programmes parmi la bibliothèque des logiciels 
compatibles. 


Un moniteur couleur haute définition, d’une qualité proche de 
la photographie. 

Le rendu des couleurs et la netteté de l'affichage du PC 1640 
ECD sont étonnants ! Vous pouvez en plus connecter votre propre 
moniteur sur le connecteur standard vidéo prévu à cet effet. 

Une sélection de 16 couleurs parmi 64 est disponible à tout 
instant. Les textes et les graphismes sont restitués grâce à un 
mode de résolution exceptionnel de 640 points x 350 lignes. Un 
circuit intégré spécialisé, IGA (Adapteur Graphique Interne) donne 
accès au mode EGA et permet donc d'obtenir cette résolution 
graphique de 350 lignes au lieu du standard de 200 lignes. 

L'IGA accepte également le mode graphique standard Hercu- 
les afin d'assurer la compatibilité avec les logiciels qui exploitent la 
Haute Résolution monochrome. L'IGA peut facilement être inhibé ; 
vous pouvez alors enficher votre propre adaptateur graphique 
dans l’un des connecteurs d'extensions. Pour configurer l'unité 
centrale dans l’un des trois modes écran, il suffit de basculer l’un 
des interrupteurs du sélecteur d'écran. 

Rapidité et confort d'utilisation. 

Le PC 1640 ECD a un temps de réponse au moins deux fois 
plus rapide que bien d'autres PC. Le processeur 8086, tournant à 
8 MHz permet de doubler la vitesse d'exécution des logiciels (un 
coprocesseur mathématique 8087 peut également être enfiché 
dans un emplacement libre afin d’alléger et d'accélérer la vitesse 
des calculs). 

Lors de la mise sous tension de certains systèmes, le PC 1640 
ECD procède plus rapidement aux tests ROM. Il affiche en plus les 
messages d'état des tests en cours. , 

Il n’est plus nécessaire de rentrer systématiquement la date et 
l'heure à chaque mise sous tension. Une alimentation de secours 
conserve en mémoire l'heure courante et la date de la dernière 
utilisation du système. Vous pouvez donc contrôler l’utilisation de 
votre machine. 


Différentes capacités de stockage. 


10, boulevard 
de Strasbourg 


75010 PARIS 
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AMSTRAD PC1640 uvr 


CADEAUX 


AUTOFORMATION (2 disques) 
A L'UTILISATION DE L’AMSTRAD PC 


GARANTIE 2 ANS 
PAIEMENT EN 4 FOIS SANS INTERET 


Fiches d'entrées et de sorties adaptées à la plupart des 
périphériques. 

Un port série aux normes industrielles RS232C (connecteurs D 
type standard) est installé sur le PC 1640 ECD afin d’interfacer les 
imprimantes, les modems, les ardoises électroniques, les tables 
traçantes et une large gamme d’autres accessoires. 

Le connecteur Centronics parallèle, plus un raccord d’impri- 
mante standard PC, permet la connexion de n'importe quelle 
imprimante équipée de l'interface Centronics parallèle. Le port 
série et le port parallèle sont reconnus à 100% par les logiciels 
d'application et les systèmes. 

Un connecteur séparé pour joystick standard est prévu sur le 
clavier et une souris ergonomique de conception Amstrad est 
fournie avec son nouveau connecteur mini-D. 


OPÉRATION COUP DE BALAI SUR MATÉRIEL EXPOSITION 
(ATTENTION QUANTITÉ LIMITÉE) 


PCW 8256 
PCW 8512 


PC 1640 SD MD 
PC 1640 SD ECD 
PC 1640 DD MD 
PC 1640 DD ECD 
PC 1640 HD MD 
PC 1640 HD ECD 


PC IbI2 ID 20COULEUR. 2,0... 


500 FILMS VHS X 


DPT INFORMATIQUE 


ORDINATEUR PC 
RESOLUTION GRAPHIQUE 


PC 1640 SDMD 
(SDMD = 1 lecteur disquettes 
et moniteur monochrome qualité Hercule) 


6865 F TTC 


PC 1640 SDECD 
(SDECD = 1 lecteur disquettes 
et moniteur couleur qualité EGA) 


10420 F TTC 


PC 1640 DDMD 
(DDMD = 2 lecteurs disquettes 
et moniteur monochrome qualité Hercule) 


8290 FTTC 


PC 1640 DDECD 
(DDECD = 2 lecteurs disquettes 
et moniteur couleur qualité EGA) 


11845 F TTC 


PC 1640 HDMD 
(HDMD = 1 lecteur disq. + 1 disa. dur 20Mo 
et moniteur monochrome qualité Hercule) 


9490OFHT 


soit 11250F TT 


PC 1640 HDECD 
(HDECD = 1 lecteur disq. + 1 disq. dur 20Mo 
et moniteur couleur qualité EGA) 


12490OFT 


soit 14790OF TTC 

sul 1 500F TTC IMPRIMANTE EPSON CX 800 ...............2300F TTC 
ÉTS 8 2 400F TTC IMPRIMANTE DMP 2160 ...................1500F TTC 
sa AGE 1 500F TTC IMPRIMANTE DMP 3160 ...................1700FTTC 
Er 2 500F TTC IMPRIMANTE LO 3500 .....................8000F TTC 
RE 3 300F TTC IMPRIMANTE DMP 4000 ...................8200F TTC 
Re 4 000F TTC IMPRIMANTE STAR LC 10 .................2300F TTC 
DR 5 000F TTC IMPRIMANTE PANASONIC KXP 1081........1 900F TTC 
FER 5 500F TTC IMPRIMANTE SEIKOSHA SP 180............1400F TTC 
RIDE 1 690F TTC IMPRIMANTE SEIKOSHA SL 80 A ...........8000F TTC 
Put 1 490F TTC INTEREACE TV POUR CPC .:.:.4 12 L'O00BnIe 
HIER 4 500F TTC FILEGARD 20 Mo. 72 ir 211... 200000 
SEE 6 500F TTC FILECARD 30 Mo... 11,1... 29000 
de 5 500F TTC CARTE MODEM GENERAL COM POUR PC.....900F TTC 
cafe pal 7 500F TTC LECTEUR DISC 5’ 1/4 POUR PC..............690F TTC 
LR 9 000F TTC LECTEUR 3::1/2 POUR PC: 277 5.  1OOMIS 
10 500F TTC LIBRAIRIE - 20% SUR LIVRES EXPO 

Ya 5 800F TTC BALADEUR AIWA G 35 MRII.................299F TTC 
DE a 9 000F TTC TV COULEUR EUROPHON 36cm ............1700F TTC 
LEA 6 900F TTC PLATINE LASER DISC MULTITECH CD 600 . .. .800F TTC 
10 500F TTC ANTENNE ELECTRONIQUE TVINTERIEURE ...160F TTC 
10 300F TTC VISIODATA AVR I0E 2: PR EE AE 3 900F TTC 
.… 13 000F TTC MICRO ONDE MULTITECH 14 1............... 900F TTC 


Comment acheter par correspondance 

1) Vous rédigez votre commande à l'aide du Bon de Com- 
mande ci-dessous {n'oubliez-pas d'indiquer clairement , en 
lettres d'imprimerie, votre NOM et votre adresse complète 
dans la partie supérieure droite). 


; Département < 
Vente par Correspondance aux Particuliers 


2) Frais d'expédition :.pour les frais-de transport, GENERAL 
BON DE COMMANDE LS ER ERAL applique un forfait de90 F par commande, quel que soit le 
& a sser à montant de la commande. 


3) Règlement : a) vous cochez le mode de règlement qui 
vous convient (chèque bancaire, chèque postal, manglat, 
carte bleue), dans la partie supérieure gauche du Bon de 


10, bd de Strasbourg, 75010 Paris - Tél.(1) 42.06.50.50 (poste 36-43) 


BON DE COMMANDE EXPRÈS 


Je, Soussigné, déclare commander à GENERAL les matériels et 
fournitures ci-après désignés, pour expédition à mon adresse ci- 
contre. ë 


Commande ; 

b) si vous optez pour le paiement par chèque bancaire, postal 
ou mandat, vous joignez votre règlement au bon de Com- 
mande (le règlement doit être libellé âu nom de GENERAL 
VIDEO) ; 

c) si vous choisissez le paiement par Carte Bleue; n'oubliez 
pas d'indiquer (partie inférieure gauche du Bon de Comman- 
de) le numéro et la date limite de validité de votre Carte 
Bleue. Vous pouvez également commander par téléphone, 
sansUtiliser le bon ci-dessous. 


Etranger et outre-mer, nous consulter. 


Je joins mon règlement auquel j'ajoute le forfait de transport 


Carte 
Bleue *% {| 


Chèque 
bancaire | | 


Chèque 


postal { | Mandat | | 


* Pour règlement par CARTE BLEUE, voir 8 B page 36 
(Numéro Carte Bleue et date limite de validité OBLIGATOIRES) 


N° CARTE BLEUE 


QUE VENDONS NOUS ? 


Savez vous que GENERAL vend, en un an: 
— près d'un million de cassettes vierges ; 

— plus de 5000 ordinateurs et autres maté- 
riels informatiques ; 

plus de 100.000 disquettes ; 


_ plusieurs dizaines sx milliers de films 


vidéo ; 

— près de 50.000 logiciels : 

— plus d'un millier de magnétoscopes et 
autres matériels vidéo. 


QUI SONT NOS CLIENTS ? 


Nous comptons plus de 3000 clients collecti- 
vités qui adhèrent à notre formule. En voici 
quelques uns : 


Café Jacques Vabre - CI Honeywell Bull Bob’ n} 
- Hopital de Monaco - Kreps - Editions El, 

Laboratoires Lafon - Collège R. DELALANDE - 
Société Générale Reims - Matra Velizy - Matra 


DATE LIMITE DE VALIDITÉ L_1 | 1 | 1 | 


Bois d'Arcy - CFTI - CETI - Duplistyle - IBM Corbeil 
- SAGEM Osny - E.AS, - Dumez TP - Ofis - Rosa - 
Dassault Argenteuil - Renault Boulogne - CIC Paris 
- Banque de France - Médiavision - AFP - Centre 
de Tri Cergy - Caserne Taillandier - Dassault Argo- 
nay - EDF St-Dizier - NMPP - Matin de Paris - 
Charge-Meunier - SAT Dourdan - L'Oréal - Ver- 
ger-Delporte - Hotel Hilton - Société Générale Le 
Havre - Journal Minute - GIE Elis - CEA Bruyères- 
le-Chatel - Crédit Agricole Paris - RATP - Alloca- 
fions Familiales - Peugeot Vernon - Peugeot Paris - 
Pathé Marconi Disques - GEO Services - Meca 07 
- ARS. - CPAM Paris - MJC Ludres - Université de 
Californie - Bronzavia - Banque Dreyfus - IGN - 
ÎTEP - Dassault - Boulogne - CEA Valduic - Citroën 
- Sogetrans - Cunow - 1:° RPIMA - CEA Saclay 
-Sagem - Carnaud BMI - Placoplatre - Inserm - 
Salomon - Sodeteg Buc - SNPE - Matra Toulouse - 
France-Rail + Diffusion Atlas - Coop Boulogne - 
Schlumberger - Westinghouse - Unesco - SGN - 


Signature 


Air Equipement - Hop. Chateauroux - Sacem : 
Aérospatiale Chatillon - Le Robert - Air France - 
Villegenis - Thomson CSF Boulogne - CTR Midi 2 
Toulon + Parisien Libéré - Caisse d'Epargne 
Angoulème - Novatrans - Guerlain - AGF - SNR 
Cevennes - Enertec - Manufacture de Tabacs 
Morlaix - BFCE - Cirsic - Neodata - Société Géné- 
rale Tigery - Crédit - Agricole Soyaux - Labo 
Dom's - CEA Bordeaux - Compagnie Générale de 
Chauffe - Rhône-Poulenc - Inst. Gustave-Roussey - 
Secre - Bouygues - Pantashop - Amicale des Algé- 
riens - Chomette-Favor - Turboméca - Snecma - 
Canalab Dassault - Pathé Cinéma - Caisse d'Epar- 
gne de Paris - Hurel Dubois - CEA Limeil - Acadé- 
mie de Versailles - BA 217 - Assedic du Sud-Ouest 
- IBM Réaumur - Satan Industrie - Sauter - Lyon- 
naise des Eaux - Sicli - Digital Equipement + OCDE 
- SNMDA - Citroën Levallois - La Samaritaine 
Norton - Samdoa - Crédit Coopératif. 


Revendeurs, professionnels de la micro 


nous pouvons vous fournir à prix de gros 
la plupart des matériels décrits dans 
notre catalogue. Contactez M. LE POUEL 
chez GENERAL au 42.06.50.50, poste 39. 


lk° 


—+- 


TOTAL 
COMMANDE 


Pour les mineurs, autorisation des parents obligatoire 


Ce n'est pas un hasard si GENERAL 


est devenu en moins de dix ans le numéro 1 des ventes 
de matériel vidéo, informatique et son aux collectivités 


Membres des Comités d'Entreprises, Fonctionnaires, Associations diverses, 
choisissez d'adhérer à GENERAL, la centrale d'achat des collectivités. 


ALLO COMMANDE 
(1) 42.06.50.50 


TELEX COMMANDE 214 034 F 


désormais, vous avez droit 
au tarif collectivités chez 


GENERAL 


En dehors des prix promotionnels et des 


actions temporaires GENERAL, 
étudiants, vous avez droit à un tarif spécial 
sur l'ensemble des produits de notre 
magasin. L'inscription et l'obtention de la 
CARTE ETUDIANT GENERAL est immé- 
diate et gratuite. Demandez Claire ou Eli- 
Sabeth lors d’une visite à notre magasin. 


Claire 


20=1)2370" 


echercher, extraire, 
calculer, voici un ensemble de 
fonctions que Lotus 1-2-3 
possède, sans que l’on sache 
foujours comment les utiliser 
à bon escient. En marge de 
notre dossier sur les 
gestionnaires de bases de 
données, voici un petit 
modèle capable de vous 
établir des devis en un clin 
d'œil, à partir d’une liste de 
prix que vous lui aurez 
fournis au préalable. 


VoT’ DEVIS à 


MIEUX UTILISER LES 


I J 


G H 
1 fs;,Héniminatiof Prix unitaire Pris [TC 

9) 

3 iG68 Boite à outils calvanisés 356100 F diiar2 F 

4 jüût Narteau Éley 54,00 F É3,88 F 

S: 1002 Ciols 12/0 pat 10 HMS 1168 F 

6 iôts is 10 à 50 par 70 590 F its13 F 

T 604 Tournevis plat 10 cm 25,00 F 32,02 F 

8 1908 Tournevis crusitforme à cn J54ù0 F #1491 À 

9 {üüé Scie circulaire 25 ch dlambire é59,60 F Strat F 
10 047 Scie à métaux 23 Cf 124,00 151181 À 
11 DE Scie sauteuse Bi Sût 199,00 EF 601 F 
12 1609 Câble électrique 19 mm, Le gétre ü6 F Sr à à 
13 it Cable électrique 12 mm, Le étre 5,50 E b:53 F 


La liste des objets référencés 


LA mn 


4 


Vous avez peut-être été surpris de la présence 
de Lotus 1-2-3 dans notre dossier consacré aux 
gestionnaires de bases de données. En fait, rien 
d'étonnant à cela si l'on considère qu'il est par- 
faitement capable de tenir ce rôle, pour peu que 
l'on dispose de suffisamment de mémoire vive 
et que l'on souhaite visualiser les données sto- 
ckées sous forme tabulaire (c'est-à-dire en 
colonnes) le plus simplement du monde. En 
effet, Lotus 1-2-3 dispose de commandes et de 
formules qui permettent de retrouver une ou 
plusieurs données très facilement et très rapide- 
ment. 

Le principe ? Il est très simple. Il suffit d'organi- 


ser les données à répertorier en colonnes sui- 
vant un ordre préétabli. Dans notre exemple, 
nous avons choisi des libellés de têtes de colon- 
nes (Ref, dénomination, prix unitaire, etc.), 
puis nous avons incrit les données correspon- 
dant à chaque enregistrement les unes au-des- 
sous des autres, comme on le ferait pour une 
liste d'objets sur un livre de stock. Une fois cette 
liste faite, Lotus 1-2-3 permet de la “travailler” 
très facilement. On peut lui demander de trier 
les données suivant un autre ordre que celui 
des références, d'extraire certains enregistre- 
ments qui nous intéressent plus spécifiquement 
(par exemple tous les objets dont le prix hors 
taxe est inférieur à cent francs), etc. Toutes ces 


@VLOOKP (A 10,8 G $ 3. $ G $ 21.2) 


3 

: Ref, Gté Pris unitaire HT Pris TIC 
5 400 ! BUO0F 42 

S #10 2 S00F  12572F 
D ACAGQAU-S 37,00 F 56,07 F 
10 if08 1 199,007  Z38,01F 
HÉeri010 15 5:50 F 32,62 F 
2 

13 

4 == 
15 

16 Total HT ba, F 

18 TFA 372,13 F 

19 

20 Total TIC 412,63 F 


YVLOOKP (A1$G$3.SGS$21.2)*B Il 


Le formulaire des devis où s'inscrivent tous he 
prix en fonction des références entrées dans 1€ 
cellules A7 à A13 


FORMULES DE LOTUS 1-23 


opérations se font grâce à des commandes bien 
particulières qui vous sont expliquées dans 
notre dossier. 

Mais on peut également utiliser ces données en 
liaison avec des formules plus ou moins 
sophistiquées. Celle que nous utilisons princi- 
palement dans ce modèle a déjà été montrée le 
mois dernier mais est utilisée ici de façon plus 
approfondie. Il s'agit de VLOOKUP (en 
anglais) ou CONSV (en français), dont nous 
rappelons dans l'encadré ci-dessous les modali- 
tés de fonctionnement. 

Comme vous pouvez le voir dans les figures ci- 
contre, nous avons scindé notre modèle en 
deux parties distinctes. D'un côté, le tableau 
contenant la liste des objets référencés (figure 
À), leur prix et leur désignation, et de l’autre 
côté, un formulaire simplifié de devis où les 
prix viennent s'inscrire en regard des références 
indiquées (figure B). Les différentes sommes 
obtenues sont calculées grâce à deux formules 
simples, @ SUM (@ SOMME en français). Le 
fonctionnement est donc très simple, une fois le 
modèle réalisé. Dès que l’on inscrit une référen- 
ce dans une des cellules comprises entre G3 et 


Facturation stock temps réel 
Liaison avec AutoCompta 3 


M GESTION TEMPS REEL 


avoirs, 
forma. 
@ EDITIONS 


factures, traites, relances clients. 
B NOMBREUSES STATISTIQUES 


plages de dates. 


nécessaire pour AutoFast) 


“Marques déposées 


produit). 


AutoFast 


Faites vos comptes ! 


750 F ht. 


soit 889,50 F TTC 


Factures comptant, bons de livraison, 
règlements, entrées en stock, devis/pro- 


Etats du stock avec alerte, journal des ventes, 
factures à parti du bon de livraison, relevés de 


Par articles/clients/représentants avec choix des 


e Livré avec manuel en français. 

e En cas de non satisfaction dans les | 
quinze jours, SOMMA France vous 
rembourse (moins 70 frs pour frais par 


3, rue Ruhmkorff 
75017 PARIS 
Tél. : (1) 45 72 17 38 
Télex : 642 255 


GB, Lotus 1-2-3 va aussitôt rechercher dans la 
liste indiquée quelle référence correspond et 
fournit le prix hors taxe ainsi que le prix TTC. 
Il s'agit ici d'un exemple assez simple destiné à 
faire comprendre l'usage de cette fonction. Il 
faut préciser que le nombre d'éléments dans la 
liste n'est limité que par la taille du tableur ou 
par la mémoire dont vous disposez (notam- 


ment si vous possédez une carte d'extension 
mémoire). Il est ainsi possible de réaliser en un 
clin d'oeil des devis chiffrés en fonction, par 
exemple, du nombre d'articles commandés par 
un client, du prix de chaque article, etc. On peut 
également utiliser cette fonction conjointement 
pour établir une liste de rabais à appliquer 
compte tenu des quantités commandées. 


LE PRINCIPE DE FONCTIONNEMENT DE VLOOKUP 

VLOOKUP à besoin de trois arguments pour fonctionner correctement. Sa syntaxe exacte 
est la suivante : VLOOKUP (xiliste déplacement). 

X représente la valeur que l'on recherche dans liste, et déplacement indique de combien de 
colonnes le logiciel doit se déplacer vers la droite pour aller rechercher.une donnée. 

La même formule existe également dans l’autre sens ; elle porte logiquement le nom de 
HLOOKUP (CONSH en français), et sert à retrouver une donnée horizontalement. 

Sur les versions 2 de Lotus, cette fonction peut également récupérer des libellés et non plus 
seulement des chiffres, ce qui offre plus de possibilités. 

Il est à noter que cette fonction ne se contente pas de rechercher précisément une 
correspondance exacte dans l'ensemble de la liste d'arguments qui lui est précisée. 
Lorsqu'elle ne trouve pas une correspondance exacte, elle fournit la valeur qui est 
immédiatement inférieure à celle recherchée. Dans notre exemple, cela n'est pas gênant car 
les numéros de référence sont toujours contigus. Dans le cas contraire, en revanche, cela 


pourrait donner des résultats erronés. 


AutoCompia 3 
= Comptez sur MOI | 


650 F ht. 


soit 770,90 TTC 


Comptabilité Générale 
Conforme au NPC 


+ Simplicité : saisie contrôlée. 


* Appel de compte par son numéro ou son libellé. 


* Création en temps réel des comptes. 
+ Prépositionnement dans la colonne débit ou crédit 


* Puissance 


en fonction du type de journal. 
+ Modification des écritures des journaux. 
éditions paramétrables (plan 


comptable, balance, grandlivre, journaux, journal 


général, bilan, compte de résultat ). 


+ Choix des plages de compte et ou de dates. 


FÉTIE Dee etre rnb 


BON DE COMMANDE 


MS PC 10 


Nom : 


| Société : 


Adresse : 


D Ville : 


Support téléphonique gratuit, fichiers récupérés après coupure de courant, sauvegardes intégrees. 
Nécessite Un compatible PC/XT/AT* où un PS/2* avec une mémoire centrale de 512 K, MS/DOS* (Disque dur 


J AutoCompta 3 770,90 F TIC 
J AutoFast 889,50 F TTC 
J Autographe 652,30 F TTC 


(traitement de texte) 


Total par chèque joint : 


Sur disquette 5" 1/4 4 ouù3"1/2 
Je désire recevoir une documentation 
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e mois-ci, deux petits 
trucs fort utiles pour les 
financiers que vous êtes. Le 
premier volet vous permettra, 
à coup sûr, de rendre vos 
tableaux de chiffres beaucoup 
plus parlants, qu’ils soient ou 
non illustrés par des 
graphiques. En second lieu, 
nous vous présenterons un 
outil fort utile pour les calculs 
financiers. 


LES INDICES 

Ou comment rendre vos chiffres bruts un peu 
plus expressifs. Quels qu'ils soient, les chiffres 
sont parfois difficiles à interpréter d'un simple 
coup d'œil, surtout lorsqu'il s'agit de grandeurs 
difficiles à comparer entre elles, comme des 
milliards et des milliers, ou encore des francs et 
des quantités physiques. On pense dans un pre- 
mier temps aux représentations graphiques, 
mais l'ordre de grandeur entre les différentes 
ordonnées peut rendre votre graphique totale- 
ment illisible et sans signification aucune. 
Lastuce consiste à créer des séries indicées en 
base 100. 


LE PRINCIPE DE LA BASE 100 

On choisit tout simplement une année de réfé- 
rence comme point de départ de la base 100. II 
n'est pas obligatoire de démarrer avec la pre- 
mière année de la série ; vous pouvez très bien 
fixer comme base 100 une année intermédiaire, 
ou encore la dernière année. Il suffit alors de 
diviser tous les chiffres d’une série donnée par 
celui que vous avez choisi comme valeur de 
référence et de multiplier ce résultat par 100. Le 
même processus est à répéter pour chacune des 
différentes grandeurs. Votre base établie, les 
tableaux et les graphiques deviennent ainsi 
faciles à lire et à interpréter. 

Le cas le plus classique concerne les indices 
boursiers. L'indice de la Bourse de Tokyo, le 
Nikkei Dow Jones, avoisine 26 000, celui de la 
Bourse de Paris, 300. Comparer des dizaines de 


mille avec des centaines n'est pas toujours 
explicite. Prenons comme exemple ces deux 
indices se situant, en début de période, à 26 000 
et à 300. Imaginons que la Bourse de Tokyo 
progresse, en trois séances consécutives, de 300, 
150 et 200 points, tandis que Paris croit de 8, 7, 
et 12 points. Quelle est celle qui a obtenu la 
meilleure performance ? Pas de réponse ? Eh 
bien, passez-les en base 100 et le tour sera joué. 
Pour l'indice de Tokyo, nous obtenons les 
valeurs 101.5, 101.73, et 102.5. Paris se compor- 
te beaucoup mieux avec, respectivement, 
102.67, 105 et 109. Les grandeurs deviennent 
comparables. 

Les applications en gestion ou en économie 
sont aussi innombrables, que ce soit pour 
comparer les évolutions des principaux agré- 
gats macro-économiques, ou encore différents 
postes de charges de votre entreprise. Les éco- 
nomistes et les financiers distingués que vous 
êtes en passe de devenir verront tout de suite 
l'intérêt de la chose. 


UN PETIT EXEMPLE CHIFFRE 

Comme applicaton du principe, nous avons 
choisi de comparer le chiffre d’affaires d’une 
entreprise fictive à ses bénéfices. La base 100 est 
fixée en année N. 


Cellules Formules 
B9 = B5/B5 
C9 = C5/BS 
G9 SCD 


On applique les mêmes formules pour le béné- 
fice net, en se référant cette fois-ci à la ligne 6 au 
lieu de la ligne 5. La cellule de départ, pour 
construire le bénéfice net en base 100, est la cel- 
lule B6. Attention, l’année de la base 100 doit 
impérativement être la même pour toutes les 
séries. 

À titre indicatif, nous avons fait apparaître, 
dans notre tableau, les taux de croissance 
annuels des deux grandeurs. Un taux de croi- 
sance est défini par la formule suivante : 
Delta = [(N+1)-NJ/N. 

En exemple, nous vous indiquons la formule 
du taux de croissance du CA entre N et N+I. 
Cellules Formules 
C7 = (C5-B5)/BS 
Il suffit de recopier cette dernière dans les 


colonnes D à G de la ligne 7 et de la ligne 8. 


DES CHIFFRES 


LE TAUX EQUIVALENT 

Qu'on ne dise pas que nous détestons les ban- 
quiers. Pourtant, ces messieurs ne pensent qu’à 
notre argent, ou plutôt à en profiter le plus, en 
nous en donnant le moins. Combien de fois 
avez-vous eu besoin d’un crédit, ou encore d’un 
simple découvert bancaire ? Faisons encore 
une fois appel à notre imagination débordante. 
Une envie soudaine d'ordinateur vous prend à 
la gorge ; pourquoi pas un petit PC 1640 ? Mais 
le financement de la bête s'avère plus que 
compromis. Vous filez voir votre très cher ban- 
quier afin d'obtenir les 14 000 francs qui vous 
manquent. Il vous les faut pendant cinq mois, 
au taux annuel du découvert bancaire : 19,80 % 
dans un grande banque nationalisée. Le ban- 
quier utilise une règle simple, 1l divise le taux 
annuel par douze et applique, au taux mensuel 
ainsi trouvé, la formule des intérêts composés. 


Imaginons que vous remboursiez votre crédit, 
d’une seule traite, au bout des cinq mois. Les 
intérêts vous coûtent exactement | 193,75 
francs. Avec un taux équivalent, le coût total du 
crédit ne monterait qu'à 1 094,49 francs. Mora- 
lité : sur le montant dû, dans notre exemple, le 
banquier se met 100 francs dans la poche, par 
un artifice de calcul. Pour vous, cela représente 
un surcoût des intérêts de 9.06 %. Lexplication 
provient du différentiel des taux mensuels. Le 
banquier vous applique un taux mensuel de 
165%, alors que le taux mensuel véritable n'est 
que de 1.52%. 


FORMULE DU TAUX EQUIVALENT 

i Taux par période de base 

i*_ Taux équivalent par sous-période 

n Nombre de sous-périodes 

= [1+i] (l/n)-1 

Pour un taux mensuel calculé à partir d'un taux 
annuel, n sera égal à 12. 

Dans notre exemple, l'opérateur de base de 
notre calcul est le taux de composition d'un 
paiement actuel ou TCPA. Permettons-nous un 
petit rappel. 


P = valeur actuelle 

F = valeur future 

i = taux d'intérêt 

t = nombre de périodes 


QUI 


F=P*#[IH] t 


ET TAUX : 


DÉCOUVREZ 


LA GAMME HORS CONCOURS ! 
9000 exemplaires vendus en 87 ! 


1 z E 
Eu À 
[4 | N N+1 N+2 N+3 _| N+4 | N+5 | 
[ 5 [Chiffre d'affaires 1 948 000 2 140 000 
6 |Bénéfice net 135 000 148 000 153 000 145 000 161 000 182 000 
HR DES LOGICIELS D 
æ de croissance BN 9,638 3,388 -5,23% 11,032 
| 
100,0 109,6 113,3 107,4 119,3 8 : 


[14 |Caïlcui du taux équivalent 
[15 | 


[16 [Taux de base 19,808 
Sous périodes 12 
[18 [Nombre SP 5 
7 


pe Taux par sous pér iode 1,528 
[21 |Teux effectif 828 
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LA GESTION 


AUTOMATISÉE 
SANS AUCUNE CONNAISSANCE 
COMPTABLE OU INFORMATIQUE 

ENTIEREMENT EN LANGAGE NATUREL 


Calcul approché | 8,532 
à U.709 08 


Fest la valeur acquise par une somme P, placée pendant t périodes, au 
taux d'intérêt 1. Le coût du crédit est égal à F/P. 

Cellules Formules, 

B20 =(1+B16),  (1/B17)+ 

BI @=(1+B2) BI 

B23 —(1+B16/B17) BI8 

B24 = B23 - B2] 

Choisir une période donnée comme période de référence ne constitue 
en aucun cas une difficulté. La période en question peut être une année, 
un mois, une semaine, un jour, … Ce travail effectué, il suffit alors de 
diviser par le nombre de sous-périodes désirées. 

Lutilisation des taux équivalents ne se limite pas au seul TCPA. Vous 
pouvez les employer avec tous les autres opérateurs financiers. Pour 
plus de précisions, reportez-vous au numéro 3 d'Amstrad PC. Les cal- 
culs financiers effectués avec ce petit outil seront des plus exacts. Lors- 
que les montants que vous avez à manipuler sont importants, une 
approximation peut se traduire par un coût supplémentaire de plu- 
sieurs milliers de francs. 


* SCROL LING ET ÉCRANS VIRTUELS 

* MANUELS ELECTRONIQUES INTÉGRÉS 

! DÉTECTION AUTOMATIQUE DES ERREURS 
PROTECTION DES INFORMATIONS EN CAS 

DE PANNE DE COURANT OÙ AUTRE ANOMALIE 

UNE CONVIVIALITÉ EXEMPLAIRE 


DE QUOI FAIRE CHANGER D'AVIS LES PLUS 
REBELLES EN MATIÈRE D'INFORMATIQUE !! 
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[] ROBOT-COMPTA O | 
[1 ROBOT - FACTURATION/STOCK [] J 
[] ROBOT-PAYE [] 
Toutes les fonctionnalités du soft limitées à 700 écritures I 
Prix unitaire TTC 300 F déductible en cas d'achat 
Chèque joint à la commande | 
l 
| 


AMS PC 10 EP : 


Pour IBM* PC-XT-AT-PS/2 et strictement compatibles 
Disque dur (Mémoire centrale 640 KO minimum) 


Ü Nom (Société) : k s M GAS DE RUE PEE ET CARE RENTE RE 
i Adresse : ES SR CRI AE A ER EE PRE A | 


ÿ Mile Em" Gode postal be SAR 1 | I 


Signature : 
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rgh ! La honte s’abat 
sur moi, et m’étrangle de ses 
petits doigts boudinés ! J'ai 
commis la faute, le péché, 
celui que je voulais éviter à 
fout prix ! Dans la frénésie du 
bouclage, lorsque notre bien- 
aimé rédac-chef pose sur nous 
son doux regard paternel, 
enfoncant dans nos côtes son 
jovial 357 Magnum, mon 
esprit chavire parfois, 
oubliant ainsi de précieuses 
informations... 


C'est ainsi que, le mois dernier, ma trop grande 
célérité dans la rédaction de mon article me fit 
oublier une partie essentielle de celui-ci, rédui- 
sant à zéro les possibilités de bon fonctionne- 
ment des disquettes GEM autoboot.. Mea cul- 
pa, mea culpa, c'est les yeux baissés vers le sol 
que je vais rectifier, ce mois-ci, la faute impar- 
donnable qui m'accable.. 


UN AUTOEXEC.BAT-TEZ-MOI PAS ! 

Mon erreur est par bonheur aisément répara- 
ble : j'ai “tout simplement” oublié de vous four- 
nir le contenu du fichier AUTOEXEC.BAT, 
élément indispensable pour le démarrage 
d'une application, que ce soit sous GEM ou 


ADO NO FE 


DE L'UTIL 


sous MS/DOS. Pour remédier à ce problème, 
chargez RPED, l'éditeur de lignes se trouvant 
sur la disquette verte. Si vous avez déjà un 
fichier AUTOEXEC.BAT, éditez-le, sinon 
créez-en un et tapez les lignes suivantes : 
KEYBFR 

MOUSE 

CD GEMSYS 

GEMVDI [Nom de l'application] 


Le nom de l'application peut être PAINT.APP, 
BASIC2.APP ou tout autre fichier GEM, 
comme par exemple SUNSET (à condition 
d’avoir assez d'espace libre sur votre disquette 
pour y copier les fichiers nécessaires bien 
sûr...) Si vous désirez placer vos commandes 
propres dans l'AUTOEXEC.BAT, insérez-les 
au début du fichier ; dans le cas contraire, elles 
ne seraient pas exécutées. Il ne vous reste plus 
qu’à sauvegarder votre travail en appuyant sur 
la touche ESC. Vous pouvez maintenant redé- 
marrer votre PC, afin de juger du résultat. Si 
cela ne fonctionne pas, j'ose affirmer que cela 
ne peut plus m'être imputé, hé hé he... 


UNE FAUTE EN MA QUETE... 

Toujours concernant l’article du mois dernier, 
jai reçu de nombreux appels, me faisant 
remarquer une erreur au début de celui-ci : nos 
chers maquettistes ayant en effet collé en deux 
endroits différents la même partie de mon tex- 
te. Je vous en redonne donc la partie tronquée, 
fort courte heureusement : “suivie bien sûr du 
nom du répertoire.”. Ouf ! Nous en avons fini 
avec les rectificatifs, nous pouvons commencer 
à bosser ! 


UN PEU DE NEUF 

Un peu de numéro 9 s'entend, puisque tout n'a 
pas été dit le mois dernier, faute de place. En 
effet je vous avais demandé de modifier en 
grande partie un fichier appelé ASSIGNSYS, 
sans vous en expliquer la raison, ni vous 
apporter de détails sur les suppressions eflec- 
tuées. Krom, dans son infinie mansuétude, me 
fit remarquer que cette attitude n'était point 
noble et qu'il convenait d'y remédier, ce dont Je 
m'acquitte à ce jour. De nouveau, il nous faut 
charger en mémoire RPED (que ferions-nous 
sans lui, je vous le demande...) et éditer le 
fichier ASSIGNSYS se trouvant sur la dis- 
quette bleue, dans le répertoire GEMSYS. 
Pour ceux qui ne savent pas éditer un texte se 
trouvant dans un répertoire, utilisez la Syntaxe: 
suivante : 
[Nom du lecteur:] [nom du répertoire] [antés- 
lash] [nom du fichier] 

Ce qui, dans notre cas, donne : A:GEMSY- 
S ASSIGNSYS 


— 


IE DES DRIVERS 


Les possesseurs de PC 1512 couleur verront 
s'afficher un document semblable à celui se 
trouvant dans le tableau 1. Selon les configura- 
tions, les noms des fichiers différent, mais leurs 
fonctions restent identiques. Ainsi, le nom pré- 
cédé du chiffre O1 est en fait le nom de fichier 
du driver d'écran. J'en suis certain, une ques- 
tion se pose tout de suite chez certains d’entre 
vous : “Il est bien gentil, lui, mais c'est quoi un 
drailleveur d'écran, hein ?” Un driveur est un 
mini-programme appelé par le système, en 
l'occurrence GEM, chargé de lui fournir cer- 
tains renseignements concernant les périphéri- 
ques. Il ne faut pas oublier qu'un ordinateur 
n'est qu'une machine, et que, par conséquent, 
il est incapable de reconnaître seul si vous avez 
ün moniteur couleur ou monochrome. Et ce 
nest pas uniquement valable pour les moni- 
teurs ; il en va de même pour les imprimantes 
et autres périphériques, comme je l'ai dit précé- 
demment. Ces précisions apportées, voyons 


Ceux-ci ne sont pas des programmes exécuta- 
bles dans la mémoire de l'ordinateur, mais des 
données définissant de nouvelles formes de 
caractères, communément appelées fontes de 
caractères. L'ensemble de ces formes ou fontes 
est appelé police, et il existe autant de fichiers 
par police que de tailles disponibles dans cel- 
les-ci. Cela signifie que, si l'ordinateur permet 
l'accès à une police dans quatre tailles, il aura 
auparavant chargé en mémoire les quatre 
fichiers correspondants. Toutefois, des tailles 
intermédiaires peuvent êtres proposées : elles 
sont alors directement calculées par le PC, le 
résultat étant alors de moindre qualité. Simple, 
non ? Un bon exemple de la puissance du PC, 
à n'en pas douter... Ainsi, la suppression de ces 
données sur notre disquette, le mois dernier. 
nous oblige à nous passer des polices : mais 
alors, que va donc nous afficher notre bécane 
préférée, questionne le lecteur angoissé ! 
N'ayez crainte, une police dite Système existe 


ses imprimantes, toutes compatibles Epson. 
Les fichiers suivants sont les polices impri- 
mantes, permettant de restituer sur le papier le 
travail que vous aurez effectué à l'écran. Si 
votre imprimante n'est pas au standard Epson, 
renseignez-Vous dans votre magasin, ou direc- 
tement chez le constructeur ; ils sauront vous 
indiquer où et comment vous approprier le dri- 
ver adéquat : dites-vous bien que, sur PC, il 
existe toujours une solution à votre problème. 
Même si cette machine n'est pas la plus puis- 
sante du monde, c'est la plus connue, et cela 
aide beaucoup... De plus, sur certaines impri- 
mantes et plus particulièrement les 24 aiguilles, 
des polices de caractères supplémentaires sont 
lournies, permettant de changer la représenta- 
tion sur papier de la fonte Système (par exem- 
ple en blanc sur fond noir, pour changer un 


peu...). 


DEVOILER L'INCONNU, 
VOILA QUI EST MIEUX ! 


O1 AMSTRAD:Amstrad PC Color Display (640x200) 16 colors 


Même si cela n'est pas utile à priori, cette der- 


AMSLSS10.FNT:AMSTRAD 640 x 200 Swiss 10 Point ee à 
AMSLSS14,.FNT; AMSTRAD 640 x 200 Swiss 14 Point NIere precision Intéressera peut-être quelques- 
AMSLSS18. ENT; AMSTRAD 640 x 200 Swiss 18 Point uns d'entre vous. Je m'explique : vous avez 
AMSLTR10. ENT; AMSTRAD 640 x 200 Dutch 10 Point noté, je pense, l'absence du chiffre 11 dans 
AMSLTR14.FNT; AMSTRAD 640 x 200 Dutch 14 Point ASSIGN.SYS, Passer de 01 à 21 semble étran- 
AMSLTR18.FNT; AMSTRAD 640 x 200 Dutch 18 Point 


£1 EPSMONH6 ;Amstrad/Epson Graphics Printers Hich Resolution model  2®.surtout lorsque l'on connaît l'habituelle 


‘Printer Parallel Port #1 { LPTI: ) logique de l'informatique. En fait, ce chiffre 
RPSUSSOM ENTYEPSON HS Rés Swiss 7 Point existe bel et bien, comme vous vous en doutiez, 
EPSHSS10.FNT;EPSON Hi Res Swiss 10 Point et désigne le driver relatif aux tables traçantes, 
Re Foro pi ses is 4 Dent ce qui explique son absence ici. En effet, ce 
Loue : ; è 1 es (@ r n x . , 
ÉPSHIRIU.FNL:LPSON Hi Nes Dutoh 10 de genre de périphérique coûte cher, et il n'y à 
EPSHTR14.FNT; EPSON Hi Res Dutch 14 Point pas, à ma connaissance, de standard pour 


SL METAFILG:GEM File 


plutôt comment opère notre PC pour S'y 
retrouver. La première ligne commence par le 
chiffre 01, indiquant par là que les données 
suivantes concernent le périphérique d’afficha- 
ge. Dans le cas du PC 1512, le premier nom de 
fichier rencontré est AMSTRAD suivi d'un 
point-virgule et d’un texte. L'ordinateur char- 
gera alors le programme portant ce nom, qui, 
lui, s'occupera alors de gérer l'écran (ce fichier 
gère le mode spécifique de l'Amstrad PC 1512, 
il nest donc pas transposable sur un 
compatible PC autre que le 1512). Le point-vir- 
gule signifie au PC que les données placées 
après celui-ci ne sont là qu'à titre d'informa- 
tion pour l'utilisateur, et ne doivent donc pas 
être prises en compte. Dans le cas d'un PC 
1640 EGA, le programme situé juste derrière le 
chiffre 01 sera IBMELFP6, mais le nom 
importe peu, la fonction restant la même : défi- 
nir le type d'écran utilisé. 

Les lignes suivantes sont une fois de plus des 
noms de fichiers, d'un type un peu particulier. 


—————————— 


dans la mémoire morte de l'ordinateur, char- 
gée par défaut lors de l'allumage. Si vous utili- 
sez MS/DOS, vous vous êtes certainement 
aperçu qu'aucun fichier de type FNT (pour 
FoNTe bien sûr...) n'était requis pour que votre 
machine fonctionne correctement. Ultime pré- 
cision : le nombre de points indiqué dans les 
remarques représente la valeur verticale maxi- 
male de ceux-ci ; de plus, ces caractères ne sont 
affichables que dans les modes graphiques (les 
PC possédent un mode texte qui, comme son 
nom l'indique, ne supporte que du texte et pas 
le moindre petit dessin... 


LET'S PRINT AGAIN... 

Le deuxième driver, consacré aux impriman- 
tes, porte le nom de EPSMONH6 et est précé- 
dé du chiffre 21. C'est un driver pour impri- 
mantes Epson ou compatibles, cette marque 
s'étant imposée comme référence sur le mar- 
ché des matricielles. Une fois de plus, Amstrad 
a choisi un standard connu, et de qualité, pour 


ceux-ci. En imposer un eût semblé ridicule, le 
commun des mortels, tel le pauvre rédacteur 
ici présent, n'ayant jamais eu le besoin d'un tel 
appareil. De plus, chaque driver utilise une 
partie de la mémoire de l'ordinateur, chose 
parfaitement inutile dans le cas présent... 


SPRINT FINAL 

Connaissant enfin l'utilité et la fonction d'un 
driver, vous pourrez décider vous-même de 
l'utilité de certains d'entre eux. De même, si 
vous veniez à acquérir de nouvelles polices de 
caractères, le problème de leur installation ne 
se poserait plus pour vous. Retenez simple- 
ment qu'un driver écrasé, c'est un peu de liber- 
té gagnée. Hum ? Oh pardon, un driver enle- 
vé, c'est un peu d'espace mémoire gagné... Veil- 
lez simplement à ne pas enlever n'importe 
quoi ! Et pour ceux que cela intéresse, des poli- 
ces pour GEM sont disponibles chez Innelec 
(consultez le carnet d'adresses quelque part 
dans nos pages ). Il est 1 h 51 ce matin du lundi 
30 mai, Je vous dis merci, à vous les studios ! 
Kroko Deux-Feuillères 


out le monde le sait, la 
souris est un outil 
extraordinaire, et un 
environnemnt graphique tel 
que GEM, le must de la 
convivialité sur micro. J'en 
suis aussi persuadé que vous, 
cela va sans dire, cependant 
je me pose la question 
suivante : le clavier livré avec 
nos micro n'est-il là que pour 
la décoration ? Non, 
évidemment, et il serait peut- 
être temps d'apprendre à s’en 
servir ! 

Pour entrer une valeur dans un programme 
quelconque, par exemple, pensez-Vous vrai- 
ment que la souris soit l'outil idéal ? Vous 
connaissez déjà la réponse, mais peut-être ne 
Savez-VOUS pas de quelle façon procéder pour 
demander l'entrée de valeurs avec le clavier... 
C'est donc le sujet que je vais aborder ce mois- 
ci. 


BASIC 2, C'EST MIEUX Q'UN 

Les fonctions dont je vous parlerai sont 
communément appelées “instructions d'entrée- 
sortie”. Les fonctions de saisie (entrée) sont 
scindées en deux groupes : celles dites interacti- 
ves, qui n'obligent pas à un arrêt du program- 
me lors de leur utilisation, et celles de type clas- 
sique, qui stoppent le programme jusqu'à 
l'appui par l'utilisateur sur la touche de valida- 
tion (touche fléchée sur la partie principale du 
clavier, ou encore la touche Enter du pavé 
numérique). Les instructions d'affichage, ou 
plus généralement de sortie, ne provoquent pas 
l'arrêt du programme, même si certains péri- 
phériques de sortie sont plus lents que d'autres 
(l'affichage d'une donnée ou d’un texte prendra 
plus de temps sur un Minitel ou sur une impri- 
mante que sur l'écran, périphérique privilégié 
de nos chers micro..). Ces précisions fournies, 
passons aux instructions que le Basic 2 met gra- 
cieusement à notre disposition. 


A L'INTER : ACTIF 

Première instruction de saisie interactive : 
INKEY. Sa syntaxe est très simple et se 
décompose de la façon suivante : [nom de 


variable numérique] =INKEY, où [nom de. 


| A 


variable] se doit de commencer par un caractè- 
re alphanumérique. TOTOI sera un nom de 
variable tout à fait correct, alors que ITOTO 
sera mal interprété par l'ordinateur... Si certains 
trouvent ces rappels quelque peu énervants, je 
leur demande de se ee humblement leurs 
débuts : la science infuse n'étant offerte à per- 
sonne, chacun de nous a dû un jour apprendre 
ces principes de base... 

Revenons à notre instruction et à son rôle, qui 
consiste simplement à scruter le clavier. Si vous 
appuyez sur une touche au moment de l'exé- 
cution de INKEY, la valeur ASCII de celle-ci 
sera envoyée dans votre variable. Par exemple, 
une pression de la touche À au moment voulu 
enverra sa valeur - soit 65 - dans la variable 
TOTOI. Certaines touches renvoient des codes 
assez haut, telles les touches de fonctions ou 
celles du pavé numérique. Pour clore cette 
explication, sachez que si aucune touche n'est 
pressée, INKEY renvoie la valeur -l. 


POUR UN DOLLAR DE PLUS... 

… nous avons la sœur jumelle de INKEY, soit 
INKEY$. La syntaxe est sensiblement identi- 
que, à ceci près que le nom de variable doit être 
maintenant de type alphanumérique. Exemple: 
TESTS=INKEY 

Cette fois-ci, ce n'est plus le code de la touche 
qui est renvoyé, mais plus simplement le carac- 
tère lui-même. Ainsi, l'appui sur la touche R se 
répercutera dans la variable précédant 
INKEY$. La question qui vient immédiate- 
ment à l'esprit est à peu de chose près celle-ci : 
pourquoi avoir créé deux instructions si pro- 
ches par le nom autant que par la fonction ? 
Plusieurs réponses peuvent êtres apportés : 
l'utilisation de INKEY est préférable si l'on dé- 
sire convertir les valeurs renvoyées directement 
dans une fonction mathématique, et surtout 
dans le cas de jeux d'action, la gestion de chif- 
fres étant beaucoup plus rapide que celle des 
chaînes de caractères. 

INKEYS offre par contre l'avantage d’une clar- 
té certaine, l'utilisateur n'ayant pas besoin de 
jongler avec des codes (seule une longue habi- 
tude permet de se passer d'une table pour 
savoir quel caractère attribuer à tel code...). Cet- 


REM Programme d'exemple 

CES 

xp=l:yp=l1:text$="Quel est votre 
GOSUB quest 

nom$=resul$ 

PRINT “Salut “;resul$:", 
de préférence okette 7?" 
END 


LE CLAVIER 
BIEN TEMPERE 


tu m'écris quand tu veux, 


te solution est donc conseillée lorsque la vitesse 
de traitement n’est pas primordiale. Il n’en reste 
pas moins que ces instructions demandent un 
minimum de programmation supplémentaire 

ar rapport à des instructions plus classiques : 
‘utilisation de ces fonctions interactives oblige 
à moult tests et renvois si les chaînes de caractè- 
res atteignent une certaine longueur. Ce “pro- 
blème” provient essentiellement de l'incapacité 
de INKEY($) à saisir plus d'un caractère à la 
fois. Ceux qui ne désirent pas affronter ce genre 
de casse-tête ont heureusement une solution 
fort simple, connue sous le charmant nom de 
INPUT. Si cette instruction est commune à tous 
les Basic, celle du Basic 2 offre des fonctionna- 
lités inconnues de la concurrence, au moins 
dans le monde PC. 


VAN DER INPUT, UNE FOIS, 

Simple d'apparence, cette fonction est en fait 
assez complexe ; le plus facile est de donner sa 
syntaxe complète et brutale, pour ensuite en 


expliquer chaque point. 


- INPUT [#canal] ; où canal représente la 
fenêtre de sortie. Si ce paramètre est absent, la 
fenêtre courante sera alors utilisée. 

- [AT (position horizontale;position verticale)| 
[:] ; paramètre optionnel qui permet d'indiquer 
la ponel du texte. La présence d’un point-vir- 
gule en fin de commande obligera le curseur à 
rester à la même place après validation, sinon 
celui-ci ira normalement se placer au début de 
la prochaine ligne. 

- [texte”] ou [PROMPT var. alphanum!] | ; le 
texte (entre guillemets), ou la variable alphanu- 


. mérique, s’'affichera à la position courante du 


curseur, ou à la position définie par [AT..]. La 
présence d’un point-virgule affichera un point 
d'interrogation après le commentaire. Sa pré- 
sence est automatique en l'absence d'un tel 
commentaire. ; 
- [variable 1], [variable 2]... [variable n] ; ceci 
est la liste des variables. Elles peuvent êtres 
indiféremment numériques ou alphanuméri- 
ques, mais impérativement séparées par des 
virgules. Lors de la lecture des données, l'utili- 
sateur devra entrer autant de données qu'il y à 
de variables, chacune d'elles devant évidem- 


nom s'il vous plaît: " 


et maintenant 


ment correspondre au type demandé : pas 
question de mettre du texte dans une variable 
numérique... 


PROMPT QUI PEUT ! 

Si l'utilisation courante que vous faisiez de cette 
commande était du type “INPUT “Votre nom: 
“nomÿ”, vous avez dû comprendre qu'il y avait 
moyen de faire mieux. Tout de suite, un 
conseil utile : si vous placez dans votre pro- 
gramme un INPUT suivi de plusieurs noms de 
variables, n'oubliez pas de placer un texte 
expliquant clairement le nombre de paramètres 
à entrer. Même si vous êtes la seule personne à 
utiliser ce programme, vous vous rendrez 
compte que ce n'est pas inutile, surtout quand 
vous rentrez de vacances et que vous avez 
oublié la structure de votre dernier chef- 
d'oeuvre... 

Mais parlons un peu de pratique, avec un 
aspect particulièrement intéressant de cette 
instruction, l'option PROMPT. Il n’est pas rare, 
dans un programme, de voir une succession de 
commandes INPUT. Cela n'empêche pas ce 
programme de fonctionner correctement, mais 
lui confère en général un aspect un peu 
brouillon, défaut bien souvent constaté en 
Basic. Un seul remède, la structuration. 
Supposons que dix lignes de notre programme 
soient occupées par une instruction INPUT A 
chacune de ces lignes, il nous aura fallu nous 
souvenir de la syntaxe exacte de la commande, 
de l'emplacement du point-virgule, à moins 
que ce soit de la virgule ; enfin bref, une vraie 
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galère dont la seule utilité aura été de nous faire 
perdre du temps, et parfois même des idées. 
Pour éviter cet inconvénient, il suffit de créer 
une Sous-routine, qui sera appelée à chaque 
fois que le besoin s'en fera sentir. De cette 
façon, une seule définition de la commande 
INPUT sera nécessaire, évitant ainsi les 
problèmes déjà cités. La marche à suivre est 
simple, pour peu que vous procédiez avec 
méthode. La première chose à faire est de pré- 
voir un emplacement pour tous les SOUS-pro- 
grammes que vous pourriez créer, la solution 
classique étant de les placer en fin du program- 
me principal. 


Les explications qui suivent se réfèrent au 
tableau 1, et concernent uniquement les lignes 
placées derrière la commande END. Les trois 
premières lignes sont des remarques (elles ne 
sont pas prises en compte par l'ordinateur) qui 
vous permettront de repérer tout de suite 
l'emplacement de vos sous-programmes. La 
quatrième est de nouveau une remarque, don- 
nant le format et les variables utilisées dans le 
premier de ces sous-programmes. Ensuite vient 


REM 


REM 
ver, —- text$=texte à 
le résultat 
LABEL quest 


RETURN 


LE CENTRE DE FORMATION AMSTRAD 


LA FORMATION PAR VOUS MÊME 
C’est possible avec nos logiciels sélectionnés par notre 
équipe pédagogique. 
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[] LOCCO XXI 


ee e + 


REM EEE LEEEEEEEECETPEEPPT TT SSII TT TT TT 


Emplacement réservé aux sous-programmes 
REM FARRERESEEEER AL RR EEE TES ENS ERELEELLLE SX 


Routine d'entrée par INPUT - xp=position hor. 
afficher - resul$=variable tampon contenant 


INPUT AT(xp;yp) PROMPT text$ ,resul$ 


LOGICIELS D’AUTOFORMATION 


Je désire recevoir sous pli recommandé : 


[] INSTRUCTOR 
[] PROFESSOR DOS 
[] TUTORIAL SET 


Ci-joint un chèque de 
à l’ordre de Altitude XXI (Frais de port compris) 


la routine en elle-même. C'est ici que nous 
retrouvons l'option PROMPT : cette fonction 
permettant l'affichage d'une variable alphanu- 
mérique, quoi de plus simple que d'y placer 
notre texte ? 
Les variables numériques xp et yp s'expliquent 
d'elles-mêmes, la seule précaution à prendre 
concerne ‘resul$”. En effet, c'est dans cette 
variable que prendront place les réponses à nos 
questions, et uniquement dans cette variable ! 
Si la donnée doit être conservée, vous devrez 
donc placer le contenu de “resul$” dans la 
variable de votre choix. La compréhension pas- 
sant bien souvent par l'exemple, je vous 
conseille de taper, sous Basic ?, le contenu du 
tableau 1. Même si cette routine n'est pas 
extraordinaire, elle peut suffire à montrer dans 
quel esprit doit se dérouler le développement 
d'un programme... 
Très franchement, j'espère vous avoir laissé sur 
votre faim ! C'est d’ailleurs inévitable , le Basic 
2 est trop riche pour être couvert en quelques 
pages ! Alors, à bientôt... 
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e nec plus ultra du 
logiciel d'histoire existe, je 
l’ai rencontré. Il s'appelle 
CHRONOS. Les deux ou trois 
ignorants qui s’entêtent à lire 
cette rubrique, en espérant y 
apprendre quelque chose, 
n'auront pas perdu tout à fait 
leur journée. L'information 
que je vais leur donner gratis 
leur permettra de briller dans 
les salons : chronos, c’est du 
grec et ça veut dire temps. 
Mais où va-t-il chercher tout 
ca ? s’exclame l'assistance 
(publique) émerveillée. Mais, 
dans le dictionnaire, comme 
tout le monde ! 


PAS D'HISTOIR 
C'EST CHRONO 


le gouvernenent siège à Bordeaux 14-6 


Donc, chronos signifie temps et, quand vous 
aurez consulté CHRONOS, vous n'aurez pas 
perdu le vôtre. Pour deux raisons : parce ce que 
vous aurez vu ce que doit être un logiciel d'his- 
toire et, ensuite, parce que la recherche d’infor- 
mations est très rapide, que dis-je (et dans quel 
état, j'erre), quasi immédiate. Mais entrons plus 
avant dans le vif du sujet, sans perdre plus de 
temps. Il n'y a pas une minute à jeter ! 

Une fois que votre programme est bien installé 
sur Votre disque dur (il vaut mieux, Vous serez 
plus à l'aise, mais ce n'est pas obligatoire), vous 
affichez le mot CHRONOS sur votre machine 
(je sais, vous vous en doutiez mais il ny à 


aucune raison de faire compliqué alors que la 
vie est d'une simplicité biblique) et vous voilà 
prêt à aborder les rives enchanteresses du long 
fleuve de l'Histoire. Attention, pas de la période 
qui remonte à la nuit des temps, c'est-à-dire 
depuis les hommes préhistoriques, qui vivaient 
vêtus de peaux de bêtes dans les grottes de Las- 
caux, jusqu’à nos jours. Les éditeurs du logiciel 
ont été moins ambitieux : pour l'instant, vous 
ne pourrez consulter que “la France à l'époque 
contemporaine de 1848 à 1944”, mais vous ne 
perdez rien pour attendre. Est en préparation 
une autre base : “la Vie politique dans le mon- 
de de 1848 à 1945”. Et quatre autres bases, thé- 
ns celles-ci, recouvrant la même pério- 
ke 
- questions démographiques et économiques, 
- sciences et techniques, 
- Jes arts et le cadre de vie, 
- relations internationales et questions militai- 
res. 
Normalement, la sortie de ces bases thémati- 
ques complétant les deux bases généralistes est 
prévue pour la prochaine rentrée scolaire ou, 
peut-être, un peu plus tard. Dès que ça pointe le 
bout de sa puce, on en reparle. 


À force de vous mettre l'eau à la bouche, vous 
commencez à comprendre que CHRONOS est 
une sorte de base de données historiques. Mais, 
pour mieux das cheminons dans ses 
dédales. Le mot chronos est affiché sur le moni- 
teur et la page d'accueil apparaît. Six choix sont 


Proposés : 

1, Charger une base (attendez que les thémati- 
ques sortent). 

2, Interroger la base (ce que nous n'allons pas 
tarder à faire). 

3. Changer le contexte (pour passer complète- 
ment à autre chose). 

4. Dictionnaire (permet d'ajouter ses propres 
commentaires). 

5. Guide d'utilisation (pour mettre en couleur 
les données). 

6. Fin d'exécution (rien à voir avec celle de 
Louis XVI). 

Après avoir défini ma palette de couleurs pour 
voir apparaître mes données dans de superbes 
tableaux et encadrés, j'ai, bien sûr, tapé sur la 
touche 2. Vous n’allez pas me croire : ça n'a pas 
explosé. Au contraire, dans la plus totale séréni- 
té, le programme m'a demandé gentiment mais 
fermement : 


POSEZ VOTRE QUESTION 

DREYFUS + ENTER, ai-je répondu, mon- 
trant par là mon attachement profond aux 
droits de l'homme. Le logiciel, ne manifestant 


pas la moindre once d’antisémitisme, a obtem- 
péré dans l'instant et m'a fourni, en encadré, la 
carte de visite de l'intéressé : 

DREYFUS (Alfred), officer français, né à Mul- 
house (1859-1935). Israëlite, accusé et condam- 
né à tort pour espionnage (1894). Il fut gracié 
(1899) et réhabilité (1906), après une violente 
campagne de révision (1897-1899). 

Vous tapez F7 et, à l’aide des flèches du clavier, 
vous pouvez faire dérouler la liste datée des 
AU qui ont accompagné l'affaire Drey- 
Us. 

F9, et c'est une bibliographie des principaux 
ouvrages sur le sujet qui se découvre dans un 
encadré. Une bibliographie que vous pouvez, à 
tout moment, augmenter de vos propres réfé- 
rences. 


F8, c’est une liste numérotée d'une demi-dou- 
zaine de thèmes se rapportant au sujet évoqué. 
Chaque thème, comme “la république des 
opportunistes” ou “la biographie d'Estherazy”, 
peut être complètement développe. Il suffit de le 
demander. Ou plutôt de taper sur la touche cor- 
respondant au thème que l'on cherche à 
connaître à fond + CHRONOS. En appuyant 
de nouveau sur F8, réapparaissent les autres 
thèmes, que l’on peut appeler, à leur tour. 
Enfin, FI0 a deux fonctions distinctes : cette 
touche permet, soit de “croiser” des sujets : par 
exemple, DREYFUS et PANAMA (le scandale 
et pas le chapeau), soit d'abandonner le sujet et 
d'en aborder un autre. 


& 


Sur un même écran, nous aurons donc trois 
niveaux d'informations, chacun ouvert dans 
une fenêtre : qui, comment, pourquoi. Une 
vision d'ensemble, propre à faire comprendre 
au mieux un événement précis ou une cascade 
d'événements. st 
On a compris que CHRONOS, par ses possibi- 
lités et sa particulière facilité d'utilisation, n'est 
pas un logiciel comme les autres. D'abord, cet 
outil peut être utilisé aussi bien par des étu- 
diants que par des passionnés d'histoire ou 
encore par des chercheurs. Ensuite, par Sa 
conception même, qui est le fruit de l'intelligen- 
ce artificielle, c’est vraiment un logiciel interac- 
tif et conversationnel. Peut-être n'est-il pas tota- 
lement exhaustif (mais peut-on l'être en ce 
domaine ?) : cependant, il est difficile de le 
prendre en défaut. Quel que soit le chemin 
emprunté, VOUS arriverez à obtenir votre infor- 
mation, même avec une orthographe, appro” 
chante. Un logiciel de rêve. Il vous fait croire 
que vous êtes devenu intelligent. 

CHRONOS de LA TELEMATHEQUE 

La France à l’époque contemporaine ( 1848-1944) 
Prix : 990 F 


e sens que je vais être 


POUR BIEN CAUSER 
LE FRANÇAIS 


ve un micro-ordinateur et quatre disquettes. 
L'expérience, suivie par la presse locale, s'ache- 
vera le 7 septembre prochain. Chaque élève 
aura travaillé plus de cent heures sur huit mille 
questions proposées. Les tests Avant/Après 
montreront les progrès accomplis. 


méchant. Aftention, ca va 
faire mal. Tous azimuts. Je 
préfère prévenir avant. Je 
n'aime pas les coups en 
traître, par derrière, dans le 
dos. Tu quoque, mi fili ! Toi 
aussi, mon fils ! Tel fut le cri 
de douleur de César, lorsqu'il 
apercut parmi les mains qui 
le poignardaient celle de 
Brutus, qui passait pour être 
son fils. C’est dans les pages 
roses du Petit Larousse. 


Alors, quoi | On vous prête ou on vous donne 
des logiciels, on vous fait confiance pour dire, 
tout le bien que vous en pensez et vous allez les 
assassiner, sans autre forme de procès. Le tra- 
vail de toute une équipe, pendant une ou plu- 
sieurs années, réduit à néant par un critique 
mal luné et même pas compétent. En principe, 
on accepte plutôt bien la critique; à condition 
qu'elle n'éreinte pas. Mais c'est la dure loi du 
genre. Tout produit est à notre avis perfectible 
et une mauvaise critique est susceptible de le 
faire évoluer vers une meilleure version. 

Ce préambule étant posé, vous subodorez que 
je vais vous entretenir de logiciels carrément 
nuls. Vous avez tort. Ils ne sont que mal faits et 
je vais tenter de vous expliquer pourquoi. Deux 
logiciels n'ont pas trouvé grâce à mes yeux exi- 
geants. Il s’agit de programmes d'orthographe : 
- REUSSIR-ORTHOGRAPHE/6ème-Sème 
(LOGICIEL 4) 

- ZERO FAUTE/Primaire et collège 
(EDIL-BELIN) 

- REUSSIR-ORTHOGRAPHE 6ème-Sème est 
le type même du logiciel plein de bonne volon- 
té dont on souhaiterait ne pas dire de mal. La 
société Logiciel 44, établie en Loire-Atlantique, 
est jeune et montre son dynamisme en aflir- 
mant qu'elle a vendu plus de 4 000 disquettes 
Réussir pour PC ou Amstrad 6128 (nous 
n'avons aucune raison de ne pas la croire), et 
en développant une expérience avec un collège 
pour prouver l'efficacité de ses logiciels : six éle- 
ves volontaires de CMI se sont engagés par 
contrat avec la société à travailler sur les dis- 
quettes Réussir une demi-heure par jour de 
classe et une heure par jour de congé. En 
échange, la société éditrice a prêté à chaque élè- 


La page d'accueil propose cinq choix accessi- 
bles par les touches F : 
- F1 : exercices 

- F2 : Résultats (graphiques de rapport Temps/ 
Réussite) 

- F3 : mise en service (enregistrement du nom 
des utilisateurs) 

- F4 : arrêt du programme 
- F10 : explications 
Justement des explications, j'en désirais quel- 
ques-unes. J'ai donc tapé sur F10. Parmi ces 
explications, Pourquoi Réussir m'a intrigué. 
C'est vraiment la bonne question. C'est LA 
question. Oui, pourquoi réussir ? Je sais que ce 
n'est pas beau de rapporter, ma maman me l'a 
dit cent fois, mais voici ce que l'on peut lire : 
“Parce que, toute ta vie, tu auras besoin de réflé- 
chir vite et bien. Lorthographe est un bon 
moyen pour t'entrainer à réfléchir et à lire vite. 
Lorsque tu liras vite, tu verras, tu liras mieux.” 
À la rubrique Comment Réussir, le discours 
moraliste est à peu près du même tonneau. 
Dans cette disquette, on trouvera une quaran- 
taine de thèmes d'exercices, allant de l'impar- 
fait de l'indicatif à l'accord du participe passé. II 
me semble que tous les thèmes couvrent correc- 
tement l'ensemble du programme scolaire. 
Mais, après tous ces discours moralisateurs, 
Dieu ! que l'esthétique est pauvre avec ces exer- 
cices-pavés écrits en tout petit au milieu de 
l'écran ! Triste à pleurer. Un bon point néan- 
moins (on ne saurait être totalement négatif), 
l'aide est progressive quand la règle est 
incomprise. 


REUSSIR/ORTHOGRAPHE 6ème-5ème 
de LOGICIEL 44 
Disk PC : 190 E Disk CPC : 170 F 


ZERO FAUTE de Edil-Belin est un logiciel de 
français, à l'usage des classes primaires et des 
collèges, qui ma paru un tantinet complexe. 
Tout y est compliqué. En commençant par la 
notice, qui ne fait pas moins de quinze feuillets. 
Mais peut-être n'est-elle pas à lire. Là, je sais, Je 
vais me montrer particulièrement mesquin. 
C'est vil et j'ai honte, mais dans une notice 
consacrée à un logiciel d'orthographe, il faut 
absolument éviter de mettre un accent cir- 
conflexe sur le mot zone dans le groupe de 
mots ‘une Zône réservée aux commentaires . 
Le logiciel lui-même a une ergonomie pas très 
simple : au lieu d'appuyer sur une ou deux tou- 


ches pour progresser dans les dédales des 
“exceptions qui confiment la règle”, on devra se 
servir de la barre d’espacement, des touches 
Caps Lock et Shift us passer de minuscules 


en majuscules, des flèches, du pavé numérique 
et des chiffres en haut du clavier, c'est trop, n en 
jetez plus ! Cette ergonomie est, à mon avis, 
complètement à revoir. Le produit paraît de 
facture trop ancienne. Pour sa défense, l'éditeur 
Edil-Belin a prévu de ne plus concevoir ainsi 


ses produits. Heureusement ! 


ZERO FAUTE de EDIL-BELIN 
Disk PC et compatibles : 280 F 


Enfin, pour vous prouver que je ne suis pas 
constamment négatif, d'humeur sombre, du 
enre Schtroumpf râleur : “moi, J'aime pas les 
ogiciels” (je n'aime pas ceux qui mennuient), 
je vais clore (oui, folklore) cet article par un 
produit qui m'a paru souriant. Je sais que les 
éditeurs font des efforts pour que j'affiche un 
léger rictus de contentement aux lèvres de ma 
bouche médisante. 
Eh bien, ce fut le cas avec ORTHO-CM de 
Micro C, une boîte établie à Rennes. Ce logiciel 
d'orthographe destiné aux élèves de cours 
moyen est d'une conception intelligente et 
d'une ergonomie hyper simple.Un peu scolaire 
néanmoins, à mon goût. Il manque du son, des 
images, la récré. En un mot, un peu de fantaisie, 
que diable ! 
De larges tableaux colorés, dans lesquels les let- 
tres des phrases sont faciles à lire, illustrent les 
dix-neuf règles fondamentales d'orthographe à 
connaître impérativement, sous peine de passer 
pour un rustre. Pour chaque règle, cinquante 
questions, ce qui offre à peu près mille réponses 
à fournir. En plus, en appuyant sur TAB, l'aide 
est progressive et devrait amener l'élève de pro- 
fil moyen à comprendre rapidement. Vous 
voyez, ploum ploum tralala, la vie est 
bbbeeellllilleee ! 
Raymond la Science 
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ous les matins vous 
croisez votre voisin dans 
l’escalier de l'immeuble. Vous 
lui adressez un bonjour 
courtois. Il se peut qu’il 
possède, lui aussi, un Amstrad 
PC. Ce serait marrant, non ? 
Tous les soirs, en rentrant 
chez vous, vous vous meftez 
devant le clavier de votre 
Amstrad PC après avoir 
chaussé votre paire de 
pantoufles. Depuis un mois, 
vous séchez lamentablement 
sur le feu de dames que vous 
essayez de réaliser en 
Basic 2. Et si votre voisin 
avait réellement un Amstrad 
PC ? Peut-être pourrait-il 
vous aider, lui... 


Bref, votre micro, vous l’aimez bien, vous l’ado- 
rez. Mais, parfois, vous aimeriez rencontrer 
d’autres passionnés pour échanger des points 
de vue ou vous entraider. 

Parfois, vous semblez manquer d'utilitaires 
pour vos petits problèmes de programmation ; 
vous savez bien qu'il existe des programmes 
dans le domaine public, mais comment les 
récupérer ? 

Vous savez aussi qu'il existe des serveurs dédiés 
à la micro-informatique, accessibles par Mini- 
tel, mais la plupart sont en 3615, et le 3615 n'est 
pas à la portée de toutes les bourses. 

Il y a quelques mois, j'avais convié chaque 
créateur d’un microserveur sur PC à m'envoyer 
les coordonnées de son service, afin d’en faire 
profiter tous les passionnés. Aujourd'hui, je 
prends les devants et vous présente quelques- 
uns des meilleurs serveurs disponibles à travers 
la France. Des services créés par des passion- 
nés pour des passionnés, autant vous dire que 
vous êtes directement intéressés. La qualité et le 
contenu de chacun de ces microserveurs sont 
parfois très surprenants !! 

Sur certains de ces serveurs, outre les classiques 
rubriques informatiques et les contacts intéres- 
sants que vous trouverez, vous pourrez télé- 
charger des programmes du domaine public. 
Ces programmes ne sont pas protégés et sont 
donc facilement copiables. Ils ont êté mis en 
circulation par leurs auteurs pour être acquis 
gratuitement par d’autres utilisateurs. C’est là 
une sympathique démarche permettant de 


trouver le petit utilitaire (trop petit pour être 
commercialisé) que l’on aurait pu acheter dans 
un magasin spécialisé, ou permettant d’acqué- 
rir des logiciels de qualité, tel Pop Corn, que 
lon n'aurait pu s'offrir. Le bon moyen de 
récupérer ces programmes est le télécharge- 
ment ; il suffit d’un Minitel, relié au port série 
de votre PC par un câble, et d’un programme 
de téléchargement. Le plus connu et le plus usi- 
té est Kermit, un soft que vous trouverez très 
facilement, sur ces serveurs par exemple. 


BRIVETEL, LE NEC PLUS ULTRA 

Allez jeter un coup d'oeil dans le Mag Jeux, 
nous y parlons d’un jeu absolument démentiel, 
Pop Corn. Ses auteurs n’en sont pas à leur coup 
d'essai puisqu'ils ont aussi créé un microser- 
veur huit voies sur PC 1512. Oui, vous avez bien 
lu, un serveur sur lequel huit personnes peu- 
vent se connecter simultanément. Et ce n'est 
pas la moindre des caractéristiques de ce ser- 
veur époustouflant. Après la porteuse (le siffle- 
ment aigu qui se fait entendre lorsque vous 
vous connectez à un Serveur), le menu de Brive- 
tel s'affiche à la manière d'une page d'accueil 
Télétel. Au sommaire, un service de petites 
annonces, une rubrique dédiée aux commerces 
de Brive, une autre à Vidéomatique, un maga- 
sin d'informatique et de vidéo, enfin, POP, un 
service grand public. C’est d’ailleurs ce dernier 
qui a le plus retenu mon attention. D'emblée, 
POP annonce la couleur : les pages qui s’affi- 
chent sur le Minitel sont dynamisées et interac- 
tives. C'est-à-dire que vous n'êtes pas obligé 
d'attendre qu'une page s'affiche entièrement 
pour passer à la page suivante. Dès que vous 
sélectionnez une option, la page en cours s’arrê- 
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te. Cela offre un grand confort d'utilisation et 
un gain de temps non négligeable, surtout 
quand on est un habitué du serveur qui connaît 
par cœur tous les écrans graphiques. 

Ce service est avant tout un service convivial. 


Voyons le sommaire. Les infos du serveur sont 
un compte rendu des diverses commandes 
offertes aux connectés. Les jeux, ah les jeux ! La 
rubrique jeux est tout simplement époustou- 
flante, il n y a pas d'autre mot. Nous avons droit 
à un jeu de bombardier : sur l'écran de votre 
Minitel, vous devez raser une ville à l’aide d’un 
bombardier (d'où le nom). Le jeu est entière- 
ment interactif, c'est là un véritable jeu d’arca- 
de!!! Et pendant ce temps, l'Amstrad PC est 
capable de gérer sept autres connectés qui 
s’'éclatent au jeu de Nibbler (tout aussi interac- 
tif), ou qui dessinent des coeurs dans les forums 
graphiques. Incroyable !!! Justement, on passe 
dans un des quatre forums disponibles, qui 
rmettent à cinq personnes de discuter ensem- 
le sur le même écran. Mais ce n’est pas tout, 
car ces forums sont graphiques et, à l’instar des 
grands comme Eliott sur je kiosque, tous les 
délires graphiques sont permis (animations, 
couleurs, etc.). Du grand art. 
Nous retrouvons aussi sur POP les classiques 
boîtes aux lettres et affiches publiques. Même si 
vous n'êtes pas de la région de Brive, il vous 
faut aller faire un tour sur Brivetel ; les jeunes 
gens qui ont écrit ce programme serveur ont 
réalisé un coup de maître sur Amstrad PC. A 
voir absolument ! 


BRIVETEL : (16) 55 74 42 71, huit voies, 24 heu- 
res sur 24, en Corrèze. 


Informations 
Jeux 
Messagerie 
Forums 


ESX-FOopuIi:s 


VEZ-VOUS |! 


EQUINOX V 


Equinox, voilà un nom que vous devriez 
retrouver souvent si vous fréquentez les micro- 
serveurs. Effectivement, il y a plusieurs Equi- 
nox. Laventure a commencé au début de 
l'année 1988 avec Equinox I, situé à Marseille. 


Depuis, ce serveur a fait des petits car ce sont 
maintenant neuf serveurs Equinox auxquels on 
peut se connecter à travers la France. La devise 
d'Equinox est “Un serveur Equinox dans cha- 
qe ville.” Une idée sympathique qui a l'air de 
aire son chemin. Tous ces microserveurs tour- 
nent sur des Amstrad PC, ce sont donc des ser- 
vices plus particulièrement destinés à nous, les 
possesseurs de PC 1512 et 1640. J'avais annoncé 
la naissance de Equinox I dans nos pages, 
voyons ce que donnent ses petits frères. Equi- 
nox Cinquième du nom est situé dans les 
Hauts-de-Seine. Il offre quelques rubriques ori- 
ue telles que les résultats du dernier loto, 
es programmes télévisés de la semaine ou la 
météo du jour. À côté de cela, nous retrouvons 
des rubriques plus classiques : tribune libre et 
tribunes diverses, informatique (avec des rubri- 
ques pour les différentes machines existantes, 
huit et seize bits), des boîtes aux lettres, et du 
téléchargement. Bon plan, vous y trouverez de 
je nombreux programmes pour PC et compa- 
tibles. 
EQUINOX V : (1) 42 53 53 62, monovoie, 24 
heures sur 24, dans les Hauts-de-Seine. 
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EQUINOX VI 

Et voici Equinox VI, situé dans le département 
de la Seine-Saint-Denis, qui est un microser- 
veur entièrement dédié aux passionnés d’Ams- 
trad PC. Les forums informatiques traitent des 
sujets suivants : ludique, pro, PC et modem, uti- 
litaires, langages, GEM, PC et imprimante. 
Très complet, 1l offre de nombreuses informa- 
tions intéressantes à exploiter. 


La rubrique téléchargement de ce serveur est 
très fournie. Vous y trouverez de nombreux 
programmes prêts à être joyeusement transférés 
dans la mémoire de votre machine. Ces pro- 
grammes sont répartis par catégorie : archives, 
jeux, graphiques, musique, utilitaires, gestion, 
organisation, communication, éditeurs, databa- 


se et programmation. De quoi contenter beau- 
coup de monde. Là aussi, le protocole de télé- 
chargement passe sous Kermit, lequel peut 
vous être envoyé par le Sysop (SYStème OPéra- 
teur) du serveur contre la somme de vingt 
francs. Enfin, vous pourrez aussi dialoguer 
avec le Sysop lorsqu'il sera là, utiliser des boîtes 
aux lettres et connaître les coordonnées de tous 
les Equinox en France. 

EQUINOX VI : (1) 48 35 23 84, monovoie, 24 
heures sur 24, en Seine-Saint-Denis. 
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EQUINOX IX 

C'est le dernier Equinox en date ; il est situé 
dans les Pyrénées-Orientales. Au sommaire de 
ce service, nous trouvons : des boîtes aux lettres, 
des petites annonces, un dialogue avec le 
Sysop. Pour l'instant, c'est classique. Haute- 
ment intéressante, une rubrique Codes 3614 
recense plus de trois cents codes d’accès à des 
services Télétel par le 3614. Ca, c'est vraiment le 
bon plan pour les minitélistes fous. Nous trou- 
vons aussi un forum PC et un forum CPC, tous 
deux dédiés plus particulièrement aux machi- 
nes Amstrad. Ces forums n'étaient pas encore 
disponibles lors de mon passage, pour cause de 
peinture fraiche, le service étant encore jeune. 


LES 


FORUM COMPATIBLE 


LISTE 


CODES 3614 


Le téléchargement, lui non plus, n'était pas 
encore opérationnel (il l'est peut être au 
moment où vous lisez ces lignes) ; il fonction- 
nera avec Kermit. 

Ce microserveur tourne sur un PC 1640 ECD 
équipé d'une hard card (disque dur) de trente 
mégoctets et utilise les logiciels de Kortex, 
KXserv, KXtel et Kaliop. 

EQUINOX IX : (16) 68 73 43 43, monovoie, 24 
heures sur 24, dans les Pyrénées-Orientales. 


C'est une excellente mention que nous don- 
nons à l'ensemble des Equinox. Chacun a son 
style propre ; l’un est fait avec Master. Min, 
l'autre avec KXserv, etc. Cela devrait vous 
encourager, Vous qui possédez un Amstrad PC, 
à créer votre microserveur, car, bien sûr, les 
autres Equinox seront là pour vous aider dans 
votre entreprise. 

Alots, vous aussi, connectez-vous sur les micro- 
serveurs de votre région (à moindres frais et 
sans passer par Télétel), peut-être apprendrez- 
vous que le voisin que vous croisez tous les 
matins dans les escaliers a monté un microser- 
veur sur Amstrad PC. 

Vous pourrez trouver sur AATEL (3614 + 
AATEL) un annuaire des microserveurs RTC à 
travers toute la France. Autre serveur très bran- 
ché micro-informatique, RTEL est accessible 
par le 3615 + RTEL ou le 364 + 
135060318*RTEL. Enfin, si vous habitez la 
région de Rennes, vous pourrez vous y connec- 
ter par le 99 36 16 20. 

Voilà qui devrait vous permettre d'entrer en 
contact avec d’autres Amstrad PC et de vous 
faire une idée sur ce qu'est un microserveur, si 
c'est un domaine que vous ne connaissez pas 
encore. Un seul impératif, posséder un Minitel. 
Bonnes connections ! 
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Denis Thébaud, président d'INNELEC 


nis Thébaud est le 
président de la société de 
distribution Innelec depuis 
septembre 1983. A la tête de 
son entreprise, il a connu 
foutes les évolutions du 
marché de la micro- 
informatique destinée au 
grand public. Sous son égide, 
sa société «a su anticiper 
l'explosion du marché 
professionnel et profiter de 
l’arrivée des PC Amstrad pour 
devenir le numéro un de la 
distribution en France. 


to PC : Pourriez-vous nous retracer 
rlévement votre parcours professionnel jusqu’à 
la création d’Innelec en enihre 1983 1. 
DENIS THEBAUD : Je suis diplômé de l'école 
supérieure de commerce de Nantes, et j'ai tra- 
vaillé dans une société américaine de Éric: 
tion de composants électroniques, qui s'appelle 
Spragues Electric, où j'ai eu différentes respon- 
sabilités concernant les achats, la gestion du 
service client, l'exportation en Europe et la dis- 
tribution en France. Je suis resté dans cette 
entreprise de 1971 à 1983. 


A. PC : Quels sont vos préceptes de manage- 
ment? 


D. T : Une société comme la nôtre tourne 
autour de plusieurs axes. Nous avons, d’abord, 
les produits et les fournisseurs, les collabora- 
teurs et les clients. Avec les fournisseurs, je 
crois qu'il faut avoir des relations à moyen et 
long termes ; c'est ce que nous essayons de fai- 
re, de telle façon que les fournisseurs pour qui 
les distributeurs sont, en fait, un prolongement 
de la force de vente, qu'ils ont ou qu'ils n'ont 
pas d’ailleurs -, soient vraiment des gens sur les- 
ques ils peuvent s'appuyer, afin de diffuser, de 
açon plus profonde et plus capillaire, l'ensem- 
ble de leurs produits. Pour cela, il faut bien sûr 
des vendeurs, mais aussi une logistique impla- 
cable, dont nous disposons et qui nous permet 
de livrer le jour même dans toute la France. Les 
collaborateurs, nous leur demandons d’abord 
d'être techniquement compétents, et, ensuite, 
d’être dévoués à l’entreprise et aux clients. Nous 
atteignons cet objectif en proposant à nos colla- 
borateurs de travailler dans des domaines de 
technologie avancée ; il y a donc un intérêt 
technique. On essaie d'être juste, notamment 
dans la rémunération des commerciaux, et en 
proposant quelque chose qui fonctionne. C’est 
RATE nous avons beaucoup investi dans la 
ogistique, parce que je crois qu'il n'y a rien de 
plus frustrant que de travailler dans une entre- 
prise où ça ne fonctionne pas. Enfin, nous atta- 
chons beaucoup d'importance à la formation, 
PUAUE nous avons entre un demi et un jour de 

ormation par semaine au sein de notre société, 
ce permet à notre personnel une constante 
évolution. 


A. PC : Quelle est votre position dans le marché 
de la distribution ? 


D. T. : En chiffre d’affaires, nous avons, en 
1987, facturé soixante-quinze millions de francs 
: avec ce chiffre, nous nous plaçons en numéro 
1. Sur le marché familial, je crois que nous 
sommes numéro 1 avec 25 à 30 % du marché. 
En ce qui concerne le professionnel, nous som- 
mes encore dans le peloton de tête. Dans ce 
domaine, il y a des sociétés qui sont plus 
anciennes et donc plus expérimentées que nous 


ne le sommes. 


DENIS 


A. PC : Quelles sont vos prévisions pour 1988 ? 
D. T. : Cent millions de francs, et je pense que 
nous les ferons, compte tenu des chiffres dont 
nous disposons à ce Jour. 


A. PC : Le début de votre activité concernait 
l'édition de jeux sous le label No Man’s Land, 
Pourquoi avez-vous abandonné cette activité? 


D. T. : Effectivement, nous avons arrêté nos 
activités d’éditeur en 1985, tout simplement par- 
ce que l'édition et la distribution sont deux 
métiers différents, et que faire un seul métier 
suffisait à nous occuper à cent pour cent. 


A. PC : Comment avez-vous négocié le passage 
entre l'édition et la distribution de logiciels de 
jeux et la distribution de produits pro ? 


D. T. : En 1986, j'ai décidé de développer une 
activité professionnelle. Nous avons embauché 
des personnes compétentes, nous avons recher- 
ché des produits, formé nos vendeurs et recher- 
ché de nouveaux clients. 


À. PC : Quelles sont les raisons qui vous ont ame- 
né, dès 86, à a a votre activité dans la ven- 
te de produits professionnels ? 


D. T. : Cela entrait dans le cadre de développe- 
ment de notre entreprise. Nous avons regarde le 
marché dans lequel nous évoluions, puis, en 
faisant une projection dans le futur, nous nous 
sommes aperçus que le marché des jeux sur 
lequel nous étions était trés intéressant, mais 
quil y avait un danger de saturation fin 86, avec 
une part de marché qu'il aurait été difficile 
d'augmenter ; alors que, dans le professionnel, 
il y avait un marché plus vaste en France avec 
des besoins qui pouvaient être comblés par un 
genre d'organisation comme la nôtre. 


A. PC : Quelles structures avez-vous mises en 
place pour répondre à cette évolution ? 


D. T. : Nous avons créé une cellule technique 
u est chargée de la formation des revendeurs, 

e la Hot Line, et d’un service achat spécialisé 
pour les ou professionnels, qui à pour 
mission de nous approvisionner en nouveaux 
produits apparaissant sur le marché. Par exem- 
ple, quand Digital Research a sorti Concurrent 
Dos qui est un système multitâche, multiposte, 
notre service technique a été en Angleterre pour 
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évaluer le produit par rapport à la concurrence 
et, ensuite, nous avons décidé de distribuer ce 
produit. En fait, toute cette structure repose sur 
un travail d'équipe. 


À. PC : Quelles sont les contraintes de la distri- 
bution à grande échelle ? 


D. T. : La première contrainte, c’est de bien 
sélectionner les produits, car nous ne pouvons 

as tous les faire. La deuxième contrainte, c’est 
a bonne gestion des stocks, afin qu'ils ne soient 
ni trop peu ni trop importants. Nous avons une 
gestion informatique en temps réel avec un 
catalogue d'environ cinq mille articles, et nous 
disposons de six semaines de stock. La troisiè- 
me contrainte, c'est de faire connaître nos pro- 
duits extrêmement rapidement. C’est purquoi 
nous diffusons un mensuel, le Journal d'Inne- 
lec, ainsi q'un bulletin hebdomadaire destiné à 
nos revendeurs. Et la quatrième contrainte, c'est 
d'arriver à se faire payer... 


A, PC : Pourriez-vous nous décrire rapidement le 
système informatique qui gère les stocks ? 


D. T. : C'est donc un système en temps réel qui 
nous donne, tous les jours, notre stock physique 
réel, notre stock en commande réel chez les 
fournisseurs avec le délai de livraison prévu, et 
nos consommations sur les quatre dernières 
semaines ; ce qui suggère les commandes à pas- 
ser en fonction du temps de réapprovision- 
nement. Dans ce domaine, je pense que nous 
sommes parmi les mieux équipés en France ; 
nous sommes sur un système digital et les 
ous sont, elles aussi, prises en temps 
réel. 


A, PC : Avez-vous des priorités quant au type de 
logiciels professionnels que vous décidez de dis- 
tribuer ? 


D. T. : Notre attitude est essentiellement prag- 
matique. Nous partons de ce que l’on a bâti, 
c'est-à-dire des contrats que nous avons passés 
avec certains éditeurs comme Midgent, Digital 
Research ou Borland, et on essaie de s’ajuster 
en fonction de la demande du marché. Nous 
n'avons pas d’attitude machiavélique ni de 
politique préétablie, dans le sens où nous favo- 
riserions la PAO aux dépens de la comptabilité 
par exemple. 


SUR LE MARCHE 


À. PC : Les accords dont vous parliez ne sont-ils 
pas limitatifs par rapport à certains produits pou- 
vant concurrencer ceux dont vous distribuez la 
marque ? 


D. T. : Nous n'avons de contrat d’exclusivité 
qu'avec Midgent ; mais, effectivement, s il arri- 
vait sur le marché un intégré qui soit d’un meil- 
leur rapport qualité/prix qu'Ability +, alors 
nous serions un peu COIncés, mais Ce n'est pas 
le cas. En ce qui concerne Midgent, nous avons 
choisi notre camp dès le départ, et c'est vrai que 
nous sommes derrière cette bannière. 


A. PC : En dehors de ce que nous avons déjà vu 
en matière de communication avec votre réseau 
de revendeurs, quels autres moyens mettez-vous à 
leur disposition pour les informer ? 

D. T. : Pour les revendeurs, ce qui compte, c'est 
qu'ils aient des interlocuteurs au sein de notre 
société, C’est pourquoi nous avons mis en place 
un système où chaque revendeur a un interlo- 
cuteur personnel, tant au service des ventes 
qu’au service technique. Nous les rencontrons 
aussi à plusieurs occasions, d’une part lors des 
Salons - nous faisons trois au quatre Salons 
tous les ans -, d'autre part lors de nos trainings 
PC. Le training PC, c'est une chose que l’on a 
créée il y a deux ans et qui consiste pour nous à 
inviter dix à quinze éditeurs pendant deux 
jours et à former, durant des sessions de dix 
personnes maximun, les revendeurs à des nou- 
veaux produits. 
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A. PC : Est-ce que vous pensez que, par le biais 
des revendeurs, vous pouvez avoir une certaine 
influence sur le marché de la micro-informatique? 


D. T : Les influences sont multiples. II est cer- 
tain que, lorsque l'on donne envie à nos reven- 
deurs de vendre par exemple Ability +, parce 
qu'on les convainc que c’est l'intégré qui a le 
meilleur rapport qualité/prix et que, pour eux, 
cela devient un produit facile à défendre, je 
crois que là on a une influence sur le marché. 
Le point fondamental reste quand même la 
qualité intrinsèque du produit et, ensuite, il faut 
que la presse en parle, que les revendeurs aient 
envie de le défendre, que nous en fassions la 
publicité, et que les utilisateurs en parlent car, 
on l'oublie un peu trop souvent, mais le bouche 
à oreille est très important. Le distributeur n'est 
en fait qu'une courroie de transmission. 


À. PC : Selon certaines informations, il semble- 
rait que votre société se positionne dans certains 
pays européens en vue de l'ouverture du marché 
en 1992. Pouvez-vous nous donner plus de détails 
sur ce sujet ? 


D. T. : Nous sommes déjà présents en Belgique 
par notre propre force de vente, mais nous 
allons établir une filiale dans ce pays, dès cette 
année. Nous comptons faire la même chose en 
Suisse l’année prochaine. Pour l'instant, ce sont 
les seuls pays avec lesquels nous ayons des 
plans. 


À. PC : En guise de conclusion, pouvez-vous nous 
dire si l'ouverture des frontières en 1992 va 
apporter quelque chose de positif à l’utilisateur de 
PC ? 


D. T. : A court terme, Je ne vois pas tellement 
d'avantages pour l'utilisateur moyen. Sur une 
plus longue échéance, si les organisations arri- 
vent à être plus rationnelles et si on arrive à 

asser outre aux difficultés liées aux différents 
angages, alors on peut envisager une baisse des 
tarifs, qui pourraient s’aligner sur ceux du mar- 
ché américain qui sont 20 à 30 % moins chers 
que les nôtres. Mais je crois que, pour réaliser 
cet objectif, 1l faudra que les personnes qui sont 
à la tête des compagnies de softs se montrent 
particulièrement rusées.. 


Propos recueillis par Pierre Valls. 


Magnétoscope Amstrad: 
programmez sans les genoux 


Vous le programmez sans quitter votre fauteuil. Avec le nou- 
veau magnétoscope Amstrad, vous entrez dans le domaine de la qualité. 

La qualité de l’image d’abord. C’est un VHS HQ: ce qui se fait de mieux actuellement. 
La qualité de la vie, ensuite. Sa télécommande est complète: elle.est équipée d'un 
affichage à cristaux liquides et de toutes les commandes néces- 
saires pour pouvoir le programmer sans quitter votre fauteuil. 
Et à un prix Amstrad, s’il vous plaît! 


BTRAT 


VOn-4800 


MLGHIETOECOPE A CASSETTE 


Je désire recevoir une documentation sur le magnétoscope Amstrad VCR 4800. 


Nom 


Adresse 


Code postal 21/22). TélS 


Renvoyez Ce coupon à: Amstrad France, B.P. 12 -92312 Sèvres Cedex. Ligne consommateurs : 46.26.08.83 


MARCHE/ARRET 


RECHERCHE 


PROG. SELECT 
ENVOI ANNUL.  VALID- 


VCR 4800 


3.990" 


avec programmation 
sur la télécommande 


Magnétoscope VHS HQ SECAM à 
chargement frontal. 

Compatibilité totale Canal + sans 
aucune modification (2 prises Péritel). 
Programmation 5 événements sur 14 
jours. 

Touche d'enregistrement instantané. 
Recherche rapide avant-arriêre avec 
ou sans visualisation. Etc. 


LE MORDANT TECHNOLOGIQUE 


Mendès-France, M.C. 
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